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ICI & AILLEURS 1. Mégasonic news 4 

LABELOMANIAC : Histoire d'un label indépendant... : 

Organic Rds. UP FRONT 5 

Play it loud ! : DAISY CHAINSAW "Folie imaginaire..." 6 

Signé... : Brahim S 

Play it loud ! : 

DOG FACED HERMANS "Quand la sincérité rencontre l'originalité..." 10 
Play it loud ! : MUDHONEY "Rage, espoir & dérision" 13 

ANTHOLOGIE : Staring at the Rude Boys 16 

PUSH TO START ! Chroniques démos 18 

Play it loud ! : 

OPTIMUM WOUND PROFILE "Laissez moi rêver..." 20 

Vite : SALE DEFAITE "March on !" 21 

DOMMAGES SCENIQUES 22 

Play it loud ! : MEGA SONIC BOOM BLAST "Crier !" 26 

Play it loud ! : GRUNTRUCK "Sensualité hargneuse..." 28 

GALETTES A GOGO ! Singles 30 

Play it loud ! : YOUNG GODS "On the road again...” 33 

Play it loud ! : CONDENSE "On ria rien à prouver !" 36 


EL MANTFESTIO : Les Enragés (trop bref aperçu des zines...) 38 


Rédaction 

Phil, Hüda 

Ont collaboré à ce n ° 

Fred, Julien alias Nasty Jay, 
Bertrand (Bebert), Fabien, 
Thierry, Pup’s 
Traduction 

Olivier Galindo, Alain Couderc, 
5. Cuilleron, Thierry, Hilda 
Conception/réalisation maq. 
Hüda 

Dessin couverture 

Cyril 

Dessins enfants 
Flora & Céline 

Ce numéro est vendu 20 FF 
chez nos dépositaires et 
27 FF pc ; 

ACCORDS & A CRIS ! 
c/o Phil Chérencé & Hilda Civit 
100 Galerie de l'Arlequin (F809) 
38100 Grenoble 

76 23 29 53 

*-* Donnez vos impressions sur 
cette main tendue... 


James le Hongrois "Are you a man or are you a mouse" 

ICI & AILLEURS 2 

InterAnotherWiew ; ARINDA OJEDA "Vivre est ma révolte !" 
Ecouter & voir : SEBADOH "Il était un fois... un groupe..." 
PASTEQUES ROUGES & CITRONS PRESSES 
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*Aucune agonie ne nous feras mourir .. 

Pablo Neruda 
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CONDENSE, à Franz Treichler pour sa gentillesse et sa disponibilité , aux groupes qui ont enduré nos 
questions, à Fabienne et SALE DEFAITE, à nos familles et surtout à tous ceux qui pensent à nous. 

Ce numéro est dédié à Pamela Lynch .- . D «nq-fl 
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@ ZOOROANISATION, association 
parisienne, promouvoit quelques 
groupes en France par l'intermé¬ 
diaire de tournées et concerts. 
Voici quelques artistes avec qui 
ils travaillent : HELIOS CREED, 
VERTIGO, FUDGE TUNNEL, DAWSON, 

DAVY JONES LOCKER, VENUS BEADS, 
TH’FAITH HEALERS,CONDENSE, etc. 
Scott & clémentine, 206 rue 
Saint Denis, 75002 Paris / (1) 

40 26 56 33 

@ SROXfflf TAPS3, label de K7 pro¬ 
pose un live de BAD RELIGION + 
une compil avec SOFAHEAD, SNUFF, 
THATCHER ON ACID, etc. Propose 
aussi d'autres compila et lives 
divers, liste disponible chez 
Jean-Pierre Lemarcbant, route de 
Cleres, 76570 Limery 
® GREGCRY fi THIBAUD se proposent 
de diffuser et de vendre des 
zines, démos sur la Rochelle. 

Ils font aussi une feuille 
d'infos du nom de 'Baby blood'. 

C/O CDIJ, BP 1005, 17087 La 

Rochelle cedex 02 /46 41 16 36 
® KATAXOMB, le n® 6 est Un très 
gros catalogue de VPC en 
hxc/pun k/ska/rock/reggae/grunge 
(!)/garage . . . Un bon paquet de 
références en ep, lp, k 7, cd, 
zines et démos à des prix très 
bas. De plus, vous pouvez y 
retrouver des interviews pour 
'remonter le tout : DEITY GUNS, 
AUSER FK, DIDJITS. KATAKOMB, 57 
St Vivien, 76000 Rouen / 

- 07 38 10 (catalogue dispo¬ 
nible contre 2 timbres) 

® NUAGE noir est un catalogue de 
distribution de lp, ep, k7, 
zines, en punk-hxc-doom-thrash- 
grind-noise avec notamment : 
CHAOS UX, ONE BV ONE, DOGMA, 

SORE THROAT, NEUROSIS, MISERIA Y 
KOMPANIA, cela à des prix 
défiant toute concurrence, car 
c'est du non-profit, c/o Lierre 
Teyssonières, 45 chemin Ville- 
bois, 38100 Grenoble 
@ IBM WAY Or rORCM a déjà sorti 5 
Volumes de compila k7 death- 
thrash, doom, black, grind. Ce 
sont des c-90 mn et coûtent 30 F 
pc (35 avec le livret) . Le Vol. 5 
est composé de groupes tels que î 
DAGON, FUNNY YOUNG FLOWER, CHAP- 
TER DARK, DROYS, PROTON BURST, 
CREMATORIUM, LACERATED DB- 
• vrCTS, EXECUTION, ASTRAL 

:NG, etc. Zines et Radios 

s pouvez la recevoir en 
•jvoyant une k7 vierge et 
quelques timbres pour le retour. 

Le Vol. 6 est en préparation, 
certainement en collaboration 
avec Tragic Empire (?), pour une 
compil entièrement consacrée au 
black métal. The Way of force, 

73 chemin Le Plaisir, 74600 
Quintal 

® Pour ceux qui auraient raté 
les fugazi durant la last tour¬ 
née, il existe une k7 live du nom 
de 'Live in Paris (mai 92 )'. 
Grâce à un bon son, cette cas¬ 
sette dégage beaucoup d'inten¬ 
sité et ce malgré que le concert 
ne soit pas retranscrit en inté¬ 
gralité. Bien sûr, le show 
insiste surtout sur 'Steady diet 
of nothing*, l'album dont les 
morceaux prennent une nouvelle 
dimension en live. Mais il y a 
aussi des titres des précédents, 
ainsi qu'une reprise, et beau¬ 
coup de moments sympas : quand 
lan demande en français qu'on 
éclaire le public ou quand il 
commence le premier couplet d'un 
morceaux en français. Bref, ça 
vaut largement ses 20 FF pc 
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(pour presque une heure de live 
de FUGAZI). c/o Gelezeau 
Mathieu, 6 chemin marinière, 
91370 VERRIERE. A la même 
adresse se trouve le zine RAGE 
(punk/alternatif/hxc), et on 
peut lui acheter pour le même 
prix et la même durée une k7 live 
de DESERT CULTUREL (punk). B 
® Une liste de distrib. appelée 
'CATALOGUE du GRAND BORD’ pro¬ 
posa des singles, lp, cd à des 
prix intéressants et dans un 
style tendance hardcore. Liste 
dispo contre un timbre à Phil & 
Fred, 14 rue de la Concorde, 
45000 Orléans/38 54 44 51 
® Bad news : MSDIATORS le maga¬ 
zine rock n'est plus l Problèmes 
avec les NMPP (procès) , mais ils 
ont en projet WXLD, un trimes¬ 
triel de 180 p qui sera distri¬ 
bué par eux-mêmes. De plus, ils 
ont crée un espace Minitel 
entièrement BD : Jtfl5JOr (nou¬ 
veautés chroniquées, BD à 
gagner, les news, prévisions 
sorties, adresses, annonces, 
sélection des concerts, la VPC 
et les quizz.,.). 3615 KW sur 
votre Minitel ou par courrier : 
297 rue de Paris, 95150 Taverny 
/ (1) 39 60 33 24 

® LA DEMOTBRQUE prête des démos 
et compils k7. Tendance indus, 
mais on peut aussi retrouver du 
punk et hardcore. Liste dispo¬ 
nible contre un timbre à La 
Démothèque, BP 731, 75163 Paris 
cedex 04 

® SCENES DE ROCK EN FRANCE, C'est 
un bouquin de 160 pages et com¬ 
posé de 220 photos en N & B de 
150 groupes français : BURNING 
HEADS, CONDENSE, DAVY JONES 
LOCKER, DOUBLE NELSON, LES 
GNOMES... et beaucoup d'autres. 
Disponible pour 140 FF pc chez 
François Poulain, 55 bd de Gre¬ 
nelle, 75015 Paris /45 75 06 70 
(phone + fax) 

@ REFLSX publie un livret sur 
les Indiens d'Amériques. 62 
pages A4 pour 15 F t port au 14 
rue de Nanteuil, 75015 Paris 
® MORDICUS, revue maintenant 
trimestrielle reprend du poil de 
la bête et vient de paraître son 
n® 9, spécial 'la gueule de 
l'emploi'. De sensibilité liber¬ 
taire, cette revue traite en 
profondeur des sujets actuels 
dont presque personne ne parle. 
Leurs armes : L'insulte, 

l'humour hargneux et la provoc, 
mais au second degré. 20 FF dans 
les kiosques ou 100 FF par abon¬ 
nement chez LES MORDICANS, BP 
11, 75622 Paris 

® INFOS-ROCK est le siini-zine 
mensuel du Kabaret de l'Usine et 
du disquaire Urgence Disk à 
Genève. Nombres d'infos et beau¬ 
coup d'humour en guise de pré¬ 
sentation des groupes dont ils 
et nous sommes fans. INFOS-ROCK, 

4 place des volontaires, 1204 
GE/Suisse 

® RECTO-VERSO est la lettre men¬ 
suelle du Service Infos Musiques 
de Bourgogne (SIM). Ce même ser¬ 
vice édite annuellement un livre 
'pages rock' où l'on peut se 
documenter sur les possibilités 
de cette région, c/o CIJB, Gru- 
gier Maxence, 22 rue Audra, 
21000 Dijon / 80 30 71 43 
® L'association lyonnaise BON¬ 
JOUR CHEZ VOUS s'occupant de 
SALE DEFAITE, organise aussi des 
concerts sur la région Rhône- 
Alpes (GALLON DRUNK. . .) . BONJOUR 
CHEZ VOUS, c/o Fabienne Man- 
dron, BP 4622, 69276 Lyon cedex 
04/72 00 99 27 

® 8ILLY SORBETS ont toujours des 
problèmes de salle pour organi¬ 
ser leur3 concerts sur Lyon. En 
attendant, c'est au Local que se 
déroulent les déjantements : c/o 
32 rue de3 Tables-Claudiennes, 
Lyon 1/78 30 51 52 (Male) 


NEWS 

MEGASOUTqtttc.cs 

® ANOBL PACS progresse toujours au niveau compos et 
prestations scéniques (trop rares). Les morceaux se 
ralentissent et le groupe semble plus à l'aise sur ce 
genre de tempos. Les influences (STOOGES, LEMMY, hard- 
psych'70's rock'n'roll) sont toujours bien présentes, 
mais une réelle identité prend de plus en plus le 
dessus. Le groupe a récemment fait la première partie de 
HAWKWIND ! 

C/O Denis Alvarez, 63 rue Sedaine, 75011 Paris 
(1) 47 00 22 97 

@ JUDOS AK 47, réduit à 4 depuis le départ de Francis 
pour BRQKEN FEAR, ont eux aussi évolué vers des morceaux 
ultra lents, méga lourds évoquant les MELVINS. Le mix en 
concert de ces nouveaux morceaux (avoisinant les 
8-10 mn), avec les bouffées de chaleur de 30 sec. et le 
thrashy/punk/rock du 'passé', commence à bien 
fonctionner. Sinon par le biais de leur asso .Radical 
tfoimm oraa.nJ.aAti on, ils organisent tous les 15 jours de 
'petits' concerts dans le local de répet' de leur maison 
à Morsang S/Orge. Le principe î Pour rentrer, il faut 
prendre une carte d'adhérent à l'asso (50 F) et payer 
10 F qui vont directement aux groupes jouant ce soir là. 
Good clean fun garented ! La carte donne droit à un an 
de concerts. Au même endroit, un 8 pistes sera bientôt 
opérant. Complété control ! ! ! 

JUDGE AK 47/Radical Noise Organisation 
C/O 39 rue Jean Raynal, 91390 Morsang S/Orge 
(1) 60 16 69 69 

® DSAD PUONS TRES est pour moi un des groupes actuels au 
devenir le plus intéressant à suivre. Ceux qui les ont 
vus sur scène un bon soir (comme à Lasson) , ne peuvent 
me contredire. L'osmose organique entre les guitares de 
Guy et Steph', la rythmique impressionnante 
d'intelligence de Sam et de Willy, le fait qu'ils 
chantent tous les quatre.. . A ce stade, le jeu des 
influences (WIPERS, R. BIRDMAN, SONIC YOUTH...) n'a plus 
court. Tout ce qu'il leur manque, c'est de jouer plus 
souvent, alors, à vos téléphones ! 

DEAD PHONE TREE/HANDd UP I ASSOCIATION 

C/O Stéphane Gaillot, 28 rue Rebeval, 75019 Paris 

(1) 42 02 45 15 

® MKQA SONIC BOOM BLAST, après plus d'un an et demi 
d'inactivité forcée (et pesante !), l'arrivée de Yan 
(basse) et Stéphane (guitare) a remis le groupe sur ses 
(10) pieds. Nouveau répertoire en cours et réaménagement 
des oldies. 

C/O Thierry Perrin, 42-44 rue du Moutier, 

93300 Aubervilliers / (1) 48 34 16 34 

Au risque de me répéter, 

TOUS CES GROUPES ONT UN BESOIN VITAL DE JOUER. 

HORS DE PARIS EN L'OCCURRENCE. 

Enfin pour finir, sachez que Salem, en quelque sorte 
1'éminence grise derrière tous ces groupes à un moment 
ou à un autre, a pour le moment suspendu les activités 
de son fanzine PLYINO CBASENTAISE, mais s'est lancé dans 
la vente par correspondance de nouveautés, collectors, 
zines, etc. Prix plus que corrects ! Liste contre un 
timbre à Salem Bourouf, 2 passage Basfroi, 75011 Paris 


Thierry 
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Histoire d'un label indépendant ... 





Présentation 

Crée en février 86, Organic est 
un label indépendant basé à Gre¬ 
noble. 

A l'origine intitulé Organic Tapes 
Diffusion, le label à débuté par la 
production de k7 de musiques 
électroniques bruitistes avec les 
groupes OBJECTION et NEWS 
DU STB i NS. Celui-ci s'est rapide¬ 
ment intéressé à la distribution 
de k7 et de disques suite à la ren¬ 
contre avec quelques groupes de 
la scène dijonnaise tels que 
RESISTANCE, PAVILLON 7B, EPI¬ 
TAPHE... Favorisés par l'édition 
des premières séries de compila¬ 
tions k7 Passions Organiques, de 
nombreux contacts se sont créés 
par correspondance, en France et 
dans de nombreux pays... 

Réalisation, Musique 
Actuellement, Organic a réalisé 
environ 37 k7 de groupes fran¬ 
çais et étrangers, 10 compilations 
k7 et un premier CD, en collabo¬ 
ration avec Métamkine, du 
groupe new-yorkais KRACK- 
HOUSE. 

Le label s'intéresse avant tout à 
des musiques dites "difficiles" et 
s'oriente désormais de plus en 




plus vers la musique dance, 
techno & Cie... 

Cela dit, le label est ouvert et 
intéressé par ce qui sait le 
séduire (et l'émouvoir) ; ce qui 
couvre un répertoire assez large 
de musiques expérimentales, de 
diverses musiques inclassables ( 
cf. KRACKHOUSE, UNACD, 
STPO.J et même rock, pop (DE 
MED1CIS, LOBO...). Organic est 
un label qui méprise toutes 
notions de frontières et de cloi¬ 
sonnement... 

Distribution 

La diffusion des produits dispo¬ 
nibles au catalogue s'effectue en 
majeure partie par le biais de la 
vente par correspondance, ainsi 
que chez quelques magasins, 
catalogues et disquaires spéciali¬ 
sés, à Lyon, à Paris, etc. Ils pen¬ 
sent développer celle-ci le plus 
rapidement possible par des col¬ 
laborations avec des distributeurs 
en France et en Europe. 


ORGANIC Records 

C/O Didier Gibelin, 

10 rue Blériot, 

38100 Grenoble/France 
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PANDEMONIUM Rds est une division 
du zine Kinetic Vibes, sur ce 
label sortiront une série de 
compils CD,lp’s intitulées “The 
French radical hystery”. Ils 
recherchent des groupes dans un 
stylo punk-hxc-noisy pour la Ire 
sortie en septembre 93. En 
France distrib. Média 7, pour 
l'Europe : Sémaphore. USA et 
Canada : par Mail Order et peut- 
être Cargo.contact dans Echos 
zines/vjcxoUB CIRCLE est le 
label du zine Abus Dangereux, 




Ire Réf. : STRAW DOGS (Bor¬ 
deaux). Distrib. Média 7. Dispo. 
40 F pc. VICIOUS CIRCLE, BP 
172,82001, Montauban Cedex/56 94 
59 83/ ORGANIC édite son 3e CD 
avec SUMBUR (Ho 1 ) et une k7 de 
TRESPASSERS W (+ liste distrib., 
k7, CD, zines)/L’incroyable 
label noisecore parigot INTEL¬ 
LECTUEL CONVULSION, après DAZZ- 
LING KILLMEN annonce sortie 
prochaine du CD de FETISH 69 
(US) . Maintenant distrib. par 
Musidiac/GAZOLINE BOOST, divi¬ 


sion noise du label X-Mist pro¬ 
pose : 7* (SKINK, BLACK HAÏRY 
TONGUE...). Gazoline Boost, Mei- 
senweg 10, 7270 Nagold, Ger- 
many/UPTOWN BONES est aussi 1 
référence COMPULarv Rds qui pro¬ 
pose des cd's , 7“, compils 7 
avec CRAIN, DERELICT HOTEL, 
MOTHER'S DAY,etc. COKPULSIV RDS, 
PO BOX 15188, Phila, PA 19130 
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C'est Katie Jane Garside , voix 
féminine du quatuor 
londonien DAISY 
CHAINSAW qui s'explique 
sur les différents thèmes que 
nous lui avons proposés. Leur 
album "Il " est , et restera un 
superbe révélateur quoi qu'on 
en dise... A vous de l'écouter 
et de l'apprécier à sa juste 
valeur. DAISY CHAINSAW 
sans Katie , ce n 'est plus 
DAISY CHAINSAW. 




FOLIE IMAGINAIRE... 


'CIO, 


Pourquoi avoir appeler votre album 
"Eleveteen" ? 

Le 11 n'est pas un vrai nombre, mais il 
représente beaucoup pour moi. C'est difficile 
à expliquer. Dans la philosophie chinoise, ce 
nombre représente la paix et la créativité. Si 
nous l'avons choisi comme titre de l'album, 
c'est uniquement par amusement. 

Peux-tu nous parler de Deva Rds ? Pourquoi 
avoir monter votre propre label ? 

Il fallait qu'on le fasse pour sortir notre 
premier EP "LoveSickPleasure", sinon 
personne ne l'aurait fait pour nous. Après la 
. "^création de notre label Deva Rds, une société 
'l d'édition nous a donné un peu d'argent et 
J /cela nous a permis la sortie de cet EP. A partir^ 
de ce moment, tout s'est enchaîné à une j 
vitesse folle... Cela me plaît, même si pour la n 
^ France nous sommes en distribution avec * 
^"V/irgin... Notre situation est plus symbolique 
^que réelle, mais dans un sens cela représente 
^aussi notre indépendance. 


Vous semblez évoluer dans un conte * / 
'imaginaire (graphisme, look...), une histoire^*/ 
proche de Cendrillon des temps modernes... ^ 


pourrai être contradictoire... j'aime les 
archétypes, les images romantiques. Il y a un 
peu de ceci dans DAISY CHAINSAW. Mais 
en même temps, c'est vraiment important de 
pouvoir détruire cette image, ces sentiments. 
Au lieu de les considérer seulement comme 
réalité du passé, tu peux éprouver ces 
sentiments aussi bien dans le présent que 
dans le futur. Je suis romantique, ainsi 
qu'idéaliste, et les deux ne vont pas bien 
ensemble. 

As-tu conservé ton âme d'enfant ? 

J'essaye de la retrouver. C'est actuellement le 
sens de ma vie. Il faut s'approcher de 
l'innocence, car les enfants sont intenses, ils 
Jne sont pas manipulés par la société. 
^Malheureusement ils le sont rapidement à 
travers l'école et l'éducation des parents. 
/Replonger à l'intérieur, regarder au plus 
f profond de son être, c'est ce que j'essaye de 
\faire. Pouvoir enlever tout le maquillage, les 
habits, la saleté... tout doit retourner dans ce 
qui est pur, en nous mêmes. Je cherche mon 
uinnocence, mais dans son sens le plus sage. 
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imaginaire (graphisme, look...), une histoire*, J Que signifie la phrase inscrite sur votre 
J Jproche de Cendrillon des temps modernes... V album ; "Aussi longtemps que la vie sera un 

l p j champs de bataille, je continuerais à lutter, 

S\\e ne sais pas comment l'expliquer, car je/ pour apprendre sur moi même. Toute 


autorité doit cesser." ? * ^^problèmes, comme pour le néo-fascisme en 

il est assez facile de mal interpréter cette j/‘Allemagne... Ce sont eux qui sont la cause de 
phrase. Si on ne peut trouver la paix en nous^F/ ces engrenages de violence. Et c'est la mêmeL 
même, alors il n'y a pas de possibilité de* / chose partout dans le monde. Beaucoup del 
changement à l'extérieur. C'est pour cela que barrières s'effondrent, les USA, l'Europe, lej 
l'Anarchie ne peut marcher en ce moment su.Mur de Berlin qui s'écroule, tout bouge 
la planète. En tant qu'individus, nous devons^^rapidement. C'est pareil pour le conflit 
retourner à la source pour mieux connaître '^yougoslave. Tout les réfugiés vont en 
nos maux. Si on est tourmenté, on ne peut «Allemagne parce que l'Angleterre n'en 
apporter qu'une vision négative de la vie. accueille aucun. C'est inhumain, à croire 

C'est du tourment que de créer plus de qu'on ait laissé intentionnellement la haine se 



tourment, plus de guerre. C'est une image très f 
symbolique. Mais physiquement, cela amène/j 
plus de morts, les mauvaises choses 1 
deviennent plus puissantes. Nous devons^" 
trouver la paix en nous même, pour ne plus 
avoir la guerre. Mais même ainsi, certains 
désireront toujours avoir du pouvoir, alors 
nous devons également changer nos 
mentalités pour une véritable stabilité de 
notre monde. 

La folie te fait-elle peur ? 

Non, je ne penses même pas que cela existe. 

La folie, depuis toujours peut-être, est en fait 
l'incompréhension entre les gens. Lorsque 
l'on ne vous comprends pas, on vous traite 
tout de suite de fou. La folie, ou en tant que 
telle, représente seulement des gens ayant des 
perspectives différentes, une vision du 
monde, non pas déficiente, mais 
dissemblable à la notre. Voilà ce que 
m'inspire la folie, mais personne n'a le droit 
de la définir. 

Les médias peuvent-ils vous changer ? 

Ils peuvent réellement le faire, l'important 
c'est de ne pas s'y soumettre. Notre monde 
est basé sur les médias. Ils manipulent et 
forment nos opinions. Ils nous disent 
comment nous habiller, ce que nous devons 
aimer, pour qui il faut voter... enfin, toutes 
ces choses... Nous devons être distant par 
rapport aux médias, pour conserver notre 
esprit critique. Malheureusement, ils dirigent 
le monde, ils ne s'attaquent pas aux véritables 





'déverser. Toutes ces choses arrivent si vite...^ 
ces soulèvements sur la planète... les bons 
comme les mauvais. Je devrais être réaliste,^ 
penser que la situation actuelle va empirer, 
mais je conserve l'espoir que tout va 
s'améliorer, j'espère qu'un nouveau jour se 
lèvera. 

Te sens-tu européenne ? 

Je ne me sens pas vraiment anglaise ou 
européenne, mais plutôt une visiteuse. Nous 
sommes tous en fait des visiteurs sur cette 
planète. Des fois je me dis que c'est juste un 
rêve, nous ne sommes vraiment pas réels, 
toutes ces barrières : entre l'homme et la 
femme, les couleurs, les pays... n'existent 
pas... Je suis ici, comme nous tous depuis le 
début des temps. Nous sommes faits d'atomes 
et d'énergie, nous sommes ici pour toujours, 
nous ne mourrons jamais. Je trouve cela idiot 
de dire "hé, je suis anglaise", cela n'a aucun 


Etes-vous de Camden ? 

Non. Etes-vous déjà allés à Camden ? C'est 
drôle parce que je pense que comme 
beaucoup d'endroits, Camden est assez 
original. Il y a beaucoup d'opportunités pour 
les squats, ce qui engendre des occupations 
artistiques, énormément d'activités se 
développent, comme la musique. Mais les 
gens essayent de transformer la scène de 
Camden, comme celle de Seattle. En fait, 
Camden est un endroit vraiment tout petit, où 
tout le monde se connaît, c'est presque une 


Je ne me sens pas 
européenne / quelle 
merde mystique ! 

Je me sens universelle ! 


0 


rue. C'est marrant. C'est un bon lieu, qui peut 
être amusant. Maintenant, c'est très 
commercialisé car tout le monde aime 
n'importe quoi, il n'y a plus de valeurs. 
Quand quelque chose de bien provient de 
l'underground, immédiatement quelqu'un 
saute sur cette occasion pour se faire le 
maximum d'argent, il exploite toute l'affaire 
et la fait marcher comme une entreprise. Il 
faut que ça change, cela changera. 

Comment s'est passé la collaboration avec 
CREAMING JESUS ? 

(choeurs de Katie sur leur album) 

J'ai chanté sur quelques uns de leurs 
morceaux. Ce sont des amis à moi. Je crois 
que c'est la première fois que j'enregistrais... 
le premier disque sur lequel j'ai travaillé. Je 
l'aime d'ailleurs beaucoup, c'est très drôle... 

Quel genre de groupes écoutes-tu 
actuellement ? 

Je n'écoute pas trop de groupes, mais je reste 
émotive. Lorsque je rencontre des gens qui 
font de la musique, je l'aime toujours. Cela 
veut dire que si mon ami est dans un groupe, 
j'aime sa musique... Ce n'est pas très 
rationnel... J'écoute en fait très peu de 
musique. Peut-être est-ce le fait que je sois 
chanteuse ? Je ne veux pas être influencée par 
d'autres choses qui circulent, car j'ai peur 
qu'au bout d'un moment, tout puisse me 
sembler fade et qu'il n'y ait plus 
d'originalité... 

On est en tournée depuis trois mois 
maintenant. Les nuits saines me manquent... 
Enfin, soyez vrais, suivez les conseils de votre 


Traduction ; Olivier Galindo 
Mise en forme : Hilda 
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QUAND L'ORIGINALITERENCONTRERA SINCERITE. 


Originaire d'Ecosse, DOG FACED 
HERMANS vit désormais aux Pays-Bas 
(Amsterdam), ce quatuor magique nous égrène 
une musique crossover malaxant ainsi 
différentes influences, allant du jazz au punk- 
noise. Marion la chanteuse, utilise la trompette 
par instant, tandis que ses compagnons 
torturent leurs instruments avec de multiples 
objets, à la recherche de sonorités dissonantes. 

Les rythmes saccadés de leurs compositions 
s'acharnent utilement sur nos convictions, sur 
nos préjugés préétablis. DOG FACED 
HERMAlNS est un groupe unique mêlant 
Voriginalité à une sincérité qu'il fait bon 
entendre par ces temps de disette. Dans la 
chaleur étouffante du mois d'août dernier, ils 
effectuèrent à Genève, au squatt Le Garage, un 
concert époustouflant : cinq rappels furent 
demandés au groupe par un public surpris, puis 
enthousiaste. DOG FACED HEFMANS 
s'exécuta sans mot dire et ce malgré la fatigue 
accumulée lors de cette tournée à travers 
l'Europe. Ils terminèrent ce concert par un 
morceau digne de leur état d'esprit : Bella ciao... 



Comment définiriez-vous de bons lyrics ? 

Marion (chantArompette) : Les lyrics sont très 
étranges... ils doivent pouvoir fonctionner 
sans musique, à la lecture vous devez les 
trouver très puissants. De mauvais lyrics ne 
peuvent trouver leur sens que dans le 
musique. Les bons lyrics existent par eux- 
mêmes. Des exemples ? Pour moi, les écrits 
de Bertol Bretch sont vraiment marquants, ils 
existent en tant que tel, sans support... Mais je 
penses que la majorité des lyrics sont justes 
de la merde I 

Quel genre de réactions attendez-vous du 
pubiic ? 

Marion : Je veux qu'il s'investisse, que nous 
puissions fonctionner sur le même niveau, 
comme quand tu as une vraie conversation 
avec quelqu'un... chacun mettant beaucoup 


de soi-même dans cette relation. Quand tu es 
sur scène, c'est différent, les gens te 
regardent, commandent des bières, discutent 
entre eux, mais il y a moyen d'établir des 
relations vraies quelquefois... le genre de 
réactions que nous rencontrons sont souvent 
très secrètes, très personnelles. 

66 //y a tant de 
façon d'apprécier ce 
que nous faisons... 99 

Je voudrais qu'ils dansent, mais ils n'ont pas 
forcément à le faire, ils peuvent s'asseoir si ils 
le désirent... Ce que je ne veux pas, c'est 
qu'ils ne s'impliquent pas. 

Wilf (drums) : La raison pour laquelle nous 


donnons des concerts, c'est d'abord que nous 
trouvons ça bien plus excitant que 
d'enregistrer des disques, par exemple ! Il y a 
des gens, ils réagi ssenL.. En ce qui concerne 
la musique, nous essayons au moins de jouer 
une musique que tous nous aimons, qui soit 
excitante, qui ait une âme aussi. Nous 
n'essayons pas de juste jouer une musique 
qui soit "familière aux oreilles" des gens, 
qu'ils pensent juste : "Oh, c'est vraiment 
chouette I*. Ou une musique qu'ils puissent 
catégoriser aisément, genre "c'est de la 
musique de danse, let's dance 1". C'est 
excitant pour moi de savoir que la musique 
que nous jouons vient de toutes ces choses 
étranges et de tous ces endroits différents. 
Nous n'avons pas une source d'inspiration 
unique... La plupart du temps, ils - les publics 
- réagissent de manière incroyablement 
positive, ils sont vraiment excités par ce que 
nous faisons. Notre but est d'en faire quelque 
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chose de spécial, de créer un lien particulier 
entre eux et nous, et ce n'est pas pour leur 
dire : "Nous somme ici pour vous faire passer 
un bon moment, vous n'êtes ici que pour 
consommer ce nous faisons". Nous ne 
sommes pas seulement producteurs, ils ne 
sont pas uniquement des consommateurs. La 
relation doit marcher dans les deux sens, c'est 
ce qui rend les choses tellement excitantes. 

Comment composez-vous ? 

Wilf : Hum... une musique si originale... 

Marion : Si belle... (rires I). Tous nos 
morceaux viennent d'impros, de jams. 
Certains viennent très facilement, alors que 
d'autres nous jettent carrément un défi ! 

Wilf : Nous écrivons tous la musique, c'est 
facile mais le plus souvent c'est le contraire 
qui prime. Parfois Marion arrive avec quelque 
phrases qui nous excitent vraiment et ça 
devient une chanson... 

Marion : Cela n'est jamais, mais alors jamais 
arrivé i (rires) 

Que représente pour vous une bonne 
production artistique ? Utilisez-vous des 
producteurs ? 

Marion : Non, nous nous produisons toujours 
nous-mêmes. 

Wilf : c'est très difficile à définir une bonne 
production... Nous rentrons en studio quand 
nous devons enregistrer un disque, nous 
essayons d'y mettre la même énergie que 
lorsque nous jouons sur scène... Cela 
fonctionne rarement. Ce sont deux choses 
tellement éloignées, essayer de "réussir" un 
enregistrement et de jouer live ! En concert tu 
es tellement excité par le public... Si 
quelqu'un joue une fausse note ou oublie 
quelque chose, eh bien, pff I tu n'y penses 




même pas. En studio, tu as tout ton temps, tu 
te réécoutes sans cesse, lu essayes de ne pas 
faire d'erreurs. Tu veux que ce soit le plus 
parfait possible, mais d'une certaine manière, 
c'est une situation très artificieHe. Je penses 
qu'il est très dur d'enregistrer de la musique... 

Marion : Nous avons encore beaucoup à 
apprendre I 

Wilf : Nous avons enregistré dans beaucoup 
d'endroits différents, parfois live, parfois en 
utilisant le studio. A l'intérieur du groupe, 
certains préfèrent l'approche live, d'autres le 
travail en studio. C'est impossible de dire 
qu'une des deux méthodes est meilleure que 
l'autre. Nous utilisons plus l'approche live, 
car nous donnons beaucoup de concerts, et 
personnellement, je trouve cela plus excitant. 
Mais souvent, en écoutant le résultat, tu te dis 
"eh merde I le son est naze, il y a des erreurs 
ici et là... ", ce qui ne se produit pas en 
studio, mais bon... Un des plus du studio, 
c'est qu'on peut entendre clairement la voix, 
les mots, ce qui est très important. Le plus 
souvent en concert, à cause du matériel de 
sono utilisé, les mots ne passent pas, et c'est 
toujours embêtant de ne pouvoir les entendre 
clairement. Pour cela, il faudrait que nous 
possédions notre propre sono et que nous 
jouions dans de parfaites conditions... C'est 
très idéaliste... Nous essayons toujours de 
faire de notre mieux ! 

Quelles sont vos relations avec les 
médias ? 

Marion : Ca varie suivant les pays. Nous 
étions il y a deux jours en Hongrie et nous 
avons rencontré des dizaines de petits 
fanzines qui ont écrit des dizaines d'articles 
sur nous. C'est la troisième fois que nous y 
allions, et ces gens sont très actifs. En 
Angleterre, c'est très différent ! Nous ne 
jouons pas le jeu de la presse, ça ne nous 


intéresse 
pas i 

Ca peut jouer contre 
nous, mais pff ! 




Wilf : Un des problèmes, surtout avec la 
presse établie, et surtout en Angleterre, 
c'est qu'aujourd'hui la majeure partie de 
ce qui est écrit l'est par des journalistes 
vraiment fainéants ! Tu leur envoies une 
biographie, un communiqué de presse, et 
ils se contentent de le recopier I Cela ne 
les intéresse pas de te rencontrer, de te 
parler, de te poser des questions quel qu'en 
soit le sujet, d'avoir une conversation avec 
toi. Ce qu'ils veulent, c'est une feuille de 
papier qu'ils puissent recopier, et grossir 
voir inventer - certaines choses pour montrer 
leur talent journalistiques... 

“Une des raison 
pour laquelle nous 
n'avons pas de contact 
avec l'Angleterre f c'est 
que personne n'a 
jamais fait l'effort de 
nous rencontrer 99 

Ce n'est pourtant pas difficile de nous 
contacter, nous avons toujours mis une 
adresse au dos de nos disques. Si les 
journalistes veulent nous parier, ils le 
peuvent. Nous n'allons surtout pas faire 
l'effort de leur envoyer des feuilles de papier 
pour qu'ils puissent écrire quelque chose sur 
nous et que l'on puisse se dire : 'oh ! notre 
nom est dans le journal cette semaine I". Si ils 
veulent nous poser des questions, pas de 
problèmes ! Peut-être devrions nous faire un 
peu plus de publicité autour de la sortie de 
nos disques... Ce système des journaux tel 


Accords & A cris !- saison 93 11 

















































qu'il est conçu ne va pas vraiment vers les 
gens... J'ai quand même rencontré des 
journalistes très sympas... Il y en a plein qui 
ont commencé à écrire pour des journaux 
parce qu'ils aimaient vraiment la musique et 
qui sont devenus par la suite tellement 
cynique que ça en est incroyable ! Une ou 
deux fois par le passé, nous avons eu des 
contacts avec des gens, pour une interview 
ou un article et qui ont totalement inventé ce 
qui en est sorti, parce que ça avait une 
meilleure "gueule" sur le papier, ça mettait 
leur écriture plus en valeur... Ce genre de 
personnes ne nous intéresse pas vraiment. En 
Angleterre surtout, c'est le phénomène de 
mode qui prime. C'est seulement de la 
paresse de leur part, c'est tellement chiant... 
C'est juste un gros tas de merde, vraiment ! 
C'est très triste. C'est une perte de notre 
temps, c'est aussi une perte de leur temps, 
leur propre temps ! Ca n'a aucun sens... 


*** 


D'accord ! Ils sont payés pour ce travail, 
mais bon... Tout cela ne rend pas excitant le 
fait de vouloir rencontrer ces gens ! En fin de 
compte, tout ce qui les intéresse, c'est de... 

Je pourrais en parler pendant des heures, 
mais bon... 

Traduction : Thierry Perrin 

DOG FACED HERMANS is : 

Marion : voix, trompette 
Wilf : batterie 
Andy : guitare 
Colin cbasse “ :t 
Gert-Jan’’: ■ 

DOC FACBJD HERMANS ont dénigrement 
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chose de spécial, de créer un lien particulier 
entre eux et nous, et ce n'est pas pour leur 
dire : "Nous somme ici pour vous faire passer 
un bon moment, vous n'êtes ici que pour 
consommer ce nous faisons". Nous ne 
sommes pas seulement producteurs, ils ne 
sont pas uniquement des consommateurs. La 
relation doit marcher dans les deux sens, c'est 
ce qui rend les choses tellement excitantes. 

Comment composez-vous ? 

Wilf : Hum... une musique si originale... 

Marion : Si belle... (rires I). Tous nos 
morceaux viennent d'impros, de jams. 
Certains viennent très facilement, alors que 
d'autres nous jettent carrément un défi I 

Wilf : Nous écrivons tous la musique, c'est 
facile mais le plus souvent c'est le contraire 
qui prime. Parfois Marion arrive avec quelque 
phrases qui nous excitent vraiment et ça 
devient une chanson... 

Marion : Cela n'est jamais, mais alors jamais 
arrivé 1 (rires) 

Que représente pour vous une bonne 
production artistique 1 Utilisez-vous des 
producteurs f 

Marion : Non, nous nous produisons toujours 
nous-mêmes. 

Wilf : c'est très difficile à définir une bonne 
production... Nous rentrons en studio quand 
nous devons enregistrer un disque, nous 
essayons d'y mettre la même énergie que 
lorsque nous jouons sur scène... Cela 
fonctionne rarement. Ce sont deux choses 
tellement éloignées, essayer de "réussir" un 
enregistrement et de jouer live I En concert tu 
es tellement excité par le public... Si 
quelqu'un joue une fausse note ou oublie 
quelque chose, eh bien, pff ! tu n'y penses 
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même pas. En studio, tu as tout ton temps, tu 
te réécoutes sans cesse, tu essayes de ne pas 
faire d'erreurs. Tu veux que ce soit le plus 
parfait possible, mais d'une certaine manière, 
c'est une situation très artificielle, je penses 
qu'il est très dur d'enregistrer de la musique... 

Marion : Nous avons encore beaucoup à 
apprendre I 

Wilf : Nous avons enregistré dans beaucoup 
d'endroits différents, parfois live, parfois en 
utilisant le studio. A l'intérieur du groupe, 
certains préfèrent l'approche live, d'autres le 
travail en studio. C'est impossible de dire 
qu'une des deux méthodes est meilleure que 
l'autre. Nous utilisons plus l'approche live, 
car nous donnons beaucoup de concerts, et 
personnellement, je trouve cela plus excitant. 
Mais souvent, en écoutant le résultat, tu te dis 
"eh merde t le son est naze, il y a des erreurs 
ici et là... ", ce qui ne se produit pas en 
studio, mais bon... Un des plus du studio, 
c'est qu'on peut entendre clairement la voix, 
les mots, ce qui est très important. Le plus 
souvent en concert, à cause du matériel de 
sono utilisé, les mots ne passent pas, et c'est 
toujours embêtant de ne pouvoir les entendre 
clairement. Pour cela, il faudrait que nous 
possédions notre propre sono et que nous 
jouions dans de parfaites conditions... C'est 
très idéaliste... Nous essayons toujours de 
faire de notre mieux I 

Quelles sont vos relations avec les 
médias î 

Marion : Ca varie suivant les pays. Nous 
étions il y a deux jours en Hongrie et nous 
avons rencontré des dizaines de petits 
fanzines qui ont écrit des dizaines d'articles 
sur nous. C'est la troisième fois que nous y 
allions, et ces gens sont très actifs. En 
Angleterre, c'est très différent I Nous ne 
jouons pas le jeu de la presse, ça ne nous 



intéresse 
pas 1 

Ca peut jouer contre 
nous, mais pff I 

Wilf : Un des problèmes, surtout avec la 
presse établie, et surtout en Angleterre, 
c'est qu'aujourd'hui la majeure partie de 
ce qui est écrit l'est par des journalistes 
vraiment fainéants I Tu leur envoies une 
biographie, un communiqué de presse, et 
ils se contentent de le recopier I Cela ne 
les intéresse pas de te rencontrer, de te 
parler, de te poser des questions quel qu'en 
soit le sujet, d'avoir une conversation avec 
toi. Ce qu'ils veulent, c'est une feuille de 
papier qu'ils puissent recopier, et grossir 
voir inventer - certaines choses pour montrer 
leur talent journalistiques... 

4 6 L/ne des raison 
pour laquelle nous 
n'avons pas de contact 
avec l'Angleterre , c'est 
que personne n'a 
jamais fait l'effort de 
nous rencontrer" 

Ce n'est pourtant pas difficile de nous 
contacter, nous avons toujours mis une 
adresse au dos de nos disques. Si les 
journalistes veulent nous parler, ils le 
peuvent. Nous n'allons surtout pas faire 
l'effort de leur envoyer des feuilles de papier 
pour qu'ils puissent écrire quelque chose sur 
nous et que l'on puisse se dire : "oh I notre 
nom est dans le journal cette semaine I". Si ils 
veulent nous poser des questions, pas de 
problèmes l Peut-être devrions nous faire un 
peu plus de publicité autour de la sortie de 
nos disques... Ce système des journaux tel 
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qu'il est conçu ne va pas vraiment vers les 
gens... J'ai quand même rencontré des 
journalistes très sympas... Il y en a plein qui 
ont commencé à écrire pour des journaux 
parce qu'ils aimaient vraiment la musique et 
qui sont devenus par la suite tellement 
cynique que ça en est incroyable ! Une ou 
deux fois par le passé, nous avons eu des 
contacts avec des gens, pour une interview 
ou un article et qui ont totalement inventé ce 
qui en est sorti, parce que ça avait une 
meilleure "gueule" sur le papier, ça mettait 
leur écriture plus en valeur... Ce genre de 
personnes ne nous intéresse pas vraiment. En 
Angleterre surtout, c'est le phénomène de 
mode qui prime. C'est seulement de la 
paresse de leur part, c'est tellement chiant... 
C'est juste un gros tas de merde, vraiment ! 
C'est très triste. C'est une perte de notre 
temps, c'est aussi une perte de leur temps, 
leur propre temps ! Ca n'a aucun sens... 



D'accord ! Ils sont payés pour ce travail, 
mais bon... Tout cela ne rend pas excitant le 
lait de vouloir rencontrer ces gens i En fin de 
compte, tout ce qui les intéresse, c'est de... 

Je pourrais en parler pendant des heures, 
mais bon... 

Traduction : Thierry Perrin 

DOG FAC ED HERMANS is : 

Marion : voix, trompette 
Wilf : batterie .... 

Andy : guitare J| 

Colin basse : 

Gertdarv': ntiJi^g^,# 
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Quel effet cela vous fait-il d'être devenu un 
groupe Important, reconnu, qui a du succès ? 

Nous n'avons pas réalisé que nous étions impor¬ 
tant. On est un peu connu, mais cela ne veut pas 
dire important. 

Que penses-tu des personnes qui changent avec 
le succès ? 

Le changement est inévitable, que tu ai du 
succès ou non. Cela ne nous est pas encore 
arrivé, mais ça doit être pénible de devoir signer 
des autographes tout le temps. Les gens 
devraient réaliser que tout le monde est 
semblable et ne pas se préoccuper de savoir si 
leur voisin s'appelle Mick Jagger ou non. Durant 
les premières tournées, j'avais l'habitude d'aller 
dans le public pour regarder les groupes, mais 
maintenant cela m'ennuie d'être toujours 
entouré d'une dizaine de kids qui s'accrochent 
et gna gna gna gna gna... En fait, c'est plus facile 
à faire au US. En Italie ou au japon, c'était 
étrange... Quand on arrivait, il y avait déjà du 
monde devant le club qui hurlait en nous 
voyant. En Allemagne, le public est différent. Les 
gens n'essayent pas de vous arracher le T-shirt 
ou des choses comme ça. A Rome, je n'ai 
même pas pu pisser parce que j'était écrasé 
contre le mur ! C'est vraiment bizarre. Imagine 
ce que ça doit faire d'être le pape en Italie ! 

Est-ce difficile de travailler avec un label indé¬ 
pendant au US ? Quel est selon vous leur 
avenir ? 


C'est triste, très triste. Récemment nous avons 
joué à Washington et nous avons discuté 
avec lan Mackaye et la personne qui 
s'occupe de Touch & Go, et ils nous ont 
raconté que le système de distribution indé¬ 
pendant aux US était le plus mauvais depuis 
10 ans, le plus médiocre qu'ils aient vu 
depuis qu'ils sont dans ce domaine. Beau¬ 
coup de gens ont fait faillite, je ne sais pas 
pourquoi. Peut-être ont-ils commencé à 
dépenser de l'argent trop facilement dès que 
les opportunités se sont présentées, ou ont-ils 
peut-être embauché trop de personnes... C'est 
ce qui est entrain d'arriver à Sub Pop et c'est 
pour cela que nous les avons quitté. 

Quand notre Ip "Every good boy deserves 
tudge" est sorti, il y avait 30 personnes qui 
travaillaient au bureau ! Elles ne pouvaient 
pas toutes être payées, alors les crédits se sont 
accumulés, avec aussi les loyers pour retard 
de paiement, etc. Ce qui est étrange, c'est 
qu'aucune personne n'a voulue nous dire à 
combien s'élever le montant des ventes de 
notre dernier album... 


“Nous avons pensé que 
cela ne servait à rien 
de faire un disque pour 
un label qui ne peut 
même pas le mettre 
dans les magasins 99 

C'est pour cela que votre dernier Ip "Piece 
of cake" est paru sur Warner ? 

La première chose que nous avons essayé de 
faire a été de rechercher un autre label indé¬ 
pendant, comme Touch & Go. Mais leur 
distribution est encore moins développée que 
celle de Sub Pop. Après on pensé à Caroline, 
ce qui constituait un moyen terme puisque 
Sub Pop avait signé un contrat d'exclusivité 
de distribution avec eux. Mais les personnes 
de Caroline voulaient nous expliquer 


comment produire le disque. Ils nous ont dit : 
"Vous laites une bonne vidéo, une tournée 
pendant 6 mois... En tin, toutes ces connerie 
qui nous terrorisent : quelqu'un qui nous 
dicte exactement ce qu'il faut faire. Chez 
Warner, ils n'ont pas du tout eu la même atti¬ 
tude. 

Penses-vous que votre passage chez Warner 
constitue une étape importante 1 

On n'y avait jamais pensé avant l'été 91, bien 
avant de faire notre avant dernier Ip "Every 
good boy...". On l'avait enregistré en mars 91 
et on a du attendre juillet pour sa sortie. 
Pendant ce laps de temps, on se disait "bon, 
pourquoi ne pas le garder pour un autre label 
? ". Il n'y a pas eu d'embrouilles avec Sub 
Pop et on ne veut pas qu'il y en ait. Ce sont 
des potes, on connaît Bruce Pavitt depuis 83 
et on habite à 2 blocs les uns des autres... 

Justement, lorsque vous avez signé chez 
Warner, n'avez vous pas eu peur de perdre 
un peu de liberté d'expression, de ne pas 
pouvoir avoir les mêmes rapports qu'avec 
Sub Pop ? 

Ce qui nous a toujours fait peur chez les 
majors, c'est qu'ils peuvent imposer leurs 
conditions, possible surtout avec les groupes 
qui leur courent après, qui veulent absolu¬ 
ment signer avec eux. Alors que si vous 
prenez un groupe comme SONIC YOUTH 
qui ont attendu presque 10 ans pour passer 
chez une major, ils avaient déjà leur style et 
leur public bien à eux, iis étaient en position 
de force pour obtenir ce qu'ils désiraient... 
Malheureusement, il nous a fallu 4 ans pour en 
arriver à ce stade, sans pourtant partir à la 
conquête des labels. Sony et les autres maisons 
de disque ont quand même été plus distants que 
Warner qui est la première boîte que nous ayons 
vue, et qui semble apparemment la plus cool. 

Vous ont-ils donné leur accord rapidement ? 

Nous n'avons pas demandé beaucoup d'argent, 
parce que plus tu demandes, plus il faut 



6i // n'y a pa eu 
d'embrouilles avec Sub 
Pop et on ne veut pas 
qu'il y en ait” 

t'attendre à être contrôler et davantage sont 
les exigences. Nous voulions surtout que 
notre disque sorte, qu'il soit bien distribué et 
qu'on puisse avoir une totale liberté de créa¬ 
tion. Nous allons enregistré le prochain 
disque dans les mêmes conditions que le 
précédent : dans la maison d'un pote, sur un 
16 pistes (8 pistes de plus que sur le Ip "Every 
good boy... "). 

Pourquoi enregistrez-vous sur si peu de 
pistes ? 

On a entendu certaines de nos chansons 
enregistrées en 24 pistes et le résultat nous a 
paru trop "polissé", trop clean. Nous avons 
trouvé que c'était trop de chichis, cela consti¬ 
tuait en fait des rajouts stupides. Il y a assez 
de places pour 2 guitares, une basse, une 
batterie, un tambour et éventuellement une 
deuxième voix pour enregistrer avec peu de 
pistes. De toute façon, nous enregistrons 
toujours en live. Le dernier album a un son 
plus 60's, principalement à cause de la table 
qui sort des Studios Stax. C'est une vieille 
table de mixage, c'est pour cela qu'on enre¬ 
gistrera à nouveau dessus. On aime bien ce 
son... 

Qui conçoit vos pochettes ? Pourquoi les 
paroles ne sont-elles pas imprimées sur votre 
Ip "Every good boy..." ? 

Pour les pochettes, c'est un copain qui habite 
avec notre guitariste Steve qui les dessine. 
Quand au paroles... Rien n'a l'air aussi débile 
que des paroles écrites ! Quand tu as un 
chorus et qui souvent se répète 8 fois, c'est 
vraiment nul quand tu l'écris. Cela pourrait à 
la limite servir pour quelqu'un qui ne parle 


pas anglais. Mais de toute façon, s'il ne 
comprend pas, il ira voir dans son diction¬ 
naire et n'aura pas la bonne traduction à 
cause de l'argot, des expressions. Alors si tu 
ne comprends pas, imagine quelque chose... 


r 


Que pensez-vous de l'information à 
outrance ? Dès qu'il se passe quelque choses 
dans le monde, les médias sont là pour 
filmer. Tout doit-il être montrer î 

Oui. Nous avons été choqué pendant la 
guerre du golf, la presse n'était pas autorisée 
à aller de partout. Le fait que la guerre du 
Vietnam ait été pendant 8 ans sur les télé, 
cela a aidé les gens à 
prendre conscience de 
ce qu'elle était, parce 
qu'ils ont vu leurs 
voisins se faire explo¬ 
ser en direct. La télé 
doit tout montrer : des 


films noirs au films 
pornos... 


Traduction : 

A. Couderc & 

S. Cuilleron 

Miss en forme : Hilda 






















STARING AT THE RUDE BOYS 
Le mythe du Rude Boy à travers le 
développement de la musique 
populaire jamaïquaine 



Ska... Le jamaïquain moyen écoutait cette musique avec consterna¬ 
tion. Il faut savoir que ce sentiment était renforcé par les préoccupa¬ 
tions thématiques des chanteurs et musiciens. Dès lors que 
l'articulation d'un monde oppressant avec l'environnement des masses 
jamaïquaines devint le point de mire des chansons, le jamaïquain se 
sentit menacé. Le statut quo se trouvait vigoureusement remis en ques¬ 
tion. La formation du ska représentait une contribution péremptoire et 
positive à la société globale, par le défi qu'elle lançait à la Jamaïque 
"nouvelle" et indépendante. 

Aussi, le monde auquel tes musiciens se heurtaient, était oppressif et 
la musique instrumentale devenait l'expression abstraite de ce monde 
réel et menaçant. Elle était ainsi bi-dimensionnelle ; expression lyrique 
et mélodique d'un contexte de terreur. 

A ce climat d'insécurité et de violence qui se généralisait, vint s'ajou¬ 
ter la question des exportations "illégales" de ganja (après la bauxite, la 
marijuana est la marchandise d'exportation qui rapporte le plus à la 
Jamaïque....). Oui, mais à qui ? 

Pour l'homme de peine qui vient du ghetto et cherche à louer ses 
services - sans éducation, sans emploi fixe, luttant jour après jour pour 
assurer son existence - la récompense sonnante et trébuchante de sa 
participation à la violence politique, comme homme de main, ou 
même comme spadassin armé et payé, est une tentation à laquelle il 
est impossible de résister... Le ghetto devient alors un endroit infesté de 
gangsters d'hommes en armes, mais aussi un lieu où l'on obtient pres¬ 
tige et pouvoir au bout du fusil. 

Outre la pauvreté qui imprégnait leur vie, la détresse des plus dému¬ 
nis, que les politiciens ne parviennent guère à atténuer, se trouve 
accrue par la démagogie de ceux qui arment les jeunes du ghetto. 
Ceux-ci font peser plus lourdement la terreur sur leurs compagnons 
d'infortune. Indubitablement, les gens qui vivent dans les ghettos 
(Trenchtown, Jonestown, Kingston, Rhenatown et Penhamlown), sont 
ceux qui ont le plus à subir des explosions sporadiques de colère. 
Qu'elles soient dirigées contre les Noirs eux-mêmes ou contre une 


les partis politiques, trouve un prolongement dans la musique des 
miséreux. 

L'attitude de l'artiste, parfois empreinte de sympathie par la "cause" 
du "mauvais garçon" (RUDE BOY), est, en général, plutôt faîte d'indi¬ 
gnation et de répulsion. 

En 1967, Dandy Livingstone enregistra "We are rude", réponse à la 
formidable attaque de Prince Buster contre les mauvais garçons, ces 
jeunes du ghetto armés jusqu'aux dents qui sévissaient au sein des 
communautés. La chanson de Dandy était dédiée à la "culture des 
mauvais garçons", et glorifiait le nouveau "statut" de ces derniers dans 
la communauté. 

"We are still rude/We are still lufffwe fear no one/ 

Because we still hâve guns.". 

(nous restons mauvais/nous restons des durs/nous n'avons peur de 
personne/car nous avons encore des (lingues). 

Pendant que sont chantés ces mots, une voix se faisait aussi 
entendre : "Le juge devra vous donner 1000 ans [de prison], et même 
ça ne peut vous arrêter.". 

Dans ce texte le pouvoir des mauvais garçons dont on commençait à 
prendre la mesure, était glorifié jusqu'au point d'attribuer à la violence 
une quelconque vertu de vaillance et de puissance. A l'opposé de cette 
attitude. Prince Buster condamnait la conduite irréfléchie, chaotique et 
délinquante des jeunes, qui loin de mener la lutte contre leurs oppres¬ 
seurs, terrorisaient lâchement les membres les plus pauvres de leur 
communauté. Cette même année, junior Smith enregistra "Cool down 
your temper", chanson façonnée en ska. 

Dans ce contexte agité de cette période, il semblerait que les produc¬ 
teurs fussent en partie responsables du genre de chansons que les 
artistes enregistraient, car étant eux-mêmes sonoristes et proches du 
public et de ses humeurs, ils pouvaient déterminer quel type de chan¬ 
sons se vendrait. 


autre minorité. 

66 Rougher than rough ... 99 

C'est une tendance de la communauté indigente, à retourner sa 
colère contre elle-même qui a fait de la jamaïque un des endroits du 

monde les plus effrayants à habiter. 


"Rough and tuff" fut une autre chanson qui idolâtrait les mauvais gar¬ 
çons, mais cette fois sur un mode bien plus raffiné, à relents 
sexuels : tout au long de la chanson, le refrain vocal était "T'es dur, l'es 
coriace " ("You're rough, you're tuff"). Dans cette chanson l'expression 
vise à demeurer ambiguë dans la mesure où elle contient certainement 
des expressions méprisantes à l'égard du comportement vulgaire des 
voyous, tout en étant influencée par leurs voeux et leur style. 


yflfc La colère se manifeste spontané- 
H|M^ment, au hasard. Nombreux sont 
^^kles incidents : viols, meurtres, 
Il j^Pvols à mains armées, blessures 
^^^intentionnelles... enregistrés au 
■ sein même de cette communauté. 
W Celte atmosphère de terreur perma¬ 
nente, décuplée par la distribution 
d'armes aux jeunes à laquelle se livrent 



Tougher than tough 


"Ruddies in court" de Derrick Morgan, reflète une attitude "mauvais 
garçon" beaucoup plus caractéristique ; elle fut produite par Beverley, 
la maison de disque de Lesley Kong, en 1967... Elle est conforme aux 
stéréotypes de la plupart des chansons "rude" (mal élevés). Le refrain 
est chanté à plusieurs voix, alors que les couplets sont l'affaire du Disc 
jockey. Le refrain commence ainsi : 
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Ce dernier s'écrie : 


"Your honour, rudies don't fear/Rougher than rough/ 

Tougher than tough/Strong like iron/We are iron.". 

(Votre Honneur, les rudies n'ont pas peur/Plus coriaces que les 
coriaces/Plus durs que les durs/Durs comme le fer/ 

Nous sommes en fer). 

Puis la voix entonne le couplet qui est une parodie du juge : 

"You're brought here for gun-shooting/Racket-using and 
bomb thraving/Now tell me rude boys/ 

What hâve you got to say for yourselves 
(Vous êtes ici pour usage d'armes à feu/Usage de machettes et jets de 
bombes/Maintenant dites-moi mauvais garçons/ 

Qu'allez vous â dire pour votre défense ?). 

La réponse se trouve dans le refrain, chanté avec mépris et sans 
repentir à la face du juge. 

Ces chansons sont bien représentatives de la première évolution de 
leur catégorie, qui fit apparition dès 1962, sous forme instrumentale et 
vocale. 

A partir de ce moment là, la tension monta considérablement sur la 
scène musicale. Les jeunes réagissaient à la musique comme à une 
doctrine nouvelle qui les poussait à répondre à leurs oppresseurs. De 
nombreux disques faisaient la chronique du sentiment de violence 
qu'ils éprouvaient face à la société. 

Les frustrations de la jeunesse dues surtout à un taux de chômage 
élevé, s'exprimaient socialement par des destructions aveugles. Ils 
interrompaient les bals, attaquaient les pauvres (les riches aussi mais 
plus rarement !), et s'affrontaient souvent à la police. Une réaction 
révélatrice de cette situation fut "Dance Crashers" d'Alton Ellis en 
1966. 

Les WAILERS avaient enregistré en 1965 "Put it on" (Faîtes monter la 
pression) avec le soutien des SKATALITES, et promouvoir ce titre sug¬ 
gérait un ardent désir de détruire le système... La chanson comprenait 
un vers audacieux : "/'// ru/e my destiny" (Je prendrai mon destin en 
main). C'est ce genre de paroles qui allait de plus en plus dominer la 
scène musicale et inciter les jeunes à une certaine prise de conscience. 
D'un autre côté, l'imprécation contre la violence et les voyous allait 
trouver son apothéose en Prince Buster... 

££ • • 55 

Train to rainbow city ! 

Prince Buster, en baptisant sa sono "Voice of the people", exprimait 
les motivations politiques qui le travaillaient déjà à la fin des années 
50. Sa chanson "Judge Dread" oeuvre féconde du pionnier, reçu un 
écho favorable à sa position vis à vis des voyous, une position dénuée 
de sympathie pour leur cause, et qui reflétait sa capacité d'exprimer 
sans crainte de représailles, les peurs et les désenchantements de la 
communauté. 

"Judge Dread" fut la réponse de Buster aux ravages causés dans la 
communauté par les bandes de délinquants. La violence politique 
s'était muée en violence aveugle et insensée, et, disait Buster : "Quand 
elle visait les Noirs pauvres des communautés déshéritées, il y avait 
peu à espérer des tribunaux pour s'en débarrasser. Mais par ailleurs, si 
on élevait la voix quant on était dans les beaux quartiers, on était arrêté 
par la police pour avoir troublé l'ordre public. En bref, il n'y avait pas 
de réparation possible pour les torts causés aux pauvres.". L'attitude du 
gouvernement était classique : l'action des mauvais garçons ne déran¬ 
geait pas les riches, il n'y avait pas de raison d'intervenir. 

Buster exprima alors les peurs et les affres des Noirs pauvres qui 
cherchaient à obtenir justice contre la terreur qu'on leur imposait quo¬ 
tidiennement. 

"judge Dread" n'est pas un disque intellectuel dans lequel l'artiste 
expose la condition des mauvais garçons eux-mêmes, et leur utilisation 
criminelle par le gouvernement et les riches. C'est tout au plus une 
déclaration d'indignation. Les vers " T'es dur, t'es coriace", reconsti¬ 
tuent l'atmosphère du tribunal, ou les mauvais garçons comparaissaient 
devant un juge noir connu de tous. 


"Order I While my court is in session/Will you please stand i first 
ailow me to introduce myself/my name is Judge 100 years/Some people 
cail me Judge Dread/Now i am from Ethiopia/To try ail rude boys for 
shooting black people...". 

(Silence I Pendant que mon tribunal est en séance/Veuillez vous 
lever/Maintenant permettez moi de me présenter/ 

Mon nom est Juge Cent ans/Certains m'appellent Juge Terrible/Je viens 
d'Ethiopie/Pour vous juger, vous les 
voyous, 

pour avoir tiré sur les Noirs...). 

La référence à l'Ethiopie est clas¬ 
sique quand il s'agit d'asseoir une 
autorité. Pour les rastas, on l'a vu, le 
foyer ancestral est l'Ethiopie, aussi un 
juge venue de là-bas est-il investi de 
tous les pouvoirs de la justice spécialement en vue de juger le monde 
noir. Il avertit ensuite sa cour que "l'm the only rude boy here today". 

Son autorité est absolue, et personne n'oserait contester son droit de 
juger. H fait l'appel des noms des voyous accusés et leur lit l'acte 
d'accusation ; puis les nommant un par un, leur demande de plaider 
coupable ou non coupable. 

Le premier, Emmanuel Zachariach Zakipong est accusé 15 fois 
d'avoir intentionnellement fait usage d'une arme à feu et 15 fois com¬ 
mit des meurtres. Le juge : 

"/ heard you was the one who told the judge down there in Sutton 
Street "Weil, rude boys don't care". Well, this is King Street and i'm 
Judge 100 years and i don't care, take 400 years 
(On ma dit que c'était toi qui avais dit au juge de Sutton Street " bot\ 
nous les voyous on s'en fiche". Eh bien, ici c'est King Street et je suis le 
Juge 100 ans, et je m'en fiche, 
prends en pour 400 ans"). 

Quand l'accusé discute, le juge lui ordonne le silence : "Tais-toi, 
prends en 400 de plus". 

Aidolphous James est accusé d'avoir dévalisé des écoliers, brûlé des 
maisons et d'avoir "tiré sur des noirs". Le voyou interrompt l'acte 
d'accusation et le juge lui crie "Tais-toi, insulte au tribunal I 100 ans 
pour celai". Et lui inflige 400 ans et 500 coups de fouets et menaces 
pour "faire un exemple". 

Il y a, tout au long de la chanson scénique de Buster, une référence 
constante aux Noirs, et commettre des crimes sur la personne des noirs 
y est considéré comme criminel. Si la Jamaïque est une société noire, 
pourquoi faut-il que Buster fasse la distinction entre les Noirs et les 
autres ? Son intention est de faire comprendre que si 90 % de la popu¬ 
lation jamaïquaine est d'origine africaine, la distribution inégale de la 
richesse dans le pays, fait que les blancs, les Syriens et les juifs contrô¬ 
lent les ressources agricoles et minières de la nation ; que les chinois 
occupent une position intermédiaire avec les mulâtres, et qu'au bas de 
l'échelle économique et sociale, sont relégués les Noirs. 

Pour lui, commettre un crime contre les Noirs, en particulier contre 
ceux dont l'environnement est dans le dénuement le plus total, c'est 
attenter à sa propre vie. 

La chanson de Buster présente en raccourci, la perception qu'il faut 
avoir à l'esprit, de la stratification raciale dans une société prétendu¬ 
ment noire et illustre la partialité fondamentale des tribunaux, des 
forces de police (même si elles sont composés de Noirs), et le déséqui¬ 
libre des facteurs culturels de la société même. 

"Judge Dread" fut une chanson extrêmement popu¬ 
laire qui suggéra un thème nouveau, aussi bien à 
ceux qui chantaient les louanges des Rude Boys, 
qu'à ceux qui les avertissaient de leur destruction 
finale. Même Dandy Livingstone finit par chan 
ger de registre et entonna "Rudy a message to 
you" (1967), qui s'adressait aux jeunes et les 
implorait de changer leur manières d'agir... 





PRINCE 
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de thrashcore n'en ait pas moins pourvu d'un 


son étonnamment bon ! Cette démo est 


réalisé par un groupe mature, inspiré, 
puissant et finalement plaisant ! Pour tous les 
fans de crossover qui veulent découvrir de 
jeunes talents... 

Fabien 



SANE LARRY 

"Kis for sucker" 
démo 4 titres 


Quelques mois après leur première démo 
(Cboose again, cf n°2), SANE LARRY nous 
envoie droit de West Chicago, Illinois, ces 4 
titres au son miraculeux : quasi professionnel 
! Deux titres repris de Cboose again, plus 
deux nouvelles chansons toujours dans cette 
veine pop/rock à la technique impeccable. 
Un trio très prometteur, influencé aussi bien 
par R.E.M. que JANE'S ADDICTION, 
DESCENDENTS ou RED HOT, qui prévoit 
d'enregistrer un album cet été, comprenant 
des titres live (et moi qui les ai vus, je peux 
vous dire que ça vaut le détour). En attendant, 
découvrez les (avant les autres) avec cette 


K7 ! 


Nasty jay 

Contact : Evil Clown Productions, P.O. Box 
593, West Chicago, IL 60186, U.S.A. 


ODDMONCERS 

— "Experiment" 

▼ ▼ démo 7 titres 

Déjà un premier constat s'impose : le son est 
nickel, maintenant pour ce qui est du groupe 
en lui-même, il faut reconnaître que c'est 
joué correctement dans un style thrash 
crossover assez convaincant. Les morceaux 


sont assez originaux, même si la voix reste 
uniforme dans l'ensemble, ses mélodies 
n'étant pas assez travaillées à notre goût. 
Sinon, le groupe vaut la peine que l'on 
s'intéresse à eux, d'ailleurs, un CD 
autoproduit est prévu pour l'automne à partir 
de cette même advance tape avec un titre en 
plus, et à notre avis, il ne faut pas les ignorer 
plus longtemps. 

C/O Arkham Prod./Joël Grevost, 503 chemin 
de la Mairie, 38330 St Nazaire les Eymes 



7 DRIVE BLIND 

® ^ démo 4 titres 

Cette démo du groupe sudiste (Nîmes), nous a 
mis sur le cul 1 Quel feeling, quel groupe ! 
Voici sans conteste le grand espoir pour nous, 
pauvres mécréants, ce combo s'inscrit sans 
problèmes parmi les tenants de la vraie 
parole, mélodieusement impéccable, 
musicalement intouchable. Un mélange de 
noise-pop, le tout enveloppé d'une énergie 
révélatrice et d'une puissance de jeu qui n'a 
d'égal que leurs feeling commun à composer 
d'aussi belles compositions. 

Cf o Frédéric Hugo, 34 rue Rouget de Lisle, 
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30000 Nîmes/66 21 45 76 ou Jean-David au 
67.70.90.84 

ANGEL FACE 

▼ * démo 3 titres 

Les influences de ce combo là sont très 70's, 
jouées la plupart du temps en mid-tempo, 
avec des grosses guitares saturées à souhait. 
En tout cas on préfère écouter ça, plutôt que 
tous ces groupes revival à la mode, que l'on 
nous sert habituellement. ANGEL FACE sont 
concernés par ce qu'ils font, n'en déplaise à 
certains. Laissons nous bercer par "Run 
slowly" et essayons à l'écoute de ce morceau, 
d'évacuer toute notre souffrance... 

C/O dans les News Mégasoniques 

^ CONCRETE IDEA 

_ "Skate Naked" 

▼ ▼ démo 5 titres 

Tiens, ceux-là, ils doivent faire du skate-core ! 
Celte démo, malgré un son réellement 
décevant (il vous faudra, pour jouir de toute 
la qualité des compositions, fournir un effort 
auditif non négligeable), est plutôt bien 
présentée (photos, dessins, paroles...), mais 
surtout très intéressante. Une musique fun 
(comme la chanson "When I was a child, I 
didn't like saucisson, but now l've got a big 
one"), énergique, venue tout droit du 
hardcore mélodique (HARD-ONS, NOFX), 
pas franchement technique mais qui a la 
pêche. C'est le principal, non ? Depuis, ils ont 
sortis un split single avec PORTOBELLO 
BONES grâce au zine/Label Forked Tongues, 
que l'on peut sans problème recommander. 
Nasty Jay 

C/O Nicolas Mabon, Bois Jésus, 37230 
Fondettes 

T 

CNA WA DIFFUSION 

▼ ▼ démo 4 titres 

Originaire de Grenoble, ce groupe nous 
propose une fusion ragga, reggae, acid-jazz 
prometteuse, agrémentée de textes habiles. 
Apparemment, ils plaisent pas mal, car ils ont 
déjà remporté 2 tremplins rock, ce qui devrait 
d'ailleurs nous valoir d'ici peu, la sortie 
d'un enregistrement, sous quel format ? 


Mystère, mystère i 

C/O Yassine Gouri, 2 rue Gai Férrié, 38100 
Grenoble/76 46 76 36 

7 LES SEMJNOLES 

^ ^ démo 6 titres 

Voici l'un des seuls combos chantant en 
français qu'on supporte, c'est pour vous dire 
notre déférence au rock bien de chez nous... 
M'enfin, LES SEMINOLES existent et cela 
n'est pas plus mal. La preuve : ces 6 litres où 
l'on peut tous reprendre en choeurs les 
refrains. Cela nous fait penser aux 
OLIVENSTEIN'S de Gilles Tandy, d'ailleurs 
c'est super bien produit et que demander de 
plus, si ce n'est tout le bien que l'on peut leur 
souhaiter. A noter que depuis cette démo, ils 
viennent de sortir un CD sous le nom de 
"Vertigo" vraiment alléchant. 

C/O Jean-Luc Charasse, Les Andrivaux, 
24650 Chancelade, 53 04 84 41 (Sox) ou 53 
07 25 70 (Hervé) 

V 

— FUN GUN TREATMENT 

▼ ▼ démo 4 titres 

4 titres intéressants, puissants, assez 
communs il est vrai, mais recelant déjà les 
prémices d'un répertoire assez speed. Cela 
demande confirmation, voir évolution, si c'est 
encore possible. A voir sur scène sans aucun 
doute. 

C/O François Augière, 31 rue de la 
Résistance, 38170 Seyssinet/76 94 54 53 

» ATOMIC Kl DS 

m ace invaders try to boycott my plans" 
^ démo 8 litres 

Nous avons l'impression en écoutant cette k7 
pro (jacquette quadri, papier glacé, 
enregistrement nickel) qu'ATOMIC Kl DS est 
tombé dans un chaudron où mijotait 
tranquillement quelques ingrédients de RED 
HOT CHILI PEPPERS. Ils en ont pris et s'en 
sont badigeonnés le corps et l'âme. Plus 
qu'un simple copie, ATOMIC KIDS casse 
encore l'adage qui veut qu'un groupe français 
ne soit pas capable de rivaliser avec les 
yankees. Cette k7 demande une suite sur une 
plus grosse structure, tout du moins l'on peut 



qu'ils mériteraient amplement d'ailleurs. 
38 56 28 76 (Jean-Luc Jousse) 


toujours rêver. 

C/O Trace rock (Melanoche), MJC Lillebonne, 
14 rue du Cheval Blanc, 54000 Nancy/83 35 
04 00 

^ BUBBLE BEER 

_ * — "Aulosatisfied/Could be umproved" 
▼ 'V démo 17 titres 

1 7 titres tous en puissance, chantés 
mélodieusement, nous avons ici à faire aux 
petits frères des BURNING HEADS. Le 
constat est simple : celte démo vaut le détour, 
car exécutée sincèrement et sans fioritures. Le 
son est plus que correct pour le style, et on se 
demande même ce que ce groupe doit valoir 
sur scène. L'on nous dit que cela vaut le coup 
et l'on aimerait bien voir les gigs. dans tous 
les cas, les titres "Famé", "Lovers adverts", 
"Two fallen lover", "Disinsformalion", etc (on 
en passe et des meilleurs) se retiennent et 
c'est là bien l'essentiel, n'est-ce pas ? 

C/O Philippe Schott, 34 rue Costes et 
Bellonte, 41000 Blois/54 43 21 47 

V 

7 DEAD PHONE TREE 

^ démo 4 titres 

Ce groupe est sans conteste pour nous une 
révélation. 4 titres exsangues, authentiques, 
rappelant par instants le DREAM SYNDICATE 
de la grande époque ou bien les ONLY ONES 
de Peter Perett. Quelle justesse dans le 
propos, quelle finesse dans ces morceaux, on 
n'ose croire à une prestation scénique, 
tellement ça doit être grandiose. Cette 
mélancolie sous-jacente nous émeut et nous 
permet de dire que DEAD PHONE TREE est 
un groupe à voir, mais surtout à entendre. 

C/O Stefan Gaillot, 28 rue Rebeval, 75019 
Paris/42 02 45 15 

7 UN DOLOR 

^ ^ démo 2 titres 

UN DOLOR est un groupe qui ne 
s'embarrasse pas de fioritures, le son de cette 
démo est puissant, tout comme le sont les 
deux titres présents, remarquablement 
exécutés d'ailleurs. A vrai dire, UN DOLOR 
pourrait se situer dans une mouvance 
Dischord Rds, en plus 70's et en moins pop. 
Un groupe à découvrir, car si le reste de leur 
répertoire est comme cela, ça promet ! 

C/O Gilou, 93 rue des Feuillants, 86000 
Poitiers/49 88 19 78 

VERSKA VIS 

"Shy" 

* One track démo/avril 93 

Les voilà, les revoilà... "Débuts" timides avec 
un unique morceau, mais quand la qualité est 
là, elle vaut de suite sur la quantité... "Shy" 
est donc un de ces titres qui vous accroche de 
suite par la mélodie et la cohérence qui s'y 
rattachent... Un petit manque de cuivre solo, 
mais c'est vraiment pour les embêter... Mister 
Skant appréciera de là-haut, c'est sûr U 
Pup's 

T 

* NEAR DEATH EXPERIENCE 

▼ ^ démo 6 titres 

Ce groupe Orléanais est certainement une 
révélation, leur hardcore noise technique est 
tout simplement époustouflant ! 
L'enregistrement des morceaux date un peu 
(91-90), on ne sait pas si ils continuent dans 
cette veine, mais on pense que l'on détient là 
un futur GRAND, si ils ne s'épuisent pas bien 
sûr avant que l'on ne leur donne une chance 


7 U-MANIFEST 

^ démo 3 titres 

Voici trois titres du groupe grenoblois, cela se 
rapproche d'une musique pop urbaine basée 
à New York, guère loin de TELEVISION ou du 
PATTY SMITH GROUP. En tout cas, 
les mélodies sont travaillées et se retiennent, 
ce qui est un signe qui ne trompe pas. Ce 
groupe a un potentiel évident, il faut 
maintenant leur donner les moyens 
de réaliser leurs aspirations sur scène et 
bien sûr une production digne de ce nom sur 
un label qui croirait en eux, l'on peut toujours 
rêver. 

C/O Florence Perli, 63 rue Thiers, 38000 
Grenoble/76 46 91 35 

^ HAVE-NOTS 

^ ^ démo 3 titres 

Originaire de Bordeaux, ce groupe a compilé 
sur cette démo des morceaux sortis sur des 
productions On A Faim I, fanzine engagé 
politiquement tout comme ce groupe 
excellent. Ces trois titres respirent le feeling, 
ils sont chantés en anglais sur une musique 
rock steady, punk rock, très bien exécutée. A 
voir sur scène de toute façon, avec les cuivres 
déjà présents sur l'enregistrement, ça doit 
claquer du tonnerre ! 

C/O Laurent Dussutour, 20 rue du Portail, 
33800 Bordeaux/56 31 46 15 

^ KOROLL 

“Make me laugh" 
^ démo 6 titres 

originaire de Lyon, KOROLL, avec cette 
démo au son assez décevant, nous dévoile un 
avant-goût de leur répertoire qui se situe non 
loin guère des CADAVRES, voir des RATS. 
N'étant pas trop fan de groupes rocks 
chantant en français, nous ne pouvons nous 
permettre de critiquer cette démo, même si le 
style nous laisse assez froid. 

C/O Ralph Marino, 117 rue A. Perroncel, 
69100 Villeurbanne 

^ SALE DEFAITE 

^ "Crise du rire" 

^ démo 3 titres 

Le son nous a bien tué, les morceaux nous 
ont bien décalqués, SALE DEFAITE, groupe 
lyonnais, rentre par la grande porte avec cette 
démo, celle où tout est à démontrer. 3 titres 
violents quelque peu métal, comme ce bruit 
de tronçonneuse sur le morceau "C'est mort", 
car voyez vous SALE DEFAITE chante en 
français, cela peut surprendre, d'aucuns 
jugeraient cela ringard, nous on aimes bien, 
car la puissance est là, tapie dans un recoin 
de notre mémoire, justifiant ainsi la grande 
joie que l'on prend à écouter cette 
enregistrement. 

C/O Fabienne Mandron, 8 rue des 
Fantasques, 69001 Lyon/72 00 99 27 

^ MUSH 

^ ^ démo 5 titres 

»^e groupe bordelais dont quelques membres 
officient aussi dans WET FURS, nous propose 
une démo fulgurante, enregistrée en live le 
20/3/92. Et ça claque ! Ils sont fans de 
LEATHERFACE, ceci ne fait aucun doute, 
Sachez que ces 5 titres sont explosifs, 
tout comme leur prestation scénique 



(remember St Amant). 

C/O Steph : 56 79 19 02 
ou Bruno : 56 43 02 01 

^ DREAM CHILD 

"First visions" 

▼ ▼ démo 4 titres 

Voici un groupe français pratiquant un heavy 
power métal puissant, on n'est pas fans de ce 
style musical, mais reconnaissons leur une 
certaine qualité mélodique, tant dans la voix 
que musicalement. Sans conteste l'un des 
meilleurs groupes hexagonaux de heavy 
métal, à conseiller à tous les hardos de base, 
fans d'envolées lyriques et tout le tintouin ! 
Dream child, 30 rue du Pré Formet, 74600 
Seynod 

V 

, LUTIN BLEU 

® ^ démo 3 titres 

Ce sextet (5 garçons, 2 filles) sont 
certainement fans de Bobby Lapointe. J'en 
veux pour preuve certains jeux de mots et 
structures parolières faisant référence au 
grand maître en la matière. Les paroles et 
musiques sont entièrement composés par le 
groupe, pour un rock speed très bien exécuté 
et les refrains se retiennent sans consteste. 
Allez ! C'est du rock chanté en français, très 
classique (avec une petite pointe de variété), 
mais pas déplaisant pour un rond. 

C/O Laurence Guichard, 3 rue Gai Mignot, 
38170 Seyssinet/76 96 45 23 

7 ONE ARM 

^ ^ démo 9 titres 

Trio parisien, ONE ARM tout au long de ces 9 
chansons, nous fait peut-être regretter leur 
manque de hargne, même si cela peut et doit 
être considérer comme un atout les 
concernant. Le chant est élhéré sur une 
musique puissante, bien interprétée, 
quelquefois noise, plongée dans de la fumée 
ou cachéepar un voile discret. L'impression 
d'un rêve ou d'un cauchemard diffus se 
révèle parfois, et c'est bien marrant à 
constater. ONE ARM : (1) 40 39 09 66 
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Originaire de Londres, O. W.P. à la 
particularité de réunir deux chanteurs 
en son sein, c'est l'un deux, Phil (ex¬ 
chanteur d'EXTREME NOïSE 
TERROR) qui répondit aux questions 
posées. Sinon, sachez qu'O.W.P. fait 
partie de ces groupes crossover 
mélangeant différentes influences 
i ^ hardcore, industriel et tant de choses qui 
» nous plaisent tant. C'est à dire la 

puissance, l'originalité et le surtout le 
£ bruit... 

CaJ 

h 

5 LAISSEZ MOI REVER... 



Optimum 


WoUND 



Roadrunner... 

Ils font du bon travail, même si les interviews 
de certains journalistes sont assez décevantes, 
ils ne parlent que de notre côté "noise" et ils 
devraient plutôt élargir leurs visions des 
choses. 

Paroles... 

Beaucoup de nos textes sont noirs, sombres, 
on parle souvent de situations décadentes, 
elles ne sont pas tellement axées sur la 
violence... Nous avons deux voix, ce n'est 
pas commun, mais l'osmose a bien pris. Cela 
marche plutôt bien, et sur scène cela rajoute 
un plus non négligeable. La création d'un titre 
se fait à 3, voir à 4 personnes avec 
maintenant des sequencers et des sampling. 
Personnellement, je n'écris plus de paroles 
pour le groupe... 

La production... 

Je ne suis pas très content de celle de l'album, 
je la trouve trop faible, c'est un peu le bordel, 
j'aurais préféré que cela soit plus clair et plus 
lourd. Le premier mix était très mauvais, et 
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nous avons essayé dans le deuxième mix, de je suis toujours très content de vivre en 
sauver ce qui pouvait l'être. Angleterre. Je ne suis pas patriote, mais il faut 

reconnaître qu'il y a vraiment de jolis endroits 
Clinton à la présidence des US... en dans ce pays... 


Il est comme tous les politiciens, il ne pense 
qu'au pouvoir. Je trouve cela néfaste qu'un 
homme ait autant de pouvoir à lui tout seul. 
Par rapport à la Grande-Bretagne, je suis en 
total désaccord avec le gouvernement. Je 
pense qu'il devrait y avoir des instances 
locales, dirigées par des gens concernés par 
les problèmes locaux. 

“personnellement, je 


Les ",homeiess"... 

j'ai été sans domicile fixe, il y a bien 
longtemps. Ce que j'aimerai, c'est vivre de 
ma musique et ce peut-être d'ici un an ou 
deux. Pour l'instant, je suis au chômage, 
enfin, je m'occupe à temps partiel d'enfants 
qui ont des problèmes mentaux ou physiques 
et c'est très dur. C'est très exigeant, mais c'est 
tellement gratifiant de les aider, de les voir 
sourire... 


ne suis pas en faveur 
du vote” 


Traduction : Olivier Galindo 
Mise en situation : Phil 


Mais pour faire chuter les conservateur, je no 
vois rien d'autre que de voter travailliste, 
alors... |||- 

\ 

Les femmes, après l'épisode Thatcher... % 

Je suis assez déçu par elles, cela ne veut pas dire 
que je sois homosexuel. De toute façon, les 
mensonges sont les mêmes, que ce soit entre 
hommes, ou entre une femme et un homme. Il 
n'y a pas de d ifférence. 

L'envie de vivre ailleurs... 

J'aime bien la Hollande, l'atmosphère, la vie des 
gens paraît plus facile. Mais en même temps, 
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d'influences, toutes plus ou moins violentes les unes que les autres. Un mix décisif nous fût 
révélé lors de la première partie du groupe anglais GALLON DRUNK, un seul constat 
s'imposa alors : le son est une arme, qu'il faut maîtriser sous peine de se liquéfier 
éternellement. SALE DEFAITE sût nous démontrer sa rigueur, sa façon d'appréhender la 
scène. Son et Eclairage étaient au rendez-vous, que vouloir de plus, si ce n'est la 
reconnaissance enfin méritée pour ce groupe vengeur à souhait. 


Avez-vous des contacts avec des labels pour 
sortir un album ? 

Brelon (guitariste/vocaux) : pour l'instant, 
nous n'avons sorti que le split 7 " avec LES 
THUGS sur le label de Rome : La Bande A 
Bonnot. Nous verrons si il y a des suites à 
cette production, cela nous sert de tremplin 
en France pour des démarches... 

Spagg {sampies) : nous sommes toujours en 
contacts avec ce label italien, où il nous ont 
d'ailleurs organisé une tournée. 

Est-ce dur de maintenir SALE DEFAITE en vie 
depuis de nombreuses années, sans avoir sorti 
de productions vinyliques conséquentes ? 

Brelon : c'est forcément dur, car il n'y a pas 
de rentrée d'argent, si ce n'est les concerts, 
dont les bénéfices sont reversées dans les 
différents frais (camion, etc). Donc il faut 
pouvoir tourner et bosser à côté pour vivre, 
vu qu'il n'y a rien à vendre. C'est vrai que ce 
n'est pas facile... 

Spagg : il est clair que si nous n'avions pas un 
management aussi dévoué, nous nous en 


sortirions pas du tout. 

L'importance de la scène est primordiale 
pour SALE DEFAITE, quels rapports 
entretenez vous avec le public, les structures 
en place ? 

Brelon : à chaque concert, il y a une grosse 
sélection naturelle qui se fait. Nous ne 
sommes pas de grands "entertainers", nous 
parlons peu, "on fait pas taper dans les 
mains"... En Italie, cela se passe vraiment 
bien, par contre en France, le public est assez 
classique : blues, r'n'roll, pub rock et on a 
plus de mai à communiquer avec eux. 

Spagg : en Allemagne, les gens vont plus aux 
concerts pour les groupes. Soit, ils aiment et 
ils participent, soit le contraire et ils s'en vont. 
Ils ne sont pas trop piliers de bar comme en 
France, pour ce qui est de la scène, nous 
avons un sonorisateur et un éclairagisle, cela 
donne de jolis concerts... 

Pouvez-vous nous parler des vos paroles 1 

Brelon : souvent dans mes textes, je suis trop 
pointu côté référentiel : cinéma... des films 



6 6 la ségrégation de la 
langue est plus réelle en 
France . 

Nous chantons en 
français et cela est 
considéré comme 
complètement has-been 

que l'on est une poignée à connaître. Les 
gens viennent te demander de quoi lu parles, 
lu leur expliques et ils ne comprennent pas 
obligatoirement... 

De quels genres de films parles-tu ? 

Brelon : j'aime bien le cinéma underground 
américain dans la catégorie la plus violente. 
J'adore les premiers films de Abel Ferrara, en 
fait j'ai un gros passé de cinéphile gore, 
horreur... Maintenant, ce genre est presque 
mort, j'ai conçu un morceau en référence à 
"L'ange de la vengeance", le deuxième film 
de Ferrara (NDLR : son dernier film, "Body 
snatchers" était à Cannes cette année). 

Quels sont vos derniers coups de coeur en 
musique, au cinéma... ? 

Spagg : j'aime bien PUNGY STICKS, KONG, 
TREPONEM PAL, LES THUGS. Il y a quand 
même de bons groupes en France... 

Brelon : pour moi, côté musical c'est le 
dernier SUICIDAL TENDENCIES, DINOSAUR 
JR, et en cinoche : "Réservoir dogs", "Bad 
lieutenant", "Impitoyable" et "C'est arrivé 
près de chez vous" pour rester belge... 

Mise en fromage : Phil 
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DEITY GUNS/EUOTT SHARP/ 

COP SHOOT COP 

5 Mai 93/Rail Théâtre 

C'était une occasion rêvée d'assister à une 
soirée dans un style noise-indus-expérimental. 
DEITY GUNS ouvrait l'affiche, malheureusement 
nous étions encore dehors à attendre nos 
places pour cet antre du bruit, l'organisation 
étant dépassée par les événements (le Rail 
Théâtre était remplit à ras bord). Nous avons 
donc seulement assisté aux deux derniers 
morceaux du groupe, dont le rappel. 
Musicalement cela était intense, puissant, 
DEITY GUNS se construisant un mur de son 
comme à l'accoutumée. Sur scène étaient 
présentes deux basses, seule déception pour 
nous : le chant qui se révéla être le parent 
pauvre de cette prestation. 

Après les problèmes dû à l'installation du 
matos sur scène (le Rail Théâtre n'étant pas 
conçu pour cela), arriva une des figures les 
plus légendaires du milieu underground new- 
yorkais : Elliot Sharp. Il nous exécuta une ; 
prestation solo hors du commun::,:. Elliot Sharp,; 
jouant sur sa fameuse (guitare ...à/deux--; 
manches, dont une basse,/travai liée par : unT 
ét hantillonneur, lequef ausshjüguUjit I es-;- 
intonations presque death de sa voix, NdOST 
avons été surpris, ainsi que le 
d'audace et de prestanceiCéi homte||ip:|p| 
un grand musicien et ce malgré les 
apparences qui veulent faire croire que jouer 
de l'expérimental, c'est faire n'impu/le quut. 

CO (T SHOOT COP nous démontrât qu't! 
était bien: lé plus grand groupe de la soirée. 
En effet, l'osmose entre les deux basses, le 
clavier, les perçus et le chant fut grandiose. 
La soirée.a été chaude, tant l'ambiance et la 
puissance dégagées par ce groupe fut Intense', j 

PhihettiildaWM: | | 

Pavef Fajt/jim Mencsis 
22 mars 9 VI02 rue d'Alembert 

Un concert avec deux batteurs,, durant te 
festival de jazz de Grenoble, il n'y avait qu'au 
102 qu'on pouvait voir cela. Il fallait êtrêô 
l'heure pour avoir des places,. car le concert 

r a p i d ém è n f: rerp p lie d'un e ' ccnîejhèTdè!. 
personnes/qui furent subjüguéesJpâffdéd^T 
heures intenses de musiquç^Deuxtbatteurs::#:;' 
quelques sons échantillonnés' + dèM^tëtûS;:; 1 
(placés sur la gorge des musiciens;/- 
n'amplifiant que les sons de leurs Ct0rdqg 
vocales et donnant un rendu proche dèS'-i 
cosmonautes I), il suffit de peu de choses, 
pour faire de la (très bonne) musique, Jâ22 ? 
Expérimental ? Peu importe, ce fut magtqueei. ' 
enivrant, insolite et drôle;;:dlFfeenfc::et ; paLrfois‘' : 
magnifique. Bravo i ll|séfâit|iiiéh|iqmfnage 
qu'un lieu comme I é ; 10 2 - cl i s p a r a i s s e, car 
cette salle est (quasi ?) unique en France, et 
permet à une musique "différente" de 
s'exprimer. A une époque où tout 
s'uniformise de plus en plus, les lieux de 
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liberté d'expression sont suffisamment rares 
pour qu'on y fasse très attention. 

Bertand 

UNION CARBIDE PRODUCTION/ 

GAZ HUFFER 

28 avril 93/Le Local 

Ce concert organisé par Silly Hornets dans 
leur local à Lyon fut mitigé. Car UCP jouant 
trop fort, nous n'avons pu apprécier à leur 
juste valeur les morceaux que nous aimons. 
Malgré cela, la prestation scénique du 
groupe suédois fut tout de même à la! 
hauteur, l e chanteur Eblx>t Lundberg joua le|; 
jeu, nous gratifiant au gré de ses humeurs un! 
jeu de scène, façon Mike Jagger : tout .en! 
gesticulations. s$™|| 

Nous étions impatient d'assister au shiovy! 
de GAZ HUFFER pour connaître enfin leur:; 
potentiel scénique. Nous ne fûmes pas déçu T 
! Le chanteur (à croire qu'il a été élevé cheü 
||es kangourous), nous démontrât sa tonicité 
!;|ï;:5on,fabuleux coffre (aisance vocale !). 

" ...lés:;iri O rc.ea.u.x. dë/GAZ;:::) IU F F E R sSinti 
car^ilüs puissi||||| 
su mixer"-' 

['énergie du hardcom avec un trip rock n'roll 
des plus basiques, le mélange détonnant dte 
cette composition, fut Une débauche sonore ! 
que nou* Appréciâmes fortement, A la fin dû/ 
concert, Ebbot k. rejoignît le groupe pour! 
une jâm bruyante;ét bordéhque à Souhait, 
comme il se doit, 

Phif ei fdtlda - 

POISON IDEA 

22 avrt/ 93/Pùfttoi$e ' .. ' 

Salle surchauffée, sans aération, pour la ’ 
venue.en.ïrégfon parisienne des poid| lourds : 
dur rock tîjî^Çr^pffcilSÛN IDÉÂ àÿanC: 
désorimâi^ piüs â volt avec le Mp|:;||| 
MÔTHÜRHEÀD qti'âvèc le hardcorédljëà;; 
origines (le tien est dé-fou te-façon évident!: 
b'en déplaise aux coincés du bulbe des deux ( 
bords)/-' ■/ ; 

Grosse claque ! De "Plastic bomb" à "Up : 
xfront" (des géniaux W1PERS), le quintetde 
Portland laisse la concurrence sur place, •PAt'--; 
contre, autant Jerry A. porte (très) bien ses i 
quelques 130 kg, autant on : se.demande si 
Pig Champion (200 kg ?) est vraiment bieçw! 
dans sa peau (dans ces con,dltidh5 :: ÿ'éhtëhcl)!ï 
Le guitariste passe le concert assis, ne se 
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levant qu'en de très rares occasions, çéiqüï 
ne l'empêche pas de balancer ses rythmiques: 
en béton armé de la plus dé si nyofféidèS; 
façons. : //;. É d/: : 

Les nouveaux morceaux ne. dépareillatênt; 
pas ce concert en forme dé Gfeatest Htts. 

Après oo2e àns : de cArtôft nén-stop,- 
POISON IDEA est toujours au top-KîQC OUT 
THE JAMS 111 - . .. 

Thierry 

WALTARÎ . !§ 

'(I y avait environ 150/200 pefsÔhriés.p.our 
assister à ce grand concert, toute j||||;^îllë; 
thrash & métal de Grenoble s'était donné 
rendez-vous, ainsi qu'une partie du staff de 
Radio Kaléidoscope. 

WALTARt, groupe finlandais qui a 2 
albums A sôbâUif dotu lederbiéf 'Tôrcha.f'',; 
faisait éïapfe à.l'Entrepôt et. Ce (durant sà: 
longue tournée des cîub$ européen».-Et 
franchement on ne peut, qtte s'en réfouir. 
Quels!'' bargeois '. ces finnois I;' Le 
bassfste/châhleur (un espèce de martïeo,. 
longiligne et coiffé eh pétard) habillé en; 
orange a su mener le concert de main de 
mattre, .accompagné paf.. : un guitariste solo 
androgype,. une rythmique genre nain: 
halluciné et un bat leur; tes yen Y: rivé $au 
plafond. • -. ' -!' G • ; ' ! ; ; •; 

Le.cpnçèrt a; commencé très thradv'fort, 
rapide, exaltant. Put» après 3 .titrés dans la 
même veine) .ils/ont; laissé .léürêc Tnstiruwcnts 
pour se lancer, darts uo rap .fameux. PUÎScê; 
lut Tin morceau genre FAITH.NO MORE, 
énervé. Retour é la case thrash «, .ain$i-de 
suite;.. Grosse claque et grande dose dé /un,. 

/ délires, plaisifTLeichanteur/bassfsté/organiste 
(à noter, à; parité balteu^-tfo- «lp§muîtt- 
Qnstrumentistosj est un véritabië/shoW m^h 
qUji sélt jongler avecTp^ubfîè & sa voix/t-Æt 
puis, voir des thrashersidignser (la fièVrétdü; 
samedi $ôir) sur-^'Èn vogué", dé Madonna, OU 
;du;rép!;;ç;à:.vâla;it le coup (en pluS.de 
l'excellent shqvv). Assurément: un groupe qt#; 
Va doyen ir grande .si vous!.les avez raté, 
;;-séanc«>dé^^t^it(ès bientôt. ? 

é;. - ; .. 

GIANTSAND 

'' - 10 février 93/Lasson 

La véillè, GIANT SAND avait joué à la 
Locafh ; o.tjy e (temple du beat tebê) dans 
l'indifférence générale. Je n'y était pas (lieu, 
heure.;.) et le regrette bien, ne serait-ce que 
pour î^llèè.shirts, car Wil.|.y:|pEAD PHONE 
inique en parient encore avec 
::des:étoîies.:dans le regard. Enfin... ! Nous 
retrouvOhSîd.e.sgroupè le lendemain, rue 
Lasson, et faisons enfin connaissance. 
Groupe poür Te moins hagard car "hébergé" 
sur place pour la nuit (pas de chauffage, pas 
d'eau courante, pas de sanitaires, et la bonne 
surprise pour des végétariens de se retrouver 
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face à de la charcuterie pour toute 
nourriture...). 

Howe Gelb (âme de GIANT SAND) et ses 
3 compères se révèlent des gens charmants 
et nous échangeons singles, k7, badges et 
contacts. Tenu par un horaire serré (ils ont en 
effet décidé de prendre le train 2 h plus tard 
pour Munich pour éviter une autre nuit sur 
place et ils n'ont pas leurs billets) le groupe 
commence le concert sans grand 
enthousiasme. C'est aussi la fin de la tournée 
et ça se sent... ambiance... Sans conteste un 
des guitaristes/lyricistes actuels les plus 
inventifs (et ce depuis 1985, bande sourds i), 
Howe Gelb, tour à tour "armé" d'une guitare 
sèche électrifiée et de sa Gretch rouge, tire 
des larmes de paradis de son instrument, 
alternant douceurs acoustiques et barbelés 
électriques. Le concert est décousu. Après un 
"bon" départ sur les morceaux.dç "Centre of .. 
the u ni verse", dernière meryeil lé- en date,,- le// 
groupe s'embroui Ile et... q ü i tt e : I a-: scéne. : : .! / ;. 
Resté seul, Howe Gelb nous offrët^ qû^iq^!! 
ballades qui serrent le f:(>(:ur.rLe ; .grou'p;é;: : 
revient malgré tout pour, de longuéSÿifij^j.S 
bluesy et quelques morceaux chantè^Ri^! 
Chris Cacavas (clavier/guilare, ex-OREEN 
ON RED), puis exit, SNCF oblige, 

Qù'6il : ;:'né : ;se méprenne pas,- le public n'a 
pas bp ü Hé: son plaisir, tout ce que l'on- 
e s père'; .c'és t • re vo i r le groupe!; lë:ïj>l M Sfiôt 
possible - ét dans meilleures conditions - le 
potentiel d'un GRAND moméht qyaht 
survoléTout le début du concer(j;^||^:ï;!p||| 
Thiêtty - 


SUMBUR 

3 avril 9J/le 102 

Ce. soif là, -.lé; :102. organisaifüff Hês 
mei I leurs concerts qu'il nous été ; permis de 
vo i r d ans ce I i eu. SU MB UR, groupe 
hollandais nous gralilta d'une musique 
o s c i 1.1 an t : . entre du blues:'; jâ zz et de 
l'expérimental, le teut pul$$âmmêm 
o r c h e st ré ' p à f ;.;.uh c h a ht eu r fe é | i.hg 

dévastaieurï^Cèrtains morceaux nous 
passèrent au dessus de la tète, mais d'autres 
(comme "Data Soûl"...), nouf ébloq|ii|nit;'pai'! 
leur impressionnant impact visuel 
Hans Burhs, le chanteur esIvJé.;kérîta|Jè 
détonateur du groupe, il déclame Sés textes, 
comme habité par une passions lébrile des plus-. 
sincères. N'hésitez pas à découvrir ces poètes; 
urbains grâce au label grenoblois Organic Rds>. 

Ph il et Hilda |g| • ; m •( : ; . : ü W‘" 

RAMONES/D'TÀILS A 
26 février/Summum de Grenoble 

Petite affluence ce soir là, 1000-1500 
personnes. Après D'TAILS, groupe français 


de rock moyen, les T : 
RAMONES ont conquis la 
scène, 1 set d'1 h 15 expédié 
vitesse grand V. "Ca s'écoute 
comme une pet" dit-on ! 
C'est vrai : pas le temps de 
respirer ! Les pop songs (des 
classiques) passées à la 
moulinelte hxc furieux. 2 mn : 
couplet, refrain, couplet, 
refrain, 1,2, 3, 4 et on repart. 
Haletant. "Blitzkrieg pop" en 
résumé. Furieusement grand, 
encore une sacrée baffe. En 
plus, les trois crétins ont eut 
la bonne idée d'engager un "chien fou" 
comme bassiste, et ça secoue encore plus, 
car il a revigoré les papys rockant. 

Bertrand 

ION SPENCER BLUES EXPLOSION 

12 février 93/Farenheit 

Trio guilare/guitare/balterie, J.S. BLUESg 
EXPLOSION est le nouveau groupe de jong 
Spencer (ex-PUSSY GALORE/BOSS HOG), :: 
instigateur du garage-noise le plus déjanté en.|; 
circulation. La formule reste la même que./ 
par le passé, plus "roots" peut-êtfï>|i| 
fragments de rythmique garage en directe:/- 
filiation Peebles/Nuggets, scories blues du;! 
Delta/ët vocaux hantés hérités des shouters R5 
:■$ B et des dégénérés hillbilly originels. Une 
/.Sorte du puzzle de rock brut remonté sans- 
'logiqûé.aucune... . :!gg:;! 

:CbhÔè'‘L;;::;.A:: : va £ c ;!||Ü 

oppositioh : ;àîapp'f ivdi^^kqùi/ fusé, dan s tous 
les sens, allumât des teqx de joie dans les 
esprits et propageant la danse de St Guy. 
Heeyafi 11 Et eomme si tout cela n’ètait pas 
a$$e* élrangè, )0h SpenCèf -sert aussi d'un: 
;;/^h'!àfüment:''.;à : ^>elé T^ dé lx)îtG ' 

en b ois rappelât lés vieux postes, radios des 
années 50 {40? 30 ?) surmontée 4'une 
antenne métallique êt .î>ous^e.de grarld 
woooooo plus ôu^.miairtS'jaigüs: lorsque • l'on / 
approche ra mate de j'anlenne )?i Effet 
scien^i-fictron cbêâp garanti, 

Thierry 


D-MAISONS/HIJSKER 1KKE/ ; 

FLEASAND UCE/DISORDER 

23 mars 93/Fort de Comboire '/■ 

:;:Ayanl pris connaissance de ce concert 
sauvage sèuTémeht. ; q uelques : : ; : ||èU|g|! 
auparavant) nous décidions sur un coup (dè 
,téte- et:.surtout pour/; j'a f f ic h e/d e hDÜ% 
embarquer dans cette aventure ,incért^iiOè:;(iS/Slij 
Le concert commença q uelques-heurei'en : ' 
retard, à cause du lieu, diffieile à trouver et 
des groupes qui n'en finissaient p.lu ; § :;? . 
d'être sur la route. Quel guét^prifT"iÛë' lie# 
en question n'était pas insonorisé, et de plus, 
les groupes devaient jouer sans sono (pire 
qy'un local de répet' pérave). 

Sur.:-:le.s...4 groupes présents, seulement 
gf LEAS;I;Apm-.y£E (ex-MUSHROOM 

ATTACK) -se. détacha du lot, on pou trait Tè?:: 
rapprocher de DAZZLING KJLLMEN. éqiplü^ 
hardcore. jouant à 1, 2,3-$olèiî êrt è&sayant 
toutes les astuces pour trouver; ûné. mei Heure 
écoule, ce vacarme sans charme 
nous lassa tellement, que nous avons fini au 
bar où finalement le son était meilleur ! 

Phil et Hilda 


HELimmÊED/VERTIGO 

AÆmW' 1 6 Février 93/Lasson 

Concert organisé par Hyacinth, fanzine qui 
commence à bouger tous azimuts, et c'est 
très bien ainsi. VERTIGO est un trio qui 
balança ses morceaux courts et distordus 
sansSjgrîitention aucune. Ca doit venir des 
parties de basse en accords et des mélodies 
qui vont avec, mais les morceaux du bassiste 
m'évoquent immanquablement te premier Ip 
de MOTORHEAD (un must de pun|!;:i|||;: 
lourd et planant, check it !), le reste êtatitdu 
punk rock US grand tej|(| : pùritHj/dé':tffl;; 
bonnes idées. Dommage^^.^e : :Tfi/#a.Ùeur: q|t.; 
été si saoul, ça.ràitmlissaif;^ 

HELIOS CREEQ, lui* êSt un extraterresttè, 
çà, ça fait pas de doute. Son spacBr'rock esï 
parsemé 

i ncongrues ; irt de; d^butféte?pace ; (pas/ 

moins de 3 micros/effets différents pour celle 
de Captain Creed), mais une trop grande 
répétitivité des morceaux a fait que je suis 
resté à quai; alors que la majorité du publie 
/ était du voyage. Mcmtion spéciale hàllu. à la 
clavièriste/danseuse du grouf»t:> blonde;, 
californienne sous-influences t.o ü té/droit • 
échappée d'un acid-fesl. de 1967-f 
Ah, ces américains,., ■ / : \:;T; 

Thierry 1 y-..///- //ï:£ 

. MERCURY REV 
■ 2 ma 

Dans ie genre décalé, lès : R£V5 se- posent/ 
eux aussi, -dn- peu là iÇ DâV.fd; b&kér;• lé', 
chanteur, benjamin.de'.îad ; Oayfe, se. 
comporte comme un :gro«: bébé attardé sur la 
droite de fa scène 7 à gauche, le bassiste et la 
./ 0 âtil^tournertt le d ubl i c, e| 

Grôsshopper ("sauterellè")^ folond|? 

reste coUé^ son àtepli çommë: à unè h ôu.éé; 
d eï : siauvü;tagç : , : . : Du!èpq!^#ïdè!i|; kèné>' 
J. Donahud!grand maître d x oeuvfe? i'fdirigè’': 
ce joyeux bordel à grand coups de sa 
superbe jazz master, ' ' . ' v 

Pendant une bonne; demie- heure) aucun: 
d'entre eux pp;- "Êftàsmg ^ ; 

Y bee"; "Syringue moutbVden n'est épargné. 

’ CTn a l'impression très étrange qu'il faut que 
le groupe en passe par - là Avant de se 
j/îrouver.^; Ce qui arriva/ vers/fe-mihetedo 
. COPCért, et alors là ! le set culmine sur un 
•• ?DHg' nouveau morceau intitulé "U.P.S." qui; 
déroule ses aôneaux comme un rdnjâ 
(serpent royal I) dans un océan d'éther. Tout 
devient fitude, beau, comme coulant d'une 
: ; même source* o n - vo u dr a ti que cela ne 
s'arrête jamais, yeux fermés on se laisse 
- emporter èt,. + (grosse voix) : "Monsieur, 

; : veuillez r^pgier la sortie !". 

Thierry - < 

" ■ £ UPTOWN BONES 

9 mai 93/Le Hangar au Touvet 

Fai|f|!;|ssistance (50 personnes max.) pour 
ce cocicert tant attendu du groupe de 
/ Philadllphie. Le constat est simple : nous 
avons pris une claque. Rich (chant/guilare) 
' avait la haine, et ce dès le début du set. Il 
' s'en p.r@AbOrd à sa guitare, puis à son 
bassiste, Àrtcên-le-jchopant par le coup, tout 
en gueulant sa Ràfghè dans le micro. Quelles 
acclamations à la fin du premier morceau ! 
C'était tellement surprenant de la part des 
quelques hurluberlus éparpillés dans la salle, 
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UPTOWN BONESl 



que cela a semblé encouragé le groupe à 
prendre la voie du déjantement le plus total ! 
Chant arraché à son ultime énergie... set 
intense, puissant. Le son fut à la hauteur, 
mais que dire des mélodies, de l'aisance et 
du feeling dégagé par ce quatuor : tout 
simplement merveilleux. UPTOWN BONES 
ce soir là, nous démontra-sa magie de la 
scène avec passion ; rendez-vous compte, 
prenez le morceau "Magic place" du premier 
Ip et ampfifiez-le, imaginez donc le résultat... 
Cela restera pour nous comme l'un des 
concerts de l'année sans aucun doute. 

A noter qu'en première partie, le groupe 
chambérien HEADLIKEHOLE ? effectua un 
concert honnête dans une lignée SONIC 
YOUTH/PAVEMENT. Il leur reste maintenant 
à affiner au mieux leurs compos et leur 
chant, mais ça nous n'en.doutons pas unej 
seule seconde. 

Sinon, une anecdote ma I houreu s os' est;;; 
déroulée pendant Ia - prestationdés? : iï?? 
groupes : en effet, UPTOWN BONES S'est 
fait fracturé son camion et voler quelques 
affaires personelles. Ce qui engendra 
suite la non-interview du groupe, le 
chanteur/guitariste ne nous acc ordant que 2 
questions, à poser. Dommage, car l'on avait 
pas mâidigiëhôses à leur demander... . 

pwmqm. 

MEC CA NORMAL 

..y.4 avril 93Aasson • •. Jr. i 

R e trop va i ! ! eSj^ec le duo canadien, aux. 
bons: soins, unéTjrjjbuvelle fois, gens -de 
Hyacinth, Pour ceux qui ne les COnbài$$ébt 
pas, MECÇA NORMAL c'est Jean Smith, 
(voix, un peu de guitare) et Uavitî lester 
(guitare), La formule peut surprendre,-mais - 
tout a priori est halayé dès qu'tls 
commencent à jouer. Tous deux ont une 
présence phénoménale { 

Jean Smith est une grande chanteuse, 
délivrantes.textes d'une vontrjÉamtesBt^ 
expressive, déployant toute une patetie 
d'émotions qui font chavirer les coeurs et 
s'enflammer les esprits (et vlce-versa !).. Lors ' 
de "I walk alone", un d e sj:. s o mfh;èî$;Sd u : '- : 
concert, elle n'hésite pas à chanter le 
morceau (sans micro) en se promepânt parmi j 
le public qui, ébahi, retient son souffle^ En 
fait, chaque morceau porte. Son bonheur 
d'être là faisait plaisir à voir, eL son sourire 
était communicatif. 

David Lester, lui, estj-fen gbitèristfe-bnique. 
je n'ai jamais vu quéî<ÿjfiili^ : ^ë''servir'^â'une 
guitare comme il le fait, jouant de et avec 
celle-ci, rendant hommage à l'instrument et à 
son histoire, tournant autour des tempos 
d'une manière ahurissante. Rien de ce qu'il 
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fait n'est gratuit, superflu, et çà, c'est la 
marque d'un grand. Vous l'aurez compris, 
MECCA NORMAL est un des groupes actuels 
les plus intéressants, et leurs concerts des 
volcans d'émotions à ne manquer sous 
aucun prétexte. 

NB : notre plaisir fut - en partie - gâché par 
une bande d'énergumènes venus foutre le 
bordel. L'idée que ces minables se font d'uni 
"bon moment" était pour le moins suspecte^ 
HAINE ! Un comble ! 

Thierry :-ÆM 

antiseen/flatheads 

16 avril 93/Gibus 


k ; :,, Cà changera jamais : entrer au Gibus met 
|pq ; Ujqgf.s aussi ma! à l'aise ; on se sept 

• • poisseux, on est..suçgses.gardes... Mais bbnf; 
. :À Nl ; ]:i SEE N; jéta tl:i^n;vt j lé :} ;En ; apéri t if, J es 

hardcore baslqué (et non primaire 1) des plus 
enthousiasmants.en droite lignée des 
précurseurs tels MfNÛR ÏHREAÏ. Rayon 
surprise t "Six pack" de ÔtACK FLAG au. 

■ cordeau.- À suivre de près, „ 

Et puiso. "LADIES & OlRMS^ THE ONLY 
TRUE PUNK B A NO (N-THE WORLD : 
ANTISEEN î" Bultshit Ê Les 4 affreux de 
Charfottê, N-Y, sont- SUr sefeftg; ef^adêpôte \ ; 
Rythmique lohôtomisée, guitare saturée; 
morceaux m 2 accords (2 tm ; ho 

solos ÏÇ et la présence intimidante de jeff . 
Clayttw (larynx du napalm et crachats 

• hulwntt^es)ô ; A^T(SÊENT ^My god.^tihéàt..: 
up .yeu|:^d^;^|i^|h^(led dag^^^É£: 
y'.’jalK "gorie this .far (witbout you)f fedès. 
classiques déboulent comme un troup«*ü :; ;iiié. 

. bisons aveugles,;. 40. mn maxl, trmfng. parfait, 
pour ce genres de choses, . ; 

. ANT1SEEN, C'est à prendre ou à laisser; 
sûr, mats on aurait tort de croire que la 
.•••fhusiqüe du groupé : ësl. tou te., d'on b lofe; 
'feüelque part derrière tout ça sè téfté Un 2° 
degré des plus réjouissant. ANTISEÊN, plaisir 
d'esthètes! - 

Thierry G- 

GORE 

12 mai 93/l'Fntrepot de Grenoble 

'Ç'.gSUayec une certaine impatience et une 
:; louable:Gqri.Qsité que nous attendions le trio 
hollandais' CORE. Un groupe instrumentât 
dont fâsmusique est parsemée de-bruits - 
divers : aboiements de chien, verres Cassés, 
voix de toutes nationalités, etc. Pour tout 
vous dire, ce concert a failli ne pas avoir 
lieu, suite à des problèmes de sono et à un 
manque d'affluence certain : 24 entrées 
payantes. Après maintes discussions fatiguantes. 


I e gifeppe jouaidévant des gens sceptiqüëïj; 
: : d'abords, puis devant un public conquit pâr: 
i> :;: tej;Sân dévastateur et le mix metal-hardcore- 1 
?= indus qu'ils savent distiller, ils jouèrent 
environ une heure à la grande déception des 
24 personnes présentes. Marij Hel, le bassiste 
leader du groupe, n'arrêta pas tout au long 
du séïd'haranguer la foule (ah ah !), la 
pressant de bouger son cul... Il va sans dire 
que ses plaintes n'étaient pas justifiées et 
nous eûmes droit à un pénible rappel,, âprfë: 
qu'une des personnes du public soft, atféfe 
conspuer le groupe dans les loges.::^É|||i||ÿ 

Après la concert, nos craintes sq 
justifièrent : GORE avait ia grosse tête; ce qüè 
gâcha en partie cette soirée et nous laissa un 
goût d'amertume devant Cè mur glacial qu'ils 
s'étaient < onsfrult... 

Phil et Hilda 

DÊSüt TOR Y/HYPOCRISY/ 

ÏFEAR FÀCTORY/CANNIBAL CORPSt% 
31 mai 93/Rail Théâtre 

• : Üne fois de plus, Hitchiko prod: nous avez 
donné rendez-vous à l'occasion d'un. .mîn-U- 
festival réunissant des formations améfieano* 
...... suédoises. Ce fut sous les meiHeurs auspices 

que s'annonça cette soirée, Se fut devant 
une assistance nombreuse que : DE5ULTGRY 
débuta son show,D'origine suédoise et 
évoluant dans un style death. technique- JeJ 
groupe ne fit pas grande :învpre$$iohfeet::eecfe 
malgré un son correct, - ■ : , 

Toujours deatb metaf,:màis là bien plus - 
yiolent, HYPpçRJSY. su quand à lui s'attirer les 
faveurs du public. En effet,, malgré un set très 
classique et volontairement teinté d'une 
ambiance salaniste, le quatuor suédois sut 
ravir une-poignèe d'énergumëne en mal d% 
violence.. . ... .. '• ' 

S'ensuivit le groupe qui aurait.mérité 
d'effectuer, là tête, d'affiche, j'ai nomme FEAR 
FAGTORY-iï! Désormais -complété d'un 
keÿbdârd^slamper/ ; nos caf ifomiénfe feréfèrés 
firent preuve d'un professionnalisme et d'une 
ragfe exemplaire. RéHlemênt la révélation de : 
ces dernières ànnëé$/ fvF- enchaîna bft sm 
ÿ hit, exécutés -à la perfection par un groupé 
Ijgyne mais déjà fbqémenf expérimenté:. Çk>té : 
d'une seclîôh bàsse/battferie puissaftté, la 
: :gu tiare de Di no "Petiligrûs^i^aïntsêîÇïÿéÿfÏÊ 
IlinfeiriYé. et précise, malgré d& successifs saul 
; de carpe. Burton C. Bell;;chanteur de; son; 

nous gratifi| -: de nombreux sauts dàftS Îé 
pùbliçii;:;qùi: n'en demandé pas tant. DeipîUs;; 
possédant-tin style proche des rappeucs; 

rapport chaleureux entre 
le groupe et le public, ce qui rendit 
l'smbfâttCé dés plu$-agréable. En somme, un 
groupe dE un concert exceptionnel, qui firent 
fort impression 
.Umiçle.fe; 

• Les-trèç attendus CANNIBAL CORPSE 
fireftt ensuite leur entré pour un show des 
plusànsipides. En fait le concert sembla 
plairqjÉfeqè majorité du public qui sembla se 
satisfaire d'une avalanche sonore. C. C. 
furent: : yiô!ênt m u sicalementjima i s c'est tout... 
î.|J-S.:jp.uèrent leur rôle de groupe brutal, en 
évitant 'soigneusement de créer toute relation 
avec uo pybliCj.étrangement conquis i 
Malgré cela ce fut une bonne soirée, qui 
de part son - Succès en laisse présagé de 
futures, et qui consacra FEAR FACTORY 
comme la révélation des années 90. 

Fabien "Suffocation" 


INTERVIEW 



“Nous revendiquons le droit de refuser ce que nous estimons 

9 9 

incorrect, incompatible avec notre vision des choses 



Faire une interview de 


MEGASONÏC BOOM 
BLAST, c'était un souhait 
longtemps espéré et 
maintenant exaucé. Les 
questions posées ont trouvé 
des réponses sincères, 
directes, sans ambages. 

Sinon, on ne peut que vous 
conseiller l'écoute et bien sûr 
l'achat de leur single 
"jake/Troubled mind", 
merveille de pop-noise, 
urgent évocateur d'un certain 
malaise et bercé 
musicalement par des paroles 


sans concession sur ce qui 



Pouvez vous faire un bref historique du 
groupe ? 

MEGA SONIC BOOM BLAST s'est formé 
début 1989. La formation comprenait : 
Barbara (guitare), Sam (drums), Lumberjack 
Comar (Basse), Bronco D. Miletti (guitare) et 
Thierry (chant). Entre 89 et début 92, on a 
joué (surtout sur Paris), sorti deux singles et 
quelques titres sur des compils. Début 92, 
Lumberjack et Bronco quittent le groupe, 
remplacés respectivement par Yan et 
Stéphane. 

Pouvez vous nous expliquer vos changement 
de personne/ ? 


nerveusement ! L'expérience de ces trois 
premières années et la venue de Stéphane et 
Yan, éléments plus "tranquillisants" si l'on 
veut, ont stabilisé l'assise du groupe. On est 
plus cools qu'avant, ça semble plus facile de 
communiquer, de faire les choses... Nos 
goûts musicaux et nos expériences musicales 
passées sont différents à la base, mais la 
façon dont l'on veut faire les choses, ce que 
l'on recherche, non. Nous aimons des choses 
très différentes, par contre nous nous 
retrouvons totalement sur ce qui nous 
déplaît. Nous estimons être ouverts, même si 
c'est pas toujours facile dans la pratique. 

Est-ce que MEGA SONIC BOOM BLAST a 
un côté revendicatif ? 


Les expliquer, pas vraiment... Disons qu'à un 
moment donné, des personnes ont fait des 
choix qui les éloignaient du groupe, qu'elles 
ont donc quitté. Yan est avec nous depuis le 
tout début, comme chauffeur, "road", 
maquettiste et on avait commencé, Barbara, 
Sam et moi, à jouer avec lui à la basse des 
reprises acoustiques de morceaux country, 
HUSKER DU, VIOLENT FEMMES... Il s'est 


Nous revendiquons une identité, le fait 
d'exister en tant que MEGA SONIC BOOM 
BLAST, de faire les choses le plus possible à 
notre manière. Nous revendiquons le droit 
de refuser ce que nous estimons incorrect, 
incompatible avec notre vision des choses. 
Les paroles des morceaux n'ont pas un côté 
revendicatif direct. Il s'agit plus 


donc retrouvé tout naturellement bassiste 
de MEGA SONIC BOOM BLAST. Par 
contre, on a mis plus d'un an à trouver 
un guitariste... On connaît Stéphane 
depuis longtemps aussi, mais nous 
suivions des chemins "parallèles"... qui 
se sont croisés ! Aujourd'hui, on peut 
dire que le groupe est de nouveau au 
complet. Sans oublier Laurent qui 
s'occupe du son. 

Nous avons l'impression que le groupe 
eng/obe des personnalités très 
différentes et très fortes... 

Très fortes sûrement I Très différentes, oui 
et non... L'ancienne formation 
fonctionnait beaucoup plus sur une base 
de conflits, une espèce d'affrontemenl 
constructif permanent ; la contrepartie 
étant que c'était très fatiguant 
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d'expériences, de mises en situation - à la 
première ou à la troisième personne - 
d'acteurs qui essaient de se dépêtrer de tous 
un fatras confus de sentiments 
contradictoires. Le fond est revendicatif, la 
forme, non. Nous pouvons être considérés 
comme un groupe revendicatif du fait du 
soutien que l'on apporte, en jouant, à 
certaines structures {Apache Survival 
Coalition, Reflex, fanzines...) en butte aux 
pouvoirs destructeurs en place. On aime 
bien rigoler, aussi... 

Comment appréhendez vous ta scène ? 

Pour nous, la scène est quelque chose de 
primordial, c'est sûr scène que ça se passe 
vraiment. Le problème, c'est surtout (mais 
pas toujours, heureusement I) comment (et 
par qui) sont organisés les concerts. Les 
groupes sont souvent traités comme la 
cinquième roue du carrosse/transport de 
fonds (rémunération, conditions d'accueil et 
autres), alors qu'ils sont ce pourquoi ces 
concerts existent, le pourquoi un public se 
déplace en un lieu et "consomme" (billet 
d'entrée, consos...). Là, je parle surtout de la 
situation d'un groupe comme nous dans une 
ville comme Paris (absence de petites salles, 
"monopoles" des boîtes de nuit, etc). 

Quel regard portez vous sur la scène 
parisienne actuelle f 

Pour faire le lien avec la question 
précédente, il existera une vraie scène à Paris 
quand il existera des endroits "décents" pour 
jouer, à un petit niveau pour commencer. 
Sinon, nous sommes proches de groupes 
comme DEAD PHONE TREE, ANGEL FACE, 
JUDGE AK 47, SIZEABLE, LES GNOMES, 
FAST UNITY, mais avons très peu de 
contacts avec la multitude d'autre groupes, 
même si nous savons qu'ils existent. 

A quand autre chose que des singles î 

Ca, çà ne dépend pas que de nous I Nous 
avons financé "Jake/Troubled mind" de notre 
poche (avec l'aide de Salem de Flying 
Charentaise), et on ne peut pas dire que ce 
soit un succès de rentabilité pour le moment. 
Pour l'année à venir, nous nous sommes 
fixés comme objectif de jouer le plus 
possible hors de Paris. D'où investissement 
en matériel promo (k7, press books), affiches, 
tee-shirts... Si les concerts en question nous 


rapporte de l'argent (cf. question 5), nous 
pourrons envisager quelque chose pour nous 
même... Sinon, il faudra un apport extérieur, 
autrement dit, un label. Tout cela ressemble 
peut-être beaucoup à un rapport comptable, 
mais c'est la réalité. 

? 

"Change what you cannot accept/Do not 
accept what you can't change" (Change ce 
que tu ne peux accepter/N'acceptes pas ce 
que tu ne peux changer). 

COP SHOOT COP : "Chameleon man". Et 
amusez vous bien ! 


Discographie 
. "One too many 

times/More'n'more"/7"/Flying Charentaise 
. "Ups & downs"/Compil k7 "Wire 
Orchids"/Zine Upside Down 
. "Jack/Troubled mind"/7"/Flying Charentaise 
. "Ordinary facts"/Compil CD "Un peu "/Visa 
. "The fire"/Compil' vidéo/Festival Ouff 91 

c/o Thierry Perrin, 42-44 rue du Moutier, 
93300 AuberviHiers/ (1) 48 34 16 34 
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Nous avons réalisé cette interview, directement des bureaux 
de Koadrunner New-York. Tom Niemeyer, guitariste attitré 
du groupe, venait apparemment de se lever et c'est avec 
gentillesse et sincérité qu'il nous répondit GRUNTRUCK 
est un quatuor dont les albums sont la parfaite descendance 
du Phénix SKIN YARD, groupe originellement monté par 
Ben MacMillan (l'actuel leader de GRUNTRUCK) et ]ack 
Endino, guitariste et surtout producteur du son Sub Pop. 
GRUNTRUCK continue dans cette droite lignée : 
émouvante, puissante, mélodique... 

Voici quelques questions qui on l'espère, vous ferons mieux 
découvrir ce groupe d'outre-Atlantique. 

Stop. Tim Paul, le bassiste quitte le groupe de sa propre 
volonté. Stop. Il est remplacé par Alex Sibbald, ex- 
ACCUSED. Stop. 
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Nous avons tous auparavant jouer dans 
différents groupes, officiellement cela fait un 
peu plus d'un an que GRUNTRUCK existe. 
Après la décision de s'engager dans 
GRUNTRUCK, nous avons sorti notre premier 
Ip "Inside yours", car on s'ennuyer à ne rien 
faire. Cet album est sorti sur MT Records pour 
commencer, puis sur Roadracer avec un 
bonus 2 titres. Ensuite, Notre chanteur Ben à 
véritablement quitter SKIN YARD il y a 
environ 1 an, comme moi avec mon groupe 
d'alors : THE ACCUSED. Tim, notre bassiste, 
a joué dans un groupe de portland s'appelant 
NAPALM BITCH, dont certains confondent 
souvent avec le groupe anglais NAPALM 
DEATH. Je connais quelques uns des types de 
ce groupe, mais aucune personne du notre 
n'a jamais joué dedans. Maintenant, 
GRUNTRUCK prend tout noire temps et on 
s'amuse bien d'ailleurs, c'est quelque chose 
de formidable... 


pas le "son de Seattle" selon certains. On 
provien ! de tellement de groupes, nous avons 
un passé dînèrent, une attitude contraire à ce 
qui vient finalement de cette ville. C'est un 
peu dur, vous ne pouvez pas vraiment dire à 
quoi ressemble GRUNTRUCK. On espère que 
les gens vont s'y intéresser, peut-être nous 
écouter, et si ils aiment et bien... 

Penses-tu que vous devriez signer avec une 
major pour bénéficier d'une bonne 
distribution et d'une promo efficace ? 

Non, je pense que Roadracer fait du très bon 
travail. Tant que nous serons avec eux, nous 
serons heureux. Surtout qu'en Europe, 
Roadracer/Roadrunner, fait une très bonne 
distribution. 

Que t'inspire fa politique et les groupes 
engagés ? 



Comment se déroule l'écriture de vos 
compositions ? 

Pour la plus grande partie, c'est Ben qui 
compose et écrit les paroles. De toute façon, 
on indique toujours les crédits de nos titres, 
mais la collaboration dans GRUNTRUCK est 
essentielle. On essaye d'écrire la "matière" 
ensemble vu qu'on devient un groupe 
sérieux, je déteste ce mot... Maintenant, on 
s'investit plus, mais il est vrai que Ben écrit 
vraiment toutes les paroles et nous essayons 
de contribuer musicalement. 



Est-ce difficile de faire la promotion d'un 
groupe comme GRUNTRUCK ? 

Oui un peu, car cela n'est pas facile de nous 
définir. Roadracer fait du bon boulot pour 
nous promouvoir, heureusement, à Seattle, on 
nous porte un grand intérêt, comme d'ailleurs 
pour tout les groupes d'ici. Mais nous n'avons 



En fait, je n'ai pas trop prêter d'attention à cela, 
car je suis trop occupé avec le groupe. Mais je 
pense que si vous formez un groupe pour la 
musique et un message que vous voulez 
transmettre, vous serez récompensé à la fin, 
certainement pas au niveau financier, mais au 
moins musicalement. Cela fait 12 ans que je 
fais de la musique et je suis très heureux... 

Penses-tu que les USA soient un modèle de 
démocratie ? 

Ca doit changer au US, changer vite car pour 
l'instant ce n'est pas une démocratie : c'est 
corrompu, vicieux, une minorité est au pouvoir 
et détient tout l'argent, et ceux qui reste sont, 
bien sûr, en bas de l'échelle. Au départ, la 
manière dont avait été bâtie ce pays n'était 
pas fondée sur cela. Maintenant, seule une 
poignée de personne dirige et les pauvres 
souffrent chaque jour un peu plus. Il faut que 
cela change. Heureusement, tout le monde va 
voter et cela amènera, je l'espère, des 
changements. Évidemment, je ne peux, ou ne 
veux plutôt, donner des indications de vote, car 
chacun est libre de ses opinions (NDLR : c est 
ça la démocratie), mais un certain esprit 
critique doit quand même subsister. Beaucoup 
de personnes de ma connaissance vont aller 
voter cette année, des gens dont on aurait 
jamais penser qu'ils fassent ce geste. Un grand 
besoin se fait sentir... mais nous ne sommes pas 
dupes. 

Vous allez voter Bush ou Clinton ? 

Pour Clinton. Je n'aime pas dire ça, mais c'est 
notre meilleur choix. Son compagnon Al Gare 


(NDLR : vice-président actuel), je ne le 
supporte pas, car sa femme est une vraie 
salope ! (NDLR : Tippie Gore est la présidente 
du PRMC : la censure). Malgré cela. Clinton 
se positionne à l'extrémité de ce que l'on a 
maintenant, et c'est donc notre meilleur 
espoir pour tout droit civil ou autre. Au fond, 
tout le monde perd des droits chaque jour, 
alors je pense qu'on à un véritable besoin de 
changement. 

Que ferais-tu en premier lieu si tu avais le 
pouvoir de changer quelque chose aux USA ? 

Je supprimerais la censure. Il est ridicule de 
croire en ces personnes qui "pensent" que la 
peinture, la musique, l'art en général doit être 
automatiquement surveiller, parce que cela 
peut-être mauvais pour des gens, les jeunes 
en particulier, d'écouter, de se cultiver dans 
des domaines qu'eux ne supportent et 
n'aiment pas ! Je ne peux le croire ! 

As-tu déjà été censuré ? 

Personnellement non. Même avec THE 
ACCUSED je ne l'ai jamais été. Mais je 
connais beaucoup d'amis victimes de ce 
genre d'abus, ainsi qu'énormément de mes 
artistes préférés. Que veut dire une étiquette 
sur un disque ? C'est ridicule ! et tout cela à 
cause d'une bande de femmes au foyer ou 
cadre qui se dit bien pensante et qui n'ont 
rien d'autre à foutre que de s'asseoir et de 
dire "il faut mettre des autocollants sur ces 
disques", c'est triste. 

Te sens-tu concerné par la violence ? 



Tous les quatre nous avons trouvé la façon 
musicale d'exprimer ce que nous ressentons. 
Si les gens la ressente ainsi à travers notre 
groupe, alors c'est cool. 

Produis-tu des groupes 1 

Non, pas encore. J'aimerais vraiment, car on 
me l'a demandé plusieurs fois, mais je n'avais 
pas vraiment le temps de le faire. Cela me 
passionne. Auparavant, j'avais seulement aidé 
à ce niveau, notamment sur toutes les 
productions de THE ACCUSED et sur 
quelques trucs de GRUNTRUCK. J'adorerais 
sérieusement m'y mettre. Si je pouvais jouer 
de la musique, enregistrer et produire, je 
serais enfin un homme heureux, car ma vie 
serait comblée. 

Quelles sont vos relations avec les autres 
groupes de la région de Seattle ? 


ML/f 


USA, et il faut l'avouer, la f . 

majorité de la population suit quand^^l 
même, et croit ce qu'ils racontent, pour àfgg 
la fin approuver comme des légumes sans 
cervelle. 


Qu'aurais-tu fait si tu n'avez pas été dans 
GRUNTRUCK î 


J'aurai probablement travaillé dans la 
production. Ca serait marrant. J'aurai aussi, 
peut-être, été plus mûr sur le plan mental. 
Dans tout les cas, je me serais calmé sur 
différents points, je ne serais plus autant 
stresser. 


Qu'espères-tu pour ton futur et celui de 
GUNTRUCK ? 


Faire vraiment de la scène, tourner le plus 
possible pour faire entendre notre musique à 
ceux qui le souhaite. En fait, trouver une 
identité : devenir un "live band", et aussi, 
continuer à enregistrer des disques sans 
problèmes. TOUJOURS RESTER DANS LA 
MUSIQUE ! 

Connais-tu des groupes français ? 

Celui dont j'ai entendu parler dernièrement, 
c'est Plastic Bertrand... 

Oui , mais il vient de Belgique ! 

Ah bon... 

Connais-tu TREPONEM PAL ? 

Oui, je ne savais pas qu'ils étaient français. Ils 
sont excellents 1 

Les THUGS ? 

Oh, oui... C'était ce groupe que j'avais au 
bout de la langue... Je les ai vu il a environ 
deux ans en arrière, ils étaient aussi excellents ! 


J'habite dans un quartier que beaucoup 
considère comme dangereux, ou du moins 
qui fait peur. Mais je ne sors pas de chez moi, 
comme d'autres, avec cette idée de me faire 
attaquer. Mais il est vrai que cela représente 
les USA en ce moment. Il faut comprendre 


POISON IDEA, de Portland, sont vraiment 
formidables et de très bon amis. Notre 
bassiste Tim, les connaît aussi, il a grandit 
avec eux à Portland. Autrement, on ne traîne 
plus trop avec les autres groupes qu'on 
connaissait bien... D'autres ont connu de 


Quelles autres questions aurais-tu voulu 
qu'on te pose ? 

C'est moi qui veut vous poser une question : 
le Gibus Club existe-t-il toujours à Paris ? 


que beaucoup de personnes sont en colère,’ 
car elles perdent trop leurs droits et nombreux 
sont ceux qui tombent dans la criminaliléj 
pour payer et survivre, c'est la cause de la 
violence aux USA. Dans mon cas, je n'ai pas 
de crainte de me faire embêter, car 
physiquement ça va. Malgré tout, les 
agressions sont quotidiennes et diversifiées. 
Psychologiquement, ou ce que vous voulez,! 
ces faits ne me gênent pas trop... Ca va pour 
moi ! (rires) 


* 



grands succès et l'on ne se voit plus, comme 
[avec PEARL JAM, NIRVANA ouj 
SOUNDGARDEN... On est tous assez liésj 
Imalgré tout, car Seallle est une petite ville très* 
amicale, sympa. On y retrouve une certaine 
ambiance familiale. 



Quelles sont tes opinions vis-à-vis des médias ? 


ces faits ne me gênent pas trop... Ca va pour^^^lls peuvent influencer les gens, mais c'est un| 
moi ! (rires) morceau du système auquel, finalement, les 

gens ne suivent plus, ils ont d'autres chats à 
Comment veux-tu que les gens apprécient fouetter si on peut dire... Malheureusement, 
GRUNTRUCK ? 4* Les médias sont encore très puissants auXj 


t . Je suis vraiment fatigué ces temps-ci. Je 
iens à peine de me réveiller... Mais 
continuez à garder la foi, c'est vraiment la 
chose la plus importante... 

| Trac/ucf/on : Olivier Galindo 
Mise en forme : Hilda 
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THE JESUS L1ZARD 

"Whee! chair epidemic"/7" 

Touch & Go/New Rose 
A l'époque du mini-lp "Pure" quelques 
J éclaireurs nous avaient prévenus de surveiller 
' de près ces allumés de Chicago, et dieu sait si 
ils avaient raison ! Avec l'album "Head", puis 
; "Goat" d'où se dégageait de plus en plus la 
personnalité imposante du chanteur Richard 
Yow, on approchait la perfection dans la 
saleté, un peu à la manière de BIKTHDAY 
PARTY avec une rythmique aux consonances 
souvent blues, voir jazz et surtout... une voix, 
passée au rouleau compresseur, mais qui 
noue les tripes. Ici, deux titres seulement - 
| dont une reprise des DICKS de 1980 - mais la 
touche JESUS LIZARD est bien présente : on 
reconnaitrait ce groupe parmi des milliers, et 
ce 45 trs est une simple mise en garde de 
leur dernier Ip "Liar", Freclo 

Y-FRONTS 

! 7"/3 titres v£§ 

Hidden Forces/Nastyvinyl 
i Originaire d'Allemagne, Y-FRONTS fait part) 
de ces groupes méconnus qui vo.i|$!| 
explosent au visage. 3 titre|§ 
puissants, officiant dans un style 
^^^■^■^^pop-metal pas du tout rébarbatif'® 
noler en f ace b, la reprise : 
fabuleux morceau de 
W RAMA RAMA 

"Anything". 

^^^^^■C/O Steffen Rabe, Auf der 
^fMworth 30, 3050 Wunsdorf 
^^1, Germany 
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r " BEARDSLEY 

' . ' "Diamond77" 3 titres 

! . ,£ost & Found Rds 

Nous venant tout droit du pays du soleil 
levant, ce quatuor japonais nous délivre ici 
un punk-rock frais, très classique. Chanter par 
une voix féminine, ils n'ont rien à envier à un 
groupe comme SHON EN KNIFE (oh non !) et 
on les rapprocherait volontiers des 
FA ST BAC KS. 

Lost & Found Rds, Im Moore 8, 3000 
Hanoover 1, Germany 

SHIM JAMBS 

"Before cutting bands"/7" 

Globe Rds 

2 morceaux sont présents sur ce vînyle noir, 
l'un chanté, l'autre instrumental. 2 litres 
bizarres, mélangeant de la pop avec une 
ambiance malsaine. La production est tout 
juste bonne, l'on a l'impression d'entendre 
certains morceaux de WIRE par instants, de 
toute façon, cela reste un groupe déjanté... 
accessibles aux fans de la no wave'tiew 
yorkaise, 

C/O Globe CummoduiM Corp,, PÔ-BOX 
780, Cathédral Station;- Nçvv York, Nêvy-Yotk 
10025, USA 

ACE T & THE HIDENRURG OROUNDCKEW 

"Horsin'around"/7" 5 tlfrèS 

Action Box Rds 

Ce trio californien a une filiation évidente, 
avec Camper Van Beethoven et VIOIENF ; 
FEMMES : les mêmes bases classiques, jouées.< 
d'une façon originale, sans perdre fe Itl-dé 1 
leurs racines. Dans tout les cas, ce groupe est 
très fun, tout en restant émouvant à souhait, 
un 7" sans prétention, exécuté sans se 
prendre la tète : live en studio. 

C/O Action Box Rds, RO BOX-10423,, 
Burbank, CA 91510 USA 

- ; ' ? THE PARANOIACS ^ 

'7 7^-3 trlres 

. 7-0-. ,7 77 ; WAS 

Attires figurent ; sur!ce vinyle, une reprise de 
|f Mac Gârlrtey (Corne A’Gel il) en lace A, et 
un titre original, extrait de l'album 13. Que 
da'evjrlî^pfus/ ?r <.ê.n'fSl que ce single n'est 
Vraiment pas Indispensable. 

- HUGGY BEAR 
10-pKtSs.êüjJ lor the kids..."/7" 4 litres 

• •% J W111 )A Rds 

L'air de-rlen. Gary, boss du micro label 
londonien Wl l I |A, ne cesse de découvrir 


d'excellents groupes. Après TERMINAL 
CHEESECAKE, SILVERFISH, TEIERARY? ou 
encore LOVEBLOBS, c'est au tour d'HUGGY 
BEAR, groupe mîtfte {deux filles, deux 
garçotYO qui a déttd£ <fè' ne sortir que des 45 
trs ou des k? et de ne se limiter, si 
possible, à un seui label, C f èst bien beau tout 
ça mais [a musique ? Rassurez vous;Vous ne 
serez pas déçu, c/est comme :si;-:7|hy ER^fSH 
était enttp pop rtotsè pdtè etduréyune 
musique .pleine .de tension avec,Je chant 
souvent en duo- çréàPtainsi 1 upe sensibilité 
toute particulière.! Des morceaux très courts 
simple), juste de quoi 
nOufedaTss.er-ÿSuY.-molre faim et nous faire 
souffrir en attendant la prochaine livraison. 
Frerlo 

WET FURS/MISSING LINKS 
split 7" 

Unconlrolled Rds 

Ostensiblement déçus par ces 2 litres, nous 
attendions mieux de la part de ces deux 
ysgnnipes. C'est joué à la vitesse grand V, sans 
( ré(bify.Nous trouvons ces 2 titres assez 
\ linéaire, .ros deux groupes français nous 
; avaient jxnirtaht habitué à mieux. Et ce single 
• blanc nous passe inévitablement au dessus de 
• la télfeidpmmage pour nous. 

U POKTOBELLO BONES/CONCRETE IDEA 

.: split 7" 

llllP Forked longues 

gg:|piked Tongues produit là son premier split 
, ep et on ne pouvait mieux commencer 
qu'avec ceci. Double pochette, avec les 
paroles... Bon son, bonne production, 2 très 
bon groupes français de hxc mélodique, un 
peu surf pour CONCRETE IDEA et un peu 
plus bizarre pour PORTOBELLO BONES. Cet 
ep contient deux titres par groupe, ce qui 
dpnne une certaine vision de leur répertoire. 
Les deux.gi’.pupçs .se tiennent et en plus leurs 
styles sont assez proches. ïïvtært ■ • - 
Forketl Tongues,. 11 ;h chde.-Ghateaudun, 
450(10 Qrtéans/38 77 2 T 43 

7777? SAI Ç DFÉAI lËaES tHÙÇS jÿ 

7. ' •! : : 7:;: ? ; <77 ..-ÿÿ, & ÿ : 

. ; 7 • • ta bapi lé a Bopqot ;• ;.!],7 
(Via Val Sasslnà 3, 00141 .Italie) 

Sorti sur un talx;l italien; ce.single yaut par la 
réédition d'un moréeàd THUGS 

originellemonl sorti sur Clcréfer Rds (Sunday 
time). L'nuliq groupe dn cm AS'trs est lyonnais, 
SALE DEFAITE .irbus 'interprétant deux 
compositions en'.fonçais, puissamment 


produites. Ce groupe utilise par instants des 
samples avantageux. Leur musique est un 
amalgame de fusion rockcore intimiste et 
intelligemment jouée. Le morceau "L'essence 
du mal" résonne encore à tue-tête dans nos 
esprits... Impossible d'y échapper... 

SALE DEFAITE, C/O Fabienne Mandron, 8 rue 
des Fantasques, 69001 Lyon/72 00 99 27 

FLAGRANT D'ELI 

7" 5 titres 

Rare Produx/Résistance Prod. 

Ah quel bonheur de pouvoir toucher encore 
un bon vieux 45 trs I Les FLAGRANT D'ELI, 
après une tonne de k7, des participations à 
plus de 100 compilsdu monde entier, signent 
là leur deuxième ep, 5 titres punk 
minimalistes (guitare, batterie & voix) 
extraordinairement efficaces car avec ce 
groupe, minimal ne signifie ,pà$ yimj>hste ou i 
simplet. Bien sûr la voix féminine et les textes 
(sur la résignation, l'indifférence, Ja guerre, | 
les conservateurs, les espûffS déçu?» lé. ; 
pervertissement de l'homrm par l'argent,,.) y ! 
sont pour beaucoup. De bien bd textes ert 
français (imprimés & traduit en anglais- et 
espagnol dans le liviet/postet qut 
accompagne le ep). El comme la musique:eitxï- 
à la hauteur des textes... La gravure osf 
impeccable, donc le son rend bieit f Bon je 
serai bien en peine de vous dire tout h? bien 
que je pense de FLAGRANT D'El I . un 
groupe très attachant (musicalement «l.j 
humainement). Bebert 

(16 EF pc) : C/O Ered Perrin, BP 73, 28232 
Epernon Cedex. A la même adresse il y a la 
newsletter Noise & Pictures (dispo contre un 
timbre), le label Rare Produx (non profit : 
punk, experimental, hx, indus...) & aussi La 
vie des microbes (8, 30 FF pc). 

OPPOSITION 

"Everyday living"/7" 3 titres 
Rescue Rds 

Ce quatuor new yorkais ont sorti en 92 cet ep 
3 titres, se situant par instants guère loin 
d'une veine punkcore à la YOUTH BRIGADE 
du début des 80's. Ces trois compositions 
sont excellentes,..Rabord grâce à des 
mélodies de votxTassez. pessimistes, mais 
toujours présentés:rôafis?lâ; tête après écoules. 
Ensuite, par c^ftiriiûstquè ‘sîmpIe et efficace. 
Un groupe à découvrir/ne’s&Sij-ce que pour 
les support# utilement. 

Rescue Rch, 43 Easl First $f 3, New Y<ifk>,NY 
10003, USA \: 7 ;; : ! '. . \ • 7 . • 7 ,... 

ACET & THE HIDENBÜRÇ GROUND 
J ^ CKEW : % 

' ; 'Ouch"/7"-3 titres - 7 

3 titres légers, jjôyéùx, mélTlÇOllqu'e.s-r^'uf ce 
gang c aUjfôt f>tert : ; rappélanf ' R E M : r ev i s i t a n t 
Johnny vaut surtout pour le 

morceau 'Wffg^fpop rock enchanteresse, qui 


s'il avait bénéficié d'utv#?pîôfiWc.-Qnsé(jue)ite 
aurait sans conteste fait un carton maintenant.-;: . 

BURNiNG HEADS/T HOMPSON «OILET5 ® x 

" )fit 7■? |;!|| lilïïP 51 

!-. UnCoPtrqlled Rd5 . , 5 

Sans conteste T'une:des protfucttons-majeums 
de cette année 92.- Un single haut ert couleur, 
sorti par un label'i>érigourdÉn ayant bon goût. 
Regroupant 2 çpmh^|pf |I yn • BtJRjsflNG 
HEADS, Orléanais bon têtnt et enragêS de la 
guitare. Ils nous proposent une.mgrŸeille tle 
popcore ultime, fougCîëÔ^^sim^fconcession 
: "Something to change today". L'autre 
groupe, THOMPSON ROLLETS, périgourdins 
flambloyanls, nous égrènent une chanson 
"Golta get away" danfeia droite lignée 
d'HUSKER DU rencontrant MOVING 
TARGETS. Notre bonheur réside dans celle 
sm'ÿs.i.q.ue puissante, 'agrémentée cl'une. ^.^ 
/mélc^ljé de voix (encbtç? v ron.:oublie souvent j 
qu'l l'existent de vérilableschanteurs/hurleurs 
èn>ffart.çe) essentielle. On vous rappelle 
.encore que to single se doit «l'être écouler, ; 
;çàr"iCconstitue le témoignage qu'en France 
des groupes fameux méritent d'être supporter 
en dqb'nrs de toute considération de 
•btzznèss... D'autant plus que ie> 
((THOMPSON ROLLETS n'existent plus, et 
('C'est bien dommage ! gs? 

g Unconlrolled Rtls, 125 rue des Remparts, ''(!§ 
' 24000 Périgueux/53 53 10 92 % 

WHICH WORLD ! 
split ep 4 groupes 

Hollow Dream Rds 

C'est sous un format de single que ce split ep 
a vu le jour, grâce à l'asso Hollow Product. 

Ce single enchanteur offre la joie de 
découvrir 4 groupes, dont 3 qui sont 
originaires tl'Orléans et l'un venant tout droit 
d'Allemagne. Tout d'abord, les teutons de 
THINGS CHANGE sont-speut-être les moins 
convaincants du ldi i une ftj-s.jpn métal 
excellentes à la SCATTERBRAINr.gâcbé 
malheureusement par un chant poussif, punk, 
assez lourd enveloppant leur rtlbrceau : V. 
"Friends". Les trois? autres, groupés : orléàiviis ■; : (( ; 
sont tous simplement é.lê[)hante?rpief<, FLY'S '■ 
FUCKERS nous dôftvHï. un punk ro< k efttrattj, 
sim|)le et enthousiaste- avec lr- titre,"Psydioft 
a s y I u m ". MAI J 1 'nous, piésentê un vreage 
piqueté par un hardcordiigoureux allant droits'-' 
au but et joué <lan un espiît ti^iv proche» «lu ^ j 
punkcore ainéricatn:.r!u :dé(Ht):::ï]cs':.8()fs.-'- Leur 
morceau s'intitule "Suivtvor", ce qiït veut tout 
dire... il nous reste à ciièr ; les-- plus originaux 
de la Ip.urnéeQ NEAR DEATR EXPERIENCE, 
sanso-iüeujvtfloiile la perle de cet ep. Ils nous 
prOfMjsenl un h.trdcore fusion à la VICTIMS 
FAAiJLY^ tefnlé par instants d'un soupçon de 
pop pauiwk*:dinnl. Un groupe; en devenir, 
c]u'il faudra découvrir à tous prix, comme 
d'ailleurs l'intégrale de ce split ep. 


Hollow Dream, 29 rue des Grenats, 45140 St 
Jean de la Ruelle/38 58 06 05 

? OLSEN BANDE 

"Brutalily"/7" 6 titres 
Naslyvinyl 

Ce quatuor allemand concourt dans la 
catégorie punk-hardcore, ces 6 titres sont 
speeds et assez bruts. Un seul titre est chanté 
en allemand, le reste en anglais et nous 
préférons de loin le titre "Boring", les autres 
étant assez similaires... cela s'écoule très fort ! 
c/o Jens Schwarzburg, Heidorner Str. 64, 
3050 Wunsdorf 1, Germany 

TATTOOED CORPSE 

"Graveyard a go-go"/7" 4 titres 
Naslyvinyl 

Originaire de Porlland, ce quatuor s'est fait 
..produire par un membre de POISON IDEA en 
t'ocçairrencë "Slayer-.+iippie". TATTOOED 
CORPSE se rapprocheraient volontiers de ce 
‘Jgroupé' ià et 00U* dénotons, ici ou là, 
quelques petites connotations G.G. ALLIN 
pas désàgi éables du toUU 
i/o TATTOOED CORPSE, 8407 Ne. Fremont 
154,, Portland, Oregon 97220, USA 

MÛTHER 

"Keeping Ùp wUh""'the joneses"/7" 3 titres 
' • ./.Càsotine Boost/X-mist Rds 
Ce groupe hp!fondais nous propose là 3 titres 
7instrumentaux J azz core, technique en diable. 
Trio originaire d'Arnhem, iis nous dévoilent 
uifté approche différente de la chose musicale, 
tout en finesse, et remarquablement 
interprétée, l'on ne pense plus à rajouter une 
voix, c'est tout dire i 

c/o Mother, Pastoorbosslr. 66, 6822 H2, 
Arnhem, Holland 

TSUNAMI 

"Load hog/Gokl digger"/7" 

Simples Machine Rds 

Ce groupe fondateur de leur propre label est 
très pop mélancolique, le morceau "Load 
hog" est un tantinet plus speed et dépouillé 
que "Gold digger", qui lui est plus touffu, noise 
éïpiesque. Pour de plus amples connaissances, 
; -notez (jue leur album est déjà sorti... 

Simple Machine, PO BOX 10290, Ariington, 
7VA; 22210-1290, USA 

ppP^ JAWBOX 

"Jackjiot +/Motorist"/7" 

Discliord Rds 

Après leur l|i "Novelly", ce single (produit par 
lan McKaye) est véritablement puissant, sans 
fioritures, avec juste ce qu'il faut d'ambiances 
chocs pour nous charmer. Que ce soit l'un ou 
l'autre des morceaux, l'invariable claque se 
produit pour notre plus grand plaisir ! 
c/o Jawlwx, PO BOX 60335, WDC 20039-0335, 
USA 
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BLACK H Al R Y TONOUE 

"Awake to sleak/Page- 335'7?" . 

Gasoline Boost/X-Mîst Rds 
Ce 7" a été produit par Wharlon Thiers au! 
Studio Fun City de New Y,, et nous avons ict'v 
affaire à dé là nof$è tourdê, destructrice,? 
pouvant rappeler par instants MELVINS, voir 
F U D G E ' TldN N EU dp nier Ip -en nto ms\ 

métal, mais en plus punk. A découvrir sans se : . 
poser de questions, \ \ 

c/o Black Hairy Topgue, PQ BOX 397, > 
Winooski, VT. 05404, USANpip • •••,! 

SKINK 

"Violence/l00 tons"/7" 

Gasoline Boost/X-Mist Rds 
Originaire de NottFiingam en Angleterre^;: 
SKINK sont les petits cousins de FUMGT 
TUNNEL dont Alex Newport en homme avisé 
a eu la bonne idée de produire. Cetté 
musique violente ainsi restituée vaut surtout 
par les rythmes quasi tribaux qui parsèment 
les deux morceaux présents sujette galette. 

2 titres sans concession' qui nous ont 
enchanté et qu'il faut écouté ‘4 ièyr juste 
valeur. •/ '. V\ f 

X-Mist Rds, Melsenweg 10. 727Q.Nagcdd, 
Gcrmany 

; p faucet ' ' ; • ; .s. 

"Redwood/Steel Ixdted 
Southern Rdt 

Ce quatuor texan nous provient VPAustip la 
grande (la ville des BUTTNÔLÈ. SÜRFER$’ i) et 
nous offre là 2 titres rîOlsç^ccW'-bélle'Taéttire. 
"Reedwood" est un morcëà^gitanidTspàp, 
tantôt noise 70's qui arrache la tfctè-,?"5feel 
Belled pénis" est lui un instrumental puissant. 

La production, c'est à signaler, a été confiée à 
Steve Albini, ceci expliquant peut-être cela. 
Southern Rds, 3900 N. Claremonl 3rds Floor, 
Chicago, il. 6861 8, USA 

HOLLY ROLLERS 

"Watching the grass grow/Tol "17" 

Dischord Rds 

Washington est la ville dont sont issus HOLLY 
ROLLERS, Dischord ne signant d'ailleurs que 
des groupes de cette cité. Les deux titres 
présents sur ce single sont assez différents, 
l'un, "Watching the grass crow", est puissant 
tout en étant assez speed, l'autre donne dans 
ce même registre, mais avec un passage en 
sourdine qui tue, s'accélérant avec un chant 
soutenu par instants. Ce 7" vaut aussi par la 
pochette recto-verso impeccable, de plus cela 
ne vaut que 3 $ pc ! 

Dischord Rds, 3819 Beecher St, NW, 
Washington D.C 20007, USA 


GIRLS AGA1NST BOYS 
"Bullet proof cupid/Sharkmeat"/7" 

Touch & Go Rds 

Ce single a été produit de main de maître par 
Ted Niceiey (FUGAZI, DIRTY HANDS...), les 
deux morceaux joués sont d'une intensité 
rare, noise malsaine, rappelant parfois 
BARKMARKET. Ces deux chansons sont sans 
conteste annonciateur d'un album qui tuera 
sans rémissions, prévu en août avec le même 
producteur. Sinon n'hésitez pas à découvrir 
"Tropic of scorpio", avant dernier opus : ,d#;;e.e 
quatuor, merveilleux d'aisance et deTééllhgé?* 

CAR LIC FROC IMET/DKIVb B1INU | 

, sphi 7" : • ‘ ; 

UiU’ontrofled Rds 

Dèinière livraison du label pèdgourdlh, éê : 
,'splft 7" est une réussite I Tout d’abord 
CAR LIC FROC; DIETf trio lyonnais popfeant, 
^éclairé parfois «lu speed bienvend qtt.t-dous'ï 
fait aimer le morceau. Puis DRIVE BUND c 
groupe sudiste inévitable, certainement l’un • 
des tout meilleurs groupés français,’nousc 
exécute un "Move your ndnd* de haute 3 
tenue, à se procurer sans attendre.' s 

IJ PTC WN BON ES 

"Naked/Satan's confusing realm'77" 
Compulsiv Rds 

Tout d'abord UPTÛWN BONES fui ce groupe 
que l'on découvrit grâce au label angevin 
Black & Noir et ceci à cause des deux albums 
indispensables "E" et "Move". Avec ce 7", le 
groujje philadeljibien nous revient en force, 
ces deux litres sont intouchables, sans aucun 
doute l'un des singles de l'année. "Nakerl" est 
hallucinant de mélodies, et le Satan du 
deuxième morceau est à deux doigts que l'on 
ne l'appelle de son con Ira ii:(;..0}îèùTS; x ,.,.; 
Compulsiv ! R{.jt§^^^,Q^|T5.ï8^i|liilii. 
PA19130, USA 

.. FR MA N S i&ifl, 

... HONKIES/jONCSTOWN |f 

i'!- : ' ' splil 7"; \ /jp' 

'. ', .'. ' '• -.' CoItijH ilsïv Rdy 
Cosplît 7" eM la réunion de Vieux titres assez 
dilféreiits,: Çitfui.de JONESTQWN est Higazien 
en diable, hiv. pJxiWnji)ise j>euI-êlfei-.L-’autre 
morceau est I ' oeuvre 1 1 e [ ) CHî f A G E D 
H E RMANS avec I < ms q kHcis s le« ; 'HO N KI ES. 
Dans une débauche dYI^tgie mêlant une 
fanfare de cuivre échevelés avec des 
instruments dislordus à souhait sur celle 
reprise du jazzman Omette Colen>a : q.,...u.n 
standard requis d'une manière |)eu t!ommitn«lT; 
ce qui bien sûr résume à lui seul l'élat d'esprit 
de ces troubadours bon teint. ' OO 
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C'est lors du festival de St Ama 
leader des helvétiques YOUNG G 
prestation scénique dévastatrice 
niveau du jeu de scène de Franz 
venant à Vidée concernant ce trio 

oeuvrer dan 


Alors, comment cela marche pour les YOUNG 
GO DS? 

Plutôt bien. Le dernier album s'est vendu à 
70 000 exemplaire, je crois. Ce qui n'est pas 
obligatoirement évident, car notre style musical 
n'est pas très commercial. Cela nous permet de 
voyager et de jouer dans le monde entier, et par 
là même, de survivre financièrement. Ce succès 
vient aussi du fait que l'on est toujours là après 
toutes ces années. 

Esf*ce que le succès à modifier vos 
comportements depuis vos débuts ? 

Déjà, il y a eu des changements au niveau du 
groupe, puisque au départ avec Césaré (Maître 
es-sampler), nous avions un côté technologique 
plus prononcé, genre KRAFTWERK. Maintenant 
avec la venue d'Alain, notre côté "live" est plus 
présent, ainsi qu'un certain feeling. 
Personnellement, je crois être plus social et je 



Accords & A cris ! - saison 93 33 











































reste persuadé qu'JI fte faut pas essayer d'être 
au tre ch o se qù e sbi-mé^e. : 11 iféut ch anter I es 
chbitefr'tttmim&b^ P ;scs \§ : 

expériences, â ; la. man ière d'être réceptif à ton 
envirûdhert^/ J'ai ; âssez de mai à ahatyser: riofr/aÿj 
débuts, mais je pense quelles morceau|^^^^ 
"Dame chance" ou'T.V. sky" de notte derpiefÿ|i;|:; 
lp, sont dans ce même ordre d'idée, Je vois 
d'importâmes d i fférence» énbe tes àlbbms j 
exemple le prem ier (Young ,Cbd s) est plus.: 
minimal. pl us expérimental; té sbeond (L'eaU 
rdügej est plus varié/ chaque chanson est 
différente avec des sonétquj :se îenouVelient sans 
arrêt.: L'album>Play i^ WeJllfest plifs arrangé, 
mais garde une continuité avec celui de SL'eau 
rouge", il comporte: uh côté ^ropéèn ;et caharet, | 
très théâtral que l'on a d'ailleurs perdu depuis, ! 
Lë demier album (T.V, skyLésiplus rock, plus:?;:; 
riëain, voir blues... 

justement n'est-ce pas difficile d'essayer de si* -y 
rehàtiveierëtd'être toujours original dans fa ï: 
structure é^'^^ : moi^iRpux î. . 

masturberieefirveauv.J^atlouJoursvou lu 
apporter dansi«tes chansons tme certaine 
alternative en remettant îes choses en questions. 

Je pense qu'entre 18 et25 ans, tu veux toujours 
faire sel oh tesptepreé r^es/ivoùloirdépiaeerjes 
barrières autant que tu le peux. Et c'est pour cela 
qu'au début, j'étais excité de' chanter en frahçais, 
car à l'époque eda ne Yéteit ^ jamais vû/ 

à part ta variété que i'bn connaît et certains 

j^pjijpëébofm^ pd MÉTAL y 

URBAIN. Étant originaire de Genève, j'ai senti le ; 
besoin de m'exprimer en français pour 
communiquer directement avec le publîc. Je | 
n'avais pas envie de prendre le dico pour . 
traduire mes textes, a part pour lé-morceau : : 
"Irrtum boys" dont les paroles étaient simples. 
Puis le cercle s'est élargi, je r»e.d|- 5 dressaisplus 
seulement à la Suisse-Romande ou à la France, 
une recormaïssanCe internationale est survenue. 
D'ailféürs, je the: suis i Vile senti assez isoler sur 
certaines scènes,, car je chantais en français 
devant un publie quà ne pigeait pas un mot. ’ 

£sf-ce que c'est pour un public américain que 
YOUNG GODS a choisi ta langue anglaise sur 
tedemierfpt 

Tout T,V. Sky est axé sur l'Amérique, c'est une 

vision personnelle des USA, très européenne t^jc , 

j'avais envie de faire connaître là-bas. Dans mon 
idée, c'était une réaction vis-â-vis de ce que 
j'avais vécu quand j'habitais New York, il y a 
deux ans, noua avons fait une tournée aux US où 
j'ai beaucoup reçu, j'avais envie en quelque 
34 saison 93 - Accords & A cris ! 


Il faut savoir § manager | 
son proptê soi- mëiïii ë Ô u 
; son sa0soi-même f ! 
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sorte de renvoyer la balle et je n'alîaîs pas le faire 
en français i L'anglaisest aussi pour moi un 
challenge, .je Voulais tenté de nouvelles 
^expériences pour essayer de me renouveler. 

écrits on retrouve l'influence des gens 
qui m'entourent, ceux que je fréquente, ceux 
que j'aime, ce sont eux qui me donnent l'envie 
• d'écriture et non la presse par exemple. C'est 
simplement un désir d'outrepasser ce que je ne 
peux dire qu'avec seulement des mots ou des 
sons. Je ne pense pas être un véritable chanteur, 
ni un écrivain, c'est pour cela que j'associe les 
deux. 

Est-ce que tu te sens intégré à ton époque ? 

Je pense que nous avons tous un pied collé au 
passé et que l'on essaye sans cesse de décoller, il 
y a beaucoup de choses actuellement que je 
trouve trop nostalgiques. Le dos tourné au futur 
et toi qui regarde le passé, ce sont des formules 
qui se répètent et qui deviennent 
"académiques". Prends un groupe comme 
PEAKL JAM) ils.sont OK mais restent assez 
conventiormëls. Moi-même ne suis pas 
spédalemeritpeo avance, mais je me sens bien 
dans le présent. La technologie actuelle, 
l'environnement, la politique m'influencent 
énormément et je ne veux pas me retrancher de 
ce monde qui .m'entoure et que l'on interprète 
finalement comirhé on le souhaite. 

■mEstéëquexefâiries choses se sont débloquées 
Çfiuitë'a ef 

dé; /'expérfieifïce qqé tii as acquise socialement ? 

J'apprends des chosés tous les jours. Tù Ressayes. 

: : to^bursLfc "dealer" certaines sfruaiüûh^qué tjik 
sois derrière un bar à servir des geqs qü sur 
scène à chanter.:H faut saveiir 0 rnartag|r.^ ion•; 
propre soi-même ou son sale soi-même par 
rapport à ce qui it’entoures ! Môme ia: je faisais 
autre chose, je prendrais toujours autant de 
coups de pied au cul, mais je les réalise mieux. 



d'autant plus quèçe que je feis actuel Icment me 
plaît. Mes yakîürs ; soht lé réspécl dés personnes; 
ainsi que ierespeçt de soi théine jéjui est ; très 
important,:tsi:connaissance^;de.sa:motfvétioni, ipn 
fait le "pourquoi tü fais les choses" et le pouvoir 
de rester conséquent par rapport à celles-ci. Ce 
qui est sûr c'est queje suis devenu plus sociable, 
à un certain point dù; moins. Je me prête plus 
volontiers aux: interviem par exemple ! sje : :SiHS 
ainsi même dans Ja viç quotidienne. Avant 
j'avais peut-être plus de,:. 

g.Pèïitâtre de haine P D'urgence T L'envie 
immédiate d'arriver à quelque chose î 

Non, car maintenant j'aî appris mes limites. 
Avant j'avais plus peur de louper certaines 
choses, alors que maintenant je Vois beaucoup 
plus ça comme... dans tous îes cas, j'aime 
mieux. La baiwÿ. VOUS pensez : qüéŸ0y.NG 
GODS est un groupe agressif (Je ne l'ai jamais; 
prétendu. 

As-tu déjà eu des contresréaétions par rapport à 
tes prestations scéniques l g 

Non jamais. A part bien sûr l^s mecs beurrés qui 
montent sur, scène pour se montrer et qui au 
bout d'un moment te donrœ !lfenvte : de Jife 
"Écoute mec, tu veux le micro ï" (rîres). 
Personne ne prend hos jeUX-sCéniqueS-poùr 
quelque choses de persohneiL Le ; but a:toujours 
été "le coup de pied au cul", plutôt que "te 
poing dans la gueule", c'est clair. Toutes iç$ 
chansons agissent pour moi comme dess garde* 
fous, c'est en quelques sorte mon "coups de pîéd 
au cûj" personnel. Mais elles s'adressent atissià 
tous ceux qui veulent les Interpréter dans un 
sens, comme dans ün aùbe. Pounquoi.dekJg^er 
fous ? Parce qu'ils m'aident à canaliser .mon 
' surplus d'éiïergîë| : .dë frustration; ! mais pas jpour 
ensuite exorciser cela SUr scène, l'aime le 
partage/.la communion avec 
5*; Maintenant jë ne pense pas si YOUNÇLGÇ^ 


est un groupe agressif ou non, A l'époque de nos 
débuts, ce fut peut-être plus dur à encaisser, car 
les gens n'étaient pas tiabituées à ce genre de 
preslatiqiSs scéniques. Maintenant, nous en- 
5omFnes.:â:quatrè albums, et si notre dernier {T V, 
sky) aurait-été le premier-, il aurait été;.moins::: 
IfbÉliÜilublic français, car ayant les textes 
f^ ; angfgi 5 s/yfêis sifrrèt lp était chanté en français,- 
ïl âufàit;;:p::gènse f ;:le même genre d'impact que 
notre premier fp. T.V. sky, quand à lui/ possède 
5 ou 6 fois le potentiel du maxi "L'amourir". 
Mai$:•:}• ai • du mal à .êtTê^Créatff'dânsvle-Cadre:: 
d'urtq’tournée/'Je n'arrive pas à m'isoler pour 
écrirgiét de toute façon:si jë-mè tetrouve dans un 
environnement francophone^ je pense que 
j'écrirais en français^ • .; : yy : ;-' - 

tëgraphisfhe de l'rfbum TV Sky ? ■ 

(fêla représente une photo d'urj^aviometyplüs 
pr^asémtTit du carénage. L'idée était dé donner 
un .côtèyaé.rien. Le contenu et Te contenant sont 
similaijfesy-Centré l'aspect mii|’iSÎJ^u]|jdë': i.ây : ; 
},Kxju<itte et l'intériete- <ie«‘lte-ci, où il y plein de 
couleurs avec des serpents dessinés, et qui sont 
le compromis entre te Ying et le Yang mystkjue. 
Cela se réfère aussi au nom de l'album TV Sky. 
Pour la pubficité, lisent représenté un ciel bleu 
avec quelque* nuages. C'était une manière de 
présenter le disque aux gens pour leur vendre le 
produit, cette espèce de recherche 
psychologique pour exciter lé consommateur, ce 
côté hypnotique présent dans le morceau "TV 
Sky". Nous sommes toujours dans la mémo Idée; 
le même esprit. On perd peu le côté tntirne que. 
l'on avait avec le public francophone, je n'ai pas 
(^cotertrouver:;comrrtent:eottoiifa:::lesdeuxÿ ; d'iLir(: : : ; i 
côté ça me : fait chier dé continuer à cliattier en 
anglais, car par cxerrçile aux States, les gens sont 
complètement ; nazes, sans Vouloir les 
descendre... 

Voits aviez quand même une bomte cote quand 
tu chantais en français ? 

C'est vraL-Méme aux States;clés gens m'ont,... 
refiroché dé chanter en anglais, lls. dfsàietit tiHis 
"je préférais me faire engueuler etv français, en 
ne comprenant non (rites). Toutes ces 
chansons, je les ai écrites en anglais, car je vivais 
aux States et donc je pensais en anglais. Par 
exemple en Australie, on aurait jamais pu y jouer 
ou se faire connaître en chantant en français, car 
c'est trop exotique pour.eux,. :J;.y 

Ft.suf/'aftttr/rq./estTOisèonhomnicsonté/é 
remplacé f 

Par trois abeilles, pour casser un peu le cliché, te 
besoin (te faire Un din d'oeil, (te ne j>as rester sur . 


.une formulé. Et c'est aussi la découverte du 
micj 1 (rires). 

:{SÏfï;quels critères te bases-tu pour pràÀiire des 
groupes l • : y-;yyÿÿ;:: y:.;- y -cc;;::;:;:.-:;' 

En général,-je suis assez ouvert à n'importe que! 
genre musical, j'aime presque mieux quand c'est 
une optique différente déjà notre, Dernièremetit, 
j’ai ptoduit m groupe de jazz-rock, avec des 1 
cuivres et tout;.; Leiak défaire ries ffrtses rie son 
sur de$ cuivres, des violons - que je.n'avais 
jamais fart auparavant - c'est un peu un 
challenge. C'est vrai que j'ài bossé avec 
TRÉPONFM PA1 ci puis ausd avec tes SFR US, ! 
mais je le fais avec des gens â qui je peux 
apporter quelque.chose, sans (lèhàtùréh :: féüir| 
travail, j'ai aussi bossé sur 1e dernier lp du 
yÊASTERvèt'puis un inixipour THAÏ PETROL 
EMOTIUN et deux attires rnix pour YOUNG 
GODS. J'aime bien être de l'autre côté de la 
Stable de mixage,: car : j'apprend aussi et je sais 
prinieux arriver à ce t|ue je veux, le studio c'est 
tout un langage... 

Que penses-tu de Mickaël Gyra, que tu 
admirais ? 

Cette admiration est retombée (on a tourné avec 
les SWANS) et il se trouve qu'il est très chiant. Je 
les respecte pourtant, mais je continue à penser 
qu'ils ne sont pas bons musiciens. Ils ont une 
idée artistique intéressante et si ils avaient eu des 
possibilités musicales, ils seraient allés plus loin. 

Qu'est ce que tu as aimé musicalement ces 
derniers temps 1 

J'aime tout ce qu'ont fait SILVERJ ISII, MJ.LK, 
DISPOSABlEjËROES ObjYPOPHRISŸ. Je 
respecte toujours FOETUS pour ce qu'il fait, 
ainsi que ICE-V ppur.sa visjpnpdes dioses assez 
délirante.: Mais je. n'aimo:pas tellement BODY 
COUNT, car je trouvé que.ça pue le fric. SENS 


On ç$trç$ÿioléht à 
dçï momentëgçùmme sur 

dans je sens "Je poing 
dans la gueule... ” 


UNlK s'en sortent très bien, 
sens qu'ri y a quelque chose derrière. Ce queg 
j'aime chez N TM, c'est leur côté "Oafurel",^ 
dans leur manière de rapper, mais c'est vrai J 
.quesur.scène : çà.vaut rten..Remarque,-je:n'ajJ 
jamais vu un ^oupede rap qui était bon sur 
scène,,. ! _ 

PM et Hikfa - - ; Jg|; | |fl \[ : } ■ : ‘ ‘ 

, maxr "Envoyé/86 . y j 
! . maxi ''Dîd you miss me Pÿ ; ' ' tÿyÿ: ,-ÿî. ÿ.y 

. fp "Young gods787 

maxr Tantounr7a8 ' • y - 

, tp "L'eau rouge789 

maxj"Longueroute790 J.. : • ^•= Tyÿj 

rrvixi "Scptiwlxr song"/î)0 » 

. lp "Ptey Kurt W(ijl"A)1 
. mæo "GazoltrKî man" remix/d? 

. lp "TV Sky"/31 
Toute discographie sur PtAS Rds 
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CONDENSE jouait ce soir 
là en 

au IJdïwèEtàlO bornes f2fgg| 
Grenoble ).; Ç'était imëbàririef 
ocmsiàhMë ; W^:^Qsëf^^ 
quelques qüésiionsfils: y orttÿ 
répondu sincèrement et après 
cela nous avons assisté;à un ;f 
concert époustouflant, à g 
classer sans aucun doute" 
comme l'un des meilleurs 
concerts de cette année 93 /ÿ 
Les 50 personnes présentes A 
ont, j'espère pris leur pied, en 
tout cas nous oh fie s'est 
même paiposëffà question, 
tant le son etlefeeling 
dégagés, hoüs ont 
impressionné ., 



1*1 


iN N'A Rl 


EtPÉl 


SS®:"' 


Quel regard portez-vous sur léfqcken . 
France ? ■'■■■'. • 

Marc (chant) : on a un peu de répulslop Vis-* 
vis de cèlui dît cf&Ssique, d'ailleurs on né 
parle jamais de notre musique en ces termes : ; : 
"rock", ça en est: sûrement peubêtrè/fmais 
c'est vrai que quand on entend çe : mqt,:: çieta: 
bous fait penser âune sorte de musique 
classique, un truc hyper codé, plein de 
clichés et pas : franchement intéressant. C'est 
qüèlcjùeïfehose qü'ûrf Essaye d'éviter, majs 
c?est vrai que si ta scène rock en Francélc/èsit 
;iés descendants:des BARRACUDAS... a priori:: 
• ça ne rioùs brantHé pas tellement.;!. 

JFf des conditiàns pour tourner ? • | 

Willow (guitarè rythmique) Éj'aiîi'itnpreSsion 
que c'est pas plus galère ici ouiqu'àilléurs. 
Sauf qu'à il leurs justement, il ÿ a peut-être 
plus de public.;; Les groupes ricàins.tournent 
dans dé meilleurs dondi tions .en Europe. 
Simplement, il y a plus dej public en 
Allemagne, Belgique... qu'en France. 

Maïe (managment) : je pense qu'il y a un 
autre point. Il y a certes peu de structures, 
mais le problème c'est que celles-ci ne 


■veulent pas prendre le risque de faire jouer un 
/groupé français sans discographie au risque 
• :dé pëtdfè-de l'argent;-Nous, avec l'asso Sillÿ 
Hornets/ pou s essayon s dé faite jouer des 
■groupés français èn premières pàrtiès, même 
si on perd de l'argent. De toyte façon,' Kôrï se 
renflouera tût ou tard sur d'autres concerts 
: : :pîus; important. 


Extrait tradtiit de "Ami I Sick ?" 


Certa ïnçè personnes croient que je suis 
i solide, commèrit peuvùnùelles se :: 

planter à té pu i ntl ’’ f 
jp^suis empêtré dans une putain de,toile, 
toiit ce que jë sais faite, c'estWenfuin-. 

Quand ça me tord les tripes, je suis 
incapable de me battre, j'essaye de me 
cacher eh attendant que ça passe, alors 
ça revient encore plus fort I 
je vais faire face, ce sera lui ou moi, je 
vais m'en débarrasser, ce sera un 
combat silencieux, je trouverai la paix 
intérieure . 
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Vàrou (guitare) ; moi je pense par contre cju'il-, 
y autant de public en Italie qu'eri France, 
seulement c'est une question de mentalité. Lé 
public italien n'à pas dé préjugés : . vis-à-vis 
d'un groupe français, il va en voir un comme 
si c'était un groupe ricain^ alors qu'en France 
ce n'est pas du tout cêt état d'esprit. 

Est-ce que les labels indépendants vous font 
toujours rêver i 

Marc .: à mon avis Si un label indépendant 
s'intéressait à nous et si une major style Sony/.; 
Wea nous proposaient un deal, jë pensé que; 
ce serait un point de dissension dans le 
groupe. I/ï SX . : , \" : j. 

Willow : comme les grosses structùrès:;sont 
bien en place, à la limite les labels dit::, 
indépendants, sont obligés d'en passer par- 
elles, surtout au niveau distribution:,c'èst 
quasiment impossible de ne pas être dans ce 
business là. >. \ \ 

Maïe : c'est vrai que la distribution dès majoré?- 
s'applique à.beaucoup de pays/de part ie 
monde. Cependant, de gros distributeurs 
indépendants existent cpmmè : Mordàfh pars; 
exemple. Mais ce ne sera jamais, èrt grosse;-: 
quantité comme pour une major Cieï. 

Varou : si on. part/.du .pf.incipe./;quë;;; 
Roadrunner est une petite màJdr, J'qn : peut se : 
rendre compte que c'est très bien distribuer/ / 
et qu'ën plus la compil Sérial Killer nie coûté; 
que 80 F dans les fnac, 

Marc : j'ai une autre vision Vdlëÿ/thosès/:qui : 
veut que ce soit lés major? qui aient-irriposer - 
le CD au détriment du vinylë ët qiie de cè fait ! 
le prix est augmenté de 50 F d'Un seuf coup; 
J'aimerai bien que les gens est la démarché ^ 
d'aller vers la musique, plutôt qüè cë soit: la 
TV ou autres médias qu i; annoncén l :?à ri ?/ 
scrupules comme, des barils de iè$$|vë)- : 
prochain groupe grunge : à Jà : : ;:mp^e;|| 
D'ailleurs, c'est pas grâce à çë phénomène -; 
qu'il y a plus dé gens dan» les. concerts à . 
Lyon, ça n'a pas.bouger d'un : iotâ/ p : 

Qu'est-cé que vous pensez des groupes:- 
engagés ; politiquement Ou. qui dépotént un 
état d'esprit et une démarche différente^' 

Marc : célà m < intéressé à sséi Ce qui me 
gêne par contre, c'est que Cela amène un# 
public sectaire, Certains types d'idées sont ;; 
souvent associés à certains M y pës ;dé/ 
musiques. Par exemple,:?j fü fai? un groupe/ 
politiquement engagé,-il faut qué tu fasses 
dans l'esprit des gens, 

de la musique jouée _ 

à 500 km/h,,avec 
une pochette noir & 


blanc, contenant des 


mm 

i ' y 




morceaux de 20 ËpA‘ p ", 

secondes ^ . 

et un soldat crucifié /;\4 

dessus. La démarche | 

est parfois intére- V ‘ ‘J 

ssante, mais souvent I \ 
cela devient un A \ 
cliché, et de plus en 


À la limité, ça ne sert à 
rien d'avoir dès 
structures si il n'y a pas 
de public. On aimerait 
bien que les gens est la 
démarché d'aller vers là 
■■■ musique** j. / 


pjiis,; tu vois-de? grbüpès : commet par exempié 
MEGADETH:, qui/brûlenif gdes bitlets de.: 
banque dans; üri/clip vidéo/|iliy a plein 
d'autres groupe? ; : qui se/. réCIament. 
anficapitaliste, antimilitariste et qiii sont dans 
là vie réelle complètement contradictoire.. Un- 
groupe comme FUGAZI, ont eux, la;;rif)ortellê : 
classe I ' - ' ■' y'*#. 

Varou : je pars du principe: que quand tù fàis : 
un grouf^e hardcore/tü n'as rién à prouver à 
personne. Les HARD ONS ou MUDHONEY 
ont dès; paroles qüi hé veulent pratiquement 
i.rien dire et moi ça ne me gêné pas iiutre 
ytô esù f eÿ ; Mo i I q|ytrüç s - ant i ràcistëisy me ' ; 

y fâï igipyjé: 

yçonnâtt/ rnàisïSijéêlàÿàVait ^ 
pas: réponduïyy y y ;-;:;o;::v : v::.:/ ; :.; : ;.y/y.:y/yX;y ; yy;-x-;-;yyy : //#//;yyy::y’y 

: mëc ; : ;avëc/la : c^ 

P IL î C^jT [ÿèîij iêy bras# 

nous demander ce qu'on disait dans nos 
paroles. Je suis sûr de mes textes, oü ij n'y a 
aucune ambiguïté ou quoi que ce soit, mais 
on lui a pourtant répondu que cela parler do 
cül; de violence et qu'en plus ont-étaient 
racistes^. C'est ne bien sûr pas la vérité, mais 
lui est venu nous voir avec un air rfe défi et ij; 
nous-à;posé cette question);:et/de plus a' 
rajouter "vous chantez en anglais/6n ne sait;/ 
même pas de qvo.E;VoQ$-'parlez%.iâ^k:;^D^je.i 
n'ai rien à lui prouver l/Ét jl;se trouve que ce 
mec faisait partie du groupe aUematif lèplus ; 
connu eh France: ; Il a été un peu choqué 
parce-:que je lui ai; : répondu, mais depuis, on 
est bien copain et je crois qüe ça la fait : 
réfléchi r sur cette démarche; 

Qu'estrCé que vous attendez de la compil 
: Roadrühner ? § gf % l ÿ %*■{.% 

Marc : honnêtement, pas grand chose, Mal?. :; 
c'est vrai que ce : serait: biért- quë tes gens se i 
souviennent de nous grâce àëlleV: - : 

Maïe : Cela pefmettra aux fanizinës et aux 
gens qui nous Ont connus de voir que Kon 
existe toujours. Peut-être y aura-t-il dès 
demandés nouvelles pour le groupe. 

Marc : l'essentiel de cette compil n'est pas dé 
savoir ce que ça va rapporter à CONDENSE, 
mais il faut tout de même savoir que celle-ci 
va être distribuée dans pleins de pays 
européens. Il y aura une promo importante en 


Europe et les gens se rendront 
compte qu'éni France, il n'y a pas 
qu'ELMER FOOD BEAT et autre 
niaiseries. Qu'il y a un niveau autrement J ÿg 
plus correct que la/moyenne sur cette S2 
compil, qu'il rr-y a pas que des clones de 
groupes rièains. J'èspère que ça va changer ®’^ r " 
i'imagé; du milieu underground français telle 


qu'elle est perçue hors:des frontières de 
l'hexagone, J^ëspère aussi: qu'ils verront qu'il 
n'y.a pas qüe. des groupes en France qui 
jouent sur trois accords, qui chantent les 
/vertus de la bière ou qui ne pensent qu'à 
niquèr des bonnes femmes. D'ailleurs, on a 
ychérché dés.concerts en Belgique et les 
groupes français ont,: là-bas, la réputation 
d'êtré attardés et d'avoir une attitude 
négative..:- ’ ;/ / 

. Quelle èst fa signification de la citation 
"enfermez ùn' homme et un serpent dans ia 
même cage; vous aurez deux serpents" que 
l'on retrouvé sur vos supports ? ; 

/MaFc:;: sqr l'affiche/îI y a ces bribes extraites 
ydeS; paroles du jfiof ceau “Snakes 11 ; Pren on s 
/l'exemple: d'un’pote,qui se fait agresser par 
deux mébs 5 $üf,ies : p.entes de la Croix Rousse : 
ila prochaine fois quahd quelqu'un viendra 
yi/ernbrouiller de nouveaUj ïl lui rentrera 
dedans Sans réfléchir et il aura pris le mâl de 
ces.deux.; types qui l'avaient agressé, Cela 
VéUtidiré/qu'à toys les niveaux nous sommes 
.:des;:.camêléans r . tous nous èh serons victime 
tôt ou fard. 

ywniowyîyactuelièment/ij'ai: plus en^ plüs de 
rruil dè tfouVér des branchés pour me retenir. 
;; PëpuisT'effet; NI R VA NA , c ' est un peu la 
ydébâçljë/:;tous.;;lês : gî9M P.es. ont soi-disant 
:.qùelqué$: : èhose;â dire, Avant, il y avait des 
choses quFn'étaïent pas aeceptées/ qui 
ètôièht én/tô où peut bien se 

situerta marge ? >, 


Mise en formé : Phit 

c/q Maïe Perraud, 41 rue des Tables 
;felaudiénnè^::b90Q : i:;Lyon/78 30 51 52 - --. 
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EL MANIFESTIO : 


Un fanzine se veut avant tout le reflet d'une 


ensiTa contra_ 

ütert |/ de compte d'auteur, le tirage reste modeste 
ê — vicuoi comparativement à des magazines 

la lllierts commerciaux. Ceci ne veut pas dire qu un 
S * certain professionnalisme est absent. En effet, 

_ QB la lil»e les fanzine s sont parfois mensuels, comme 

pre ns & « trimestriels ou semestriels, mais le plus 

C Ûdtîft 1 fl souvent restent à parution aléatoire. Le but 

4 d® recherché est avant tout de faire connaître 

fl 4 V a n £ «+r* certains auteurs, groupes musicaux ou faits 
"bert&d VWJU non commentés parla presse officielle. Cette 

m * * a -1 vfl 4 * rt cultu 1 ® parallèle s'intéresse bien souvent à des 

li/berte^^ïf 3 ? ‘ JT ©Ü“ J-* & v u s j Tuc ^ ures indépendantes, à des groupes 

I *j. • underground. N'oublions pas que les zines 

a la liber^^P^*GS.i.- viensiv sont faîtes par des passionnés et que la finalité 

~ v ' ^ A de cette action n'est bien sûr pas axé sur 

l'argent. Très souvent, cette presse est vendu à 
il ^B SI un prix modeste, le plaisir d'écrire l'emportant 
L-_ Jfw fl * [ *J\ toujours sur le côté financier. D'ailleurs la 

va vAj ^^B 001 ^^B r plU plupart du temps, le remboursement total est 

* —\ j ^/ü tout juste assuré, et il peut y avoir aussi des 

^ y V tm i / numéros sortis à perte. La photocopie est le 

fj rKai« 9 / j** support le plus utilisé, certains fanzines 

y CL|^^B33333*ra!^^PB/ I utilisant, il est vrai, l'imprimerie. H existe une 

„ / ff igaHtfi ZBl rta extrême difficulté à se faire reconnaître par 

f certaines structures établis comme les majors, 

V ^^^B _Jibô pourtant signent, depuis l'effet 

1 11 Ir ^ "NIRVANA", des groupes issus du milieu 

indépendant qui, bien sûr, nous intéressent. Heureusement, tant que la passion subsistera, cette presse 
parallèle continuera d'exister, au grand dam de certains hobby, et autres pourfendeurs d une vente qui se 

veut rock et qui n'est en fait qu'un prétexte commercial. 

N'hésitez pas à soutenir la presse parallèle, la seule véritable source d information valable, bien souvent e 
dehors de toutes considérations financières. Soutenez-nous, soutenez-les utilement en vous la procurant et 

n'ignorez pas plus longtemps cette chance que vous aurez en la lisant. ,. , ( 

Pour commencer ces pages consacrées aux zines, voici les réponses de James le Hongrois, respo^abled 
zine " Are you a man, or are you mouse" (8 numéros à son actif) sur 1 étendue de ce fléau. Une interview de 
l'un des zineurs le plus bavard, sincère et ouvert d'esprit où il nous explique sa perception, ses craintes et 

ses espoirs pour les zines. 


, passion. Il peut être axé sur la musique, 

,i*ert«i te vren comme sur le graphisme ou tout autres sujets.^ 

k | y La plupart du temps, cette publication se fait à 

a llbert 1/ de compte d'auteur, le tirage reste modeste 


prensa«^Ji 
d te preB 
"bert&d «r 
liber-tt!^ 
a la liteeri 


ensr 



Pourquoi "Are you a man or are you a 
mouse” î 

james le Hongrois : je n'en sais rien I 
Lorsque que j'ai entrepris de faire un zine 
sans véritable raison (bah I j'écoutais bien 
Jello Biafra avec les DEAD KENNEDY'S et 
tout ses autres groupes), je n'ai pas décidé 
d'appeler mon zine à cause de lui. Au 
moment où j'attaquais la cover de ma first 
issue, c'est simplement le premier nom qui 
I m'est venu illico à l'esprit, car j'écoutais ce 
maxi de LARD où se trouve le track "Power 
of Lard", et qui dans la dernière phrase disait : 


"... are you a man or are you a mouse ?/if 
you love your fon, die for it". Mon cerveau 
dégénéré la retenue et un point c'est tout l 
Evidemment, cette phrase isolée n'a plus le 
même "impact" et peut alors intriguer... 
certains font vite des associations d'idées et 
trouve ce titre sexiste, comme si "mouse" 
signifiait "femme" I Malgré mon écriture de 
crazy zombie terrorist ou disons rigolote pour 
ceux qui ne pigent pas l'anglais, j'espère que 
les gens verront dans mon zine que je suis 
sérieux et que je n'ai pas une cervelle vide : 
que j'ai mes propres idées/opinions, que je 
mène une certaine lutte contre le nazisme, le 


AREYOU 
AMAN , 
OR ARE 
YOUA 
MOUSE ? 
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LES ENRAGES ! 


sexisme et ces choses contre lesquelles un 
évolutionnaire (NDLR : le mot est lâché J) 
ope ^ s'insurge. Je suis plutôt de tempérament 

dépressif et ma "violence" transparaît au 
HM^^^r^r-travers de ma façon d'écrire. J'ai "dû" 
m'habituer à ce titre... et en fait si j'en avais 
choisi un sciemment, cela n'aurait pu être 


•SÎ &sàSg i 




66 Je suis plutôt 

de tempéra¬ 
ment dépressif 
et ma 
"violence" 
transparaît au 
travers de ma 
façon 

d'ecrire 


Pour quefUs raisons ceriains^àrticles, 
interviews sont-ils en anglais ? 

Dani.le n° 9gÂ.y.a ; ïàùs deiçhoses en.langue 
anglaise. Au départ, je désirais faire TOUTES 
les interviews de cette issue en bilingue 
(français et anglais). Mais au for et à mesure, 
je commençais à réaliser que son,.Volume"..: 
aurait fait au moinïpJfX) pages ! Ne jxxjvant à 
pas financer un tel projet, j'ai dû fcBOlSlR Ig 
C'était très cbiàht dé devoir lé faire, car : 
j'allais à contresens démon butâvouë§Alor?|ï 
j'ai seulement jaissé en anglais les interviews 
les plus facilement compréhensibles. Pour ce 
qui est de celle des MISSED IN DIARY j'ai 
gardé les 2 versions,, car l'entretien était plus 
intéressant enââhglais.lLfes scèftés reffoits sont 
aussi en anglais, car ainsi toutifé rnpnde peut 
les lire ! Défis mon zlfie, sfiÿoù$ : regardez 
bien, il y ÿld'autr.#-langées : h|ingrois, 
espagnol, turc, ëïc. Pas eh tant qu'artides, 
mais en un mélange de langues... j'adorerai 
connaître toutes les langues 11! (NDLR : 
vicieux va i). 

Maintenant, soyor%téjchniqÜes : années 
d'existence, tirage etïtÙlaia ..... 

Tralala ? Ca je ne sâfe pàà I Ah qiÜMâis que 
mon zine existe depuis janvier 90, mais en 
fait, cela ne veut pas dire grand chose. En 
trois ans, je n'ai fait que 8 numéros ! A 
présent, taon zine est pIutôt Uh bisannuel, vu 
les 9 mbîvcfo foî |i: ichaqüè issue. :|§vaiïü§ 
mon rfthfifil (jë nê;;préydjs pas de|jfpannifig 
précis)) avé&: : meé?possiÉi.il.ités finâficièresii,. 
maisfè souîiaite^ qiiànd mêïhééh sortir ptïiS s 
souvent I ah ah ah ! je tourne, pour le tirage 
original, dans les 200 exemplaires, puis après 
j'en fais un second (voir x fois), selon les 
demandes et mes prévisions, qui sont 
généralement dépassées par les événements I 
Le n° 8 est déjà sold out et je n'ai pu en 
distribuer de partout, pas évident de 
s'organiser... Ce dernier a augmenté de 14 
pages et cela n'est qu'un détail quand tu 
calcules les tunes supplémentaires à sortir 


par rapport aux tirages précédents. Alors il 
reste les tralala ? La rédaction n'est assuré 
que par moi-même, mais cela se voit sans 
doute. Cependant, j'ai beaucoup de 
personnes qui collaborent par le biais de 
traducs, dessins, etc. Côté finances, mon zine 
l'ert entièrement assuré par ma gueule I Et 
ceux dans ma boîte qui croient que je fais 
m^.millierside çppies: ; <ai douç% au boulot, 
bah»,: si ifs veulènt, j'ai ïfiutes)les factures 1 
Celâ .ne:fn'intéïësse absolüfiicfvt pas que mon 
zine Soit sponsorisé parp oufuijitel, ou qu'il 
reçoive des sü|yent.i.#l ou qg&.Je?Lj§bs y 
soient payantes... C'est mon zine et je le fais 
comme je veux 1 Je le vends (ou échange) à 
un prix inférieur du coût, car je veux que 
mon ziqe soit au prix que.MOI j'ai décidé. 
Cela m'est assez difficile de le financer, car 
les envois^ ma distribülion^etc, me coûtent, 
d'aUtanL que îmom.salaire n'est pas 
rnlrobolapt. JeJjne cohsidèrei-fcomme un 
ouvrier bien que je sois un "créâtif' (on le dit 
ainsi...), et je veux le rester. Ma seule 
ambition au niveau du travail, c'est d'être le 
plus libre possible, et de.qe .gas être un 
yupjfij|. n | I 

jŒ ti& fbuts rechë/ïchés où Souhaits désirés 
pouriùnzinè: il 


Le but principal avec un zine c'est la 
COMMUNICATION, étant donné que c'est 
un support médiatiqueJ (NDLR : eh oui, 
roulement beaucoup l'oublie !). Hormis cette 
Ifvidmce) qui n'est phs i'lprcément interprété 
; :de la même façon partoü$)les zineurs, il y en 
lia qui:|i;ne rêvent qué:(de devenir des 
magazines ! rucic !! Justè pour recevoir des 
k7 gratos et des invits, mais ils ne sont pas 
nombreux et ne durent pas longtemps, étant 
vide de motivation ou de PASSION ! Mon 
idéal serait de briset toutes les frontières, 
aussi bÊen.entre legijpays que musical*; Et 
j'Ifinerai quédes gens les effacentJfè leur 
tète. Çertes> la ; presque majori té des 
ârtâircfïôp'ü'nks^TffL^îine très-grande 
ouverture d'esprit... on a appris à vivre et à 
s'enrichir de nos différences, mais je trouve 
que les zines comme le mien (plutôt axé sur 
la musique que la politique, bien que cela 
soit pareil), ne s'intéressent pas assez ou pas 
du tout à d'autres scènes musicales, comme 
celle de la Roumanie ou du Brésil par 
exemple. On ne s'intéresse pas non plus à un 
autre style musical, différent de celui dans 
lequel on s'est enfermé. Mais tout de même. 


® RESISTANCE PRODUCTION est 
un collectif qui publie un zine 
punk/aitemo "dur", en anglais et 
ce tous les mois du nom de NO 
SANCTUARY. C'est aussi un 
label (ep + k7) et un catalogue 
de distribution anli-Cd, ils orga¬ 
nisent aussi des concerts. RESIS¬ 
TANCE PRODUCTION, PO 
BOX 426,8026 ZuridVSuisse 

® BLACK IROQUOISE n° 5. 
Nouveau format (30 pages A4) 
pour 10 FF PC. C'est anti (fas¬ 
cistes, vivisection...). Articles sur 
la contraception, les fafs en 
Allemagne, Armée et l'école, 
antisémitisme, l'Irlande du 
Nord...). Court, mais assez infor¬ 
matifs (mais pas de contacts en 
fin, pour continuer à s'informer 
sur des sujets, c'est dom¬ 
mages...). Il comporte aussi des 
interviews de NADA, KOROLL, 
HEYOKA, LEGITIME DEFONCE 
+ news, chroniques, revue de 
presse, etc. Bon zine, mais un 
peu toujours la même chose 
(pas d'ouverture musicale..). Ce 
n'est pas en restant à prêcher 
pour les convaincus que les 
choses vont changer. S. c/o 
Convergences Libertaires, BP 
135,87004 Limoges Cedex 

« DEUXIEME SOUFRE zine 
musico-politique, propose 60 
pages A4 dans ce n° 1. Au som¬ 
maire : RORSCHACH, FIRE- 
SIDE, 14 iTEO BEARS, les 
antifafs allemands de EDEL¬ 
WEISS PIRATEN, dossier éduca- 
tiorYsexisme... pour 18 FF + PC. 
Ils ont aussi organisé un festival 
à Lille avec BEHIND THE 
SMI LE, URBAN NAVAHOS, 
SISTER IODINE, RED HOUR, 
DEITY CUNS, CAKE KITCHEN, 
NATION OF FIRE, Théo 
Hakoia/Bénédicte Vilain... ouf 1 
B. c/o BP 79, 59370 Mons en 
Baroeuil 

@ le nouvel os zine imprimé, 
avec au sommaire de ce n° 
10/11 : MOLODOI, SHAKINC 
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“C'est mon 
zine et je le 
fais comme 
je veux /” 



“Enfin, 
chacun est 
libre de faire 
son zine 
comme il le 
veut , sinon 
ce n'est plus 

. 99 

un zine 


je ne souhaite pas qu'un zine de hardcore 
parle de groupes pop, uniquement pour faire 
plaisir... Les frontières musicales existent et 
sont complètement stupides : les hardcoreux 
avec leur hxc, les corbeaux et leur new wave 
ou coid pour chipoter, les punks avec leur 
étiquette (de préférence de '77), les rappeurs, 
les hardcoreux sxe qui ne parle que des 
bands de N-V. D'autres intolérants nous 
mènent aussi la vie dure : ceux qui ne 
supportent pas qu'une fille soit au vocal ou 
lead-guitar, ou ceux qui disent des choses et 
font le cqgWaire... : C)|pS ÿ ^ 5 jexëfif^S ::: â^ez 
sarcastique^; où est l'Anarchie ? 00 sont les 
anarchistes ? Les frontières ne dpîvërtf pas 
exister, tous- sont d'éco^s, alofëi; pourquoi 
en .créer dfaùfres flirte faüt pas;ww la:ferre 
comme une surface où chaque parcelle 
(pays) serait séparée par une ligne 
démarcative. Je ne parle pas 
d'internationalisme je n'aimejcp trop cq| 
mot... car dedanfÉy a "naticHi"f||cela nctef; 
fait penser à-*étai*. Mes but-s sont tout; 
simples : donrter quelque chose, dë;:|^ïtxjur| 
ou je ne sajéiqyoi, fïÜ?,P*” r 1 Jk W 

Tu t'intéresses énormément aux groupes 
méconnus et aux scènes étrangères... 

On dit souyéit que ihon zinë|êst é|Stique ! 
Parce que jë;jDarki de lajÎHongrîe-,;Li(uanie, du 
Mexique dpcles Bah#as ?|| ne%is pas ce 
qu'il y a d^rtraQrdfhaire.^içe qü'.un zine;;: 
parle d'un autre zine philippin ou d'un 
groupe bulgare. Le seul côté "extraordinaire" 
c'est que ceux qui en parlent se comptent sur 
les doigts de la main ou des pieds,: ei.qu'en, 
général ça n'intéf&se pàs grÿhd md|ge. 
J'aimerai que dans 'fqjuÿies zfrtés, musicaux 
en particulier, on arrête de ngvoir quéÿjiar | 
les USA/UK/FRANCE I ll %t êtr#plus ; | 
international 1 Je n'arriverais jamais à 
comprendre pourquoi cela n'intéresse 
personne de connaître un petit groupe 
inconnu,. dans un.pys où itn'^ a pa|, ; # 
scène, çpl n'y attiêh. Et puis, c'estquoi Cès 
soi-disant fanzines qui ne parlcrtf jquéÉe 
groupés connus Mis nëf^ndraiet^eu^re 
pas leur zîne autrement M.Je ne.dis pas qû(jl... 
ne faut pas parler des groupes connus, maïs if 
ne faut pas oublier les autres, ceux qui ne le 
sont f>as ou ne qui ne le deviendront jamais. 
Enfin, chacun est libre de faire son zine 
comme il le veut, sinon ce n'ea plus un zine. 
Pour revenir aux groupes connus, beaucoup 
de zines en parlent et je ne pense pas que 
cela soit Intéressant de faire une 1 QOQème 
interview d'un groupe qui finalement en aura 
ras le cul de répondre encore à des 
questions. Certains groupes de France ou 
d'ailleurs, croulent sous les papiers, alors que 
ceux qui sont dans l'ombre, dans leur cave 
humide, attendent plus ou moins que des 
zines les interviewent. Lorsque je décide d'en 


faire une avec tel groupe, d est parce que j'ai 
simplement l'envie d'en savoir plus I Par 
exemple, j'ai écrit à plusieurs personnes en 
Lituanie et cet échange de communication 
m'a fait très plaisir. Je suis maintenant 
content d'avoir quelque chose à proposer, 
dire, montrer à ceux et celles qui liront cette 
correspondance dans mon zine. J'essaye 
d'écrire, de connaître un max de personnes 
dans un pays. Avec le Brésil, cela a été au- 
delà de mes espérances l Parfois, je lance 
une "opération" sur une scène underground 
(géqre Tàiwa.çtÿ^f’ëSjî., Jappp, Tür<|ulè, 
Colombie, etc), et par là, je souhaite avoir 
pastihâî de réponses toy# en ; sachant iqùe je 
pourrais avoir tout ou rien. J'adore l'aVénture 
et e^ excitelteaucoup ma cifriosîté quand 
je regarde ma carte du monde... lorsque je 
réussis à avoir un c/o dans un pays, cela 
m'excite tellement que je me jette 
^littéralement dcssqs. Je reçois beaucoup de 
î choses de l'étranger; c'est génial, car grâce 
au résoartAi nclergfoLiiiïl Internationa I, tu peux 
reéévoirdne lettre, Urte k7 ou un zine de 
jIlMPQfcQÉl Si je tefcevafs une lettre de 
lan des FUGAZI, c'est Sûr que cela 
m'intéresserait. Pourtant, c'est un groupe 
connu ? C'est purement aléatoire de parler 
de groupes connusou inconnus; car pour le 
grarid:public,.;eéla n'gxiste njême pas. 

Quepenses-tu des structures établies : 

. . magazines et médias i - 

Il ne reste plus rien de l'univers antérieur que 
nous connaissions, de nouvelles choses l'ont 
.... remplacé,©! ce n'est pasplus mal. Je ne vois 
: pas l'intérêt de fairejüir bilan, de lister les 
Ibhoseï-hégatives où souligner les choses 
■positfVies, cependani ilà scène présente 
Ip'exîstè que grûüë à la së|ie passée. Parfois, 
je pense à ce passé, lorsque j'allais à 
Bondage, rue du Roi de Sicile ou j'y voyais 
Marsu, François des BxN ou Mathias des 
VypC, c'était^.rnagnjfiqq.e.l,Pe mêmç, quand 
je!ifisais’le zine punk international pew 
Wave au format gé||$ A chez qui on pôüvait 
âVôir pleihdechoâéS de tous les paÿs, c'était 
i^Üper |ussi l: ;Je n'ai plus de nouvelles d'eux, 
mais je peux dire qu'ils m'ont donné plus 
qu'une autre structure de type commerciale. 
Maintenant, il n'y a plus de Gougnaf, de Go 
Get Organized... je suis un con, je suis 
nostalgique. Mais je ne reste pas bloqué sur 
cette période. On dit que le mouvement 
alternatif s'est cassé la gueule, ou qu'il n'y en 
a jamais eu, ou encore, que les majors l'ont 
annihilé...De toute façon, il y a bien 
longtemps que je ne fout plus les pieds chez 
DANCETERIA, NEW ROSE ou LE SILENCE 
DE LA RUE à Paris 1 Un magazine c'est 
COMMERCIAL, tandis qu'un fanzine NON. 
Mais cela m'énerve de voir des zines qui ne 
rêvent que de devenir des magazines, 
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DOLLS, LA SECTA, JELLO 8 & 
ICET, HAPPYDRIVERS,THE 
CRAMP5, DOMINIC SONIC, 
LUDWIG 88, DOUBLE NEL¬ 
SON, ROSEMARY'S BABY... 
chroniques, news, BD, etc. Un 
mini-Cd est compris avec THE 
NEW BONES, LOVE POTIONS, 
LONG SHOT, JANY'S END, 
SWEET MISERY. 30 FF PC en 
chèque à l'ordre de Cédric 
Mors, 17 rue E. Vaillant, 12300 
Decazeville/65 63 47 60. C'est 
aussi l'animateur de l'émission 
de radio "L'os à moelle" et aussi 
le bassiste des NEW BONES. Le 
prochain numéro devrait sortir 
sous peu avec des interviews de 
BAD RELIGIONS, SWEET 
MARY, UK SUBS, NOME- 
ANSNO, BURNING HEADS, 
THOMPSON ROLLET5, etc. 8 

® ADAL AF AK AOAV, Tome n" S. 
Un très bon numéro qui date de 
92... Interviews : ANACRUST 
(PB), SP ADO (Ail), DEXKON- 
CIERTO (Columb.), RANDOM 
KILLING (Can), PORTOBELLO 
BONES, APATRIDE BUNKER, 
THE VERMINES (F), Zooids Rds, 
MENTAL DISTURBANCE (B), 
avec des articles sur Warzone 
(Collectif anar de Belfast), la 
monnaie verte (réflexion écono¬ 
mique), ATTENTAT SONORE 
(F), un long article sur THE EX (6 
pages), ainsi q'un papier sur 
l'isolement carcéral. Il contient 
des Infos sur des assos d'anti- 
vivisectlon, des news et des 
chroniques... cela pour 62 
pages A3 (étonnant 1). Depuis, 
ce zine est au point mort. Bruno 
(le responsable) joue dans un 
groupe de hxc furieux : DREK- 
FRESSER (bouffeur de merde en 
hollandais I). Il distribue la nou¬ 
velle démo des parisiens de 
CAR N AL SCRUFF (hxc de 21 
titres pour 25 FF pc), ainsi que 
les zines ARE YOU A MAN OR 
ARE YOU A MOUSE î et NO 
GOVERNMENT. 0. c/o Carrier 
Bruno, 64 av Jean Moulin, 
75014 Paris 

® NEW PAPIR est la grosse news 
letter (groupes, dates et concerts 
par régions, zines, labels...) 
mensuelle, tirage 2000 ex par 
l'asso Encore Pire l En dépôt en 
France, Suisse & Belgique. Son 
but est de "développer la com¬ 


munication des petites et 
moyennes structures de spec¬ 
tacles et d'expressions cultu¬ 
relles". L'adhésion coûte 100 F 
et vous donne droit à 1 2 n° de 
News Papir, 6 de Papir (n° 7 : 
ASSASIN, MISSING LINK, 
ONKRA Rds...), le listing des 
autres membres d'Encore Pire II, 

10 % de réduct sur le (catalogue 
Gaspard Clarenc. Cela me 
parait une initiative intéressante. 

B. c/o Encore Pire, 119 rue de 
Flandre, 75019 Paris/(1 ) 40 34 
86 74 

® AKT, nouveau zine anti-autori¬ 
taire, autonome contient 1 6 
pages AS. Au sommaire du n° 1 : 
dossier sur la ligue Antivi- 
victionlste de France/Défense 
des Animaux Martyrs, noyau¬ 
tées par les fâchas avec les 
compte rendus de la manif 
contre cette asso, informations 
sur les mouvements fâchas en 
Europe, sur le service civil, etc. 
fi. c/o SCI-GLLOC, 62 av. du 
Peuple Belge, 59000 Lille 

® EARQUAKE N° 27. 20 pages 
A5 bondées d'infos, de news, de 
contacts, de chroniques et 
d'articles sur notamment : Do It 
Yourself, MUDHONEY, THE 
REVS, MY DYING BRIDE, 
NIGHTFALL, RAMONES et des 
interviews de CRUCIAL RE5- 
PONSE Rds (Ail), G il (déssina- 
teur), MINISTRY, VENUS FLY 
TRAP, Budellam (Esp), Musica 
Unica Tapes (GB), BEHIND 
THE SMILE (F)... Il est branché 
punk, hxc, thrash, voir indus, 
pop, noisy et sort tous les deux 
mois. C'est l'asso Pavillon 36 
qui l'édite, elle anime aussi une 
émission de radio (un mercr. sur 
deux, sur RW à Epinal de 21 h à 
23 h), et organise des concerts 
dans le Jura. Earquake, un des 
meilleurs petits zines (pçy le for¬ 
mat)... B. c/o Leca FrédéftÇj.Le 
Menit/SSi Sô-le Thillot •; 

® EÇtÀN'NÔtR n° 3 + RpCK ?i 
POCH'.RÛN n® 22. Voffcfùeux 
zinesjp$k4pages AS pour le 
prix d'un (5 FF + port), Ecran 
Noir est un zine d'expression 
politique (anar à fond), plutôt 
Intéressant, avec un bon délire ! 
Rock de Poch'Tron est un zine 
musico-politique composé de 


comme si un fanzine n'était qu'un brouillon 
pour se faire la main. FUCK II (NDLR : la 
prochaine fois, on te met à l'amende !). Si il y 
a des fanzines, c'est que la presse dite 
"nationale" ne parle que de choses qui 
n'intéressent que les consommateurs de 
merde 1 Dans ces merdes de magazines, ils 
ne parleront jamais du zine plein de fautes et 
écrit à la main, mais qui lui au moins est 
sincère et honnête. Certes, ils en parlent à 
présent, cela fait vendre I Best a même parlé 
de mon zine I Je ne hais pas les magazines, 
j'en ai rien à foutre I Sinon, l'autre média 
existant pour l'underground, c'est la radio. Je 
suis content d'avoir des contacts avec les 
gens qui luttent au travers de leurs émissions 
sur les radios ! L'avantage de la radio, est le 
fait en quelque sorte, d'être un zine en direct ! 
Le problème est que ces émissions ne sont 
pas nombreuses et surtout ne se font pas 
assez connaître. 

Et des groupes qui signent sur des majors ? 


âme. Il est évident qu'en restant au sein de 
l'underground, un groupe ne sera pas connu 
par des milliards de personnes, qu'il ne 
vendra jamais Î0 millions de skeuds et ne 
pourra pas vivre de sa musique... 

On a tous des rêves, on veut tous quelque 
chose, mais si t'es pas clair avec toi-même, 
pourquoi voudrais-tu que les gens te croient ? 
Je n'ai rien à foutre des majors Cie, elles 
peuvent m'envoyer leurs merdes, j'irai les 
mettre avec les autres dans la poubelle ! Pour 
finir en rigolant, j'espère que je n'ai pas été 
trop bref en répondant aux questions. Et puis 
merci de m'avoir permis de m'exprimer. 
Szabadsàg és anarchia i 

Mise en fromage : hilda 

do Bruno Szollsi, 26 av F. Mauriac, 

93330 Neuilly SM 


66 On a tous 
des rêves, on 
veut tous 
quelque 
chose, mais si 
t'es pas clair 
avec toi- 
même, 
pourquoi 
voudrais-tu 
que les gens te 
croient ?” 


Vous voulez parler des groupes issus du 
mouvement alternatif ou underground. Etant 
donné que je boycotte les majors Cie, je 
boycotterais aussi ces groupes. Et si demain 
mon groupe punk favori signait sur une 
major... je serais très triste et rayerais son 
nom de la liste de mon coeur et de mon 


news, de chroniques, de 
contactes et d'nterviews de 
DOWN BY LAW, RAYMONDE 
& LFS BLANCS BECS. Fort bon 
ma foi 1 B. do Rock de Poche, 2 
impasse Grimaud, 34090 
Montpellier 

@ ECRASONS LA VERMINE, c'est 
une news letter, pleine de chro¬ 
niques, avec une interview de 
KNK (zine lutuanien). C'est aussi 
une émission sur Radio Campus 
Lille (91.4 Fm) le lundi de 20 h 
30 à 22 h dans un style punk- 
core, folklore urbain... Lé ïirté 
est disponibléÿontre un timbfê&y 
.•^-TïFÉpotur le pprt. Les respdrt-* 
sables foofraussi.des compilsk?*; 
S. c/b Kaliméfd^P 21,59007/-’' 
Lille Cédex 

: ® A CONTRE COURANT (syndical 
& politique) est une revue 
bimensuelle, en général compo¬ 
sée de 14 pages A4, très intéres¬ 
sante à lire, d'obédiance 
libertaire, composée d'articles et 
de points de vues politique sur 
des sujets divers comme La 
guerre en ex-Yougoslavie, les 


rapports Nord/Sud, les expé¬ 
riences libertaires, l'Europe, les 
éléctions... Très, très bon 1 
Chaque numéro vaut 8 FF pc, 
l'abonnement est de 50 FF, mais 
rien ne vous empêche de don¬ 
ner plus, évidemment. B. 
c/o A contre Courant, 1 rue 
Hugo, 52100 Bettancourt La 
Ferree 

® LA VIE DES MICROBES n" .?* : : 
Nouvelle maquett&fgjys dense, 
et au si .plus aérée):pôüfe$:iç)e 
de format A5, composé de 
pages: On y retrouvedes inter- ^ 
vtews tfefâ&RA MUSÏJ-SXEEL, 
RROTESf|||)STY NUTSY, ainsi 
Jjjùè des articles divers, des chro¬ 
niques de démos, ep's, Ip's de 
style punk, hxc, grind, thrash, 
death, indus, cold, exp... Extra ! 

A la même adresse se trouve la 
feuille d'info Noise & Pictures 
(disponible contre un timbre), 
ainsi que le katalogue de VPC 
Rare Produx. Enfin, Fred est le 
batteur du groupe punk FLA¬ 
GRANTS D'ELI, à vos plumes, 
partez 1 B. do Fred Perrin, BP 
73,28232 Epernon Cedex 



« L'EPIQUE POCKET - horeséftei. 
n° 0. Voici un mini zingavec un : 
mfoj^rîx'ïï'^lp). Il esf,vendu 
avâe'Lin minj-Cd, où l'on peut 
entendre;;;fiid)pEN lOVÊ§B|D 

beansflavourJles TÔYS, 

les BLÜp0UT2fet les MISSING 
LINKS. Le zine est de format A6 
et de 24 pages et il contient des 
interviews de THE DRIFTS, 
DIRTY HANDS... plus des chro¬ 
niques, et une tonne de news, 
c/o Rutabaga Connexion, 1 av. 
de provence, 26600 Pont de 
l'Isère 

@ SNAJC ATTACK n° 2. Petit zine 
radical, dans un style vraiment 
Dot It Yourself (écrit à la main) et 
ce pour 44 pages A5 (5 FF + 
port). Composé d'articles sur ie 
sexisme, les zines homos US, les 
Mac Donald's, des recettes 
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végétariennes, des articles 
d'humeurs, c'est aussi pleins de 
comics maison et de chro¬ 
niques... c/o Snack attack, 7 rue 
de la Chesnaie, 35590 La 
Chapelle Thouarauh 

® SUNIGHT il est un bulletin 
d'info rock {au sens large). 
Gratuit, il est distribué sur 
Grenoble. Il se consacre surtout 
aux activités rock sur & autour 
de Grenoble (groupe, zines, 
radios, assoVstructures, salles...), 
ainsi que sur la scène française 
et il est composé de chroniques 
diverses. Mais voilà, pour que 
Sunight II continue, il lui faut 
trouver des collaborateurs 
sérieux, motivés et inventifs 
(mais surtout passionnés), c/o 
B Tappaz, 48 rue Lesdigulères, 
38000 Grenoble 

® DEVOR ROCK n° 8 et n° 9. Ce 
mini-zine (36 pages A5) belge 
est gratuit et possède une très 
belle présentation et semble 
d'une grande ouverture d'esprit 
(pop, rock, noise, thrash, 
indus...). Il contient des chro¬ 
niques, des news, des interviews 
de AFGHAN WHIGS, GAR¬ 
ÇONS BOUCHERS, ALICE 
DON U T, BQNECt : üE :: fHUN- 
□ ERMUG, CP&NN& ZERO 
pour le n° 8. Lë$fl&JJÛÈ%le lui : 
JASON RAWH&Ü^-BOUDU- 
CON PRODUCTION, LA 
FAMILLE (regroupement de 
combos), MORGOTH, LA 
ZONEJHOMPSON ROLLETS, 
ASHBURY FAITH. Eclectique 
non ? Comme ils ont des pro¬ 
blèmes de frics, envoyez leur 15 
F B belges (ou 400 FB pour 
l'abonnement de soutient) pour 
6 numéros. Il est bimensuel. S. 


Avis totalement subjectif mais 
personnel sur les fanzines en France 

Par Bertrand, fondateur de feu Sunight et maintenant responsable de la new letter 
Sunight II à Grenoble 

J'avoue être un grand dévoreur de fanzines, maintenant après avoir fait le mien, je 
collabore à plusieurs. Mais il est des chiffres qui laissent rêveur... selon Actuel "on estime 
que les 5000 titres qui existent en France, touchent 250 000 personnes" (mai 93, P. 41). Ce 
qui fait des zines un moyen de contre information très important, même si dans le lot, il faut 
inclure les zines de SF, jeux de rôle, BD, ciné... et ceux qui sont en fait seulement des 
magazines à diffusion réduite (là, je classe les zines qui ne font aucun travail de découverte 
et nous réservent la même soupe que la presse magazine). Mais bon, on peut se rendre 
compte qu'il y a en France, un gros réseau de zines, le problème c'est de mesurer leur 
"impact". Combien de personnes lisent un zîne ? Qui ? (le fan lambda, ou un autre zineux, 
animateur radio, membre de groupe...). D'ailleurs la faiblesse du réseau de diffusion des 
zines (disquaire, catalogue de VPC, peu de table de presse dans les concerts....), me font 
penser qu'il faudrait plutôt développer au maximum le système d'échange entre zine : 
chacun s'occupant de la diffusion du zine des autres dans son coin, ce qui pourrait accroître 
la diffusion des zines et ainsi sortir du carcan composé du cercle des habitués. 

De plus, le contenu est trop renfermé sur un style musical précis : punk, death, 
hardcore, rap, cold, indus... et malheureusement il n'y a pas de passerelle, de collaboration, 
d'échange. Pire même, bien peu parlent d'autre chose que de musique, rarement de BD, 
livre, cinéma, cuisine... En fait le seul mélange qui ait semble-t-il bien fonctigopê / : ïf i % la 
sauce musique & politique. Ah ! je rêve d'un zine qui s'intéresserait à tôtuHes styles 
musicaux et également à d'autres arts, je crois que toutgje. monde gagnerait;daifece^. 
échanges d'expériences différentes. Cela impliquerait ^ constitution d'uhè .équipé 
rédactionnelle qui permettrait de ne pas laisserai® zine disparaftrè : CKiVenliser âgpHe-aù 
nombre restreint des personnes^éti $§§Mpant. 

Une chose qui .m-êtonne/ic'est que très peu; dé zines sô^-en France, imprimés sur 
papier reç^é|| 5 yrtout : :parmi ceuj£|jpi se::.disent : ^|iUanO. Si tous les zines utilisaient du 
papier recycié,'^^ it uneiaûgmentation de la demande et donc une baisse de son 

li.éqût. Cela dev-tendraitpltis ou mopl^table (par exemple en Allemagne, il est moins cher 
ÿ^qÉlci). \ 

O’àutre partîtes chroniques : démos, Ip's, concerts, zines, etc, sont trop "complaisantes" 
* (et là x jetais mon autocritique aussi). Souvent, les chroniques représentent une grande partie 
J^ïi'un z j ne , et on a l'impression que quasiment tous les disques sont... géniaux, fonnidables, 
indispensables, extraordinaires... Il est difficile, alors, de faire un choix pour le lecteur. Il faut 
que dans nos chroniques, nous soyons "plus durs", plus précis dans le style, les similitudes... 
et objectif pour faciliter la tâche aux acheteurs potentiels. Peut-être même devrions nous 
faire les chroniques à plusieurs pour donner ainsi des avis différents sur un même "objet". 
Enfin, c'est aussi dommage de ne pas mettre dans une chronique le contact & le prix (avec le 
port si possible), de k7, ep, zines... qui sont disponible en VPC, mais qui sont le plus 
souvent, difficilement trouvables. 

Ceci est l'expression de mes opinions sur la question, malgré cela, j'aime les zines et 
j'espère que ce "vecteur de contre information" va continuer à se développer et à conquérir 
des nouveaux lecteurs. 


CONCRETE IDE A, JAMES LE 
HONGROIS (du zine Are you a 
man, or are you a mou se î), des 
scènes reports sur la Lituanie, 
Ohio, Antartiqua et des chro¬ 
niques diverses, des news... 
Forked longues, c'est aussi un 
katalog de distribution (zines, 
ep's...) et compte bien faire des 
productions de ep. B. c/o Lionel 
Fahy, 101 Bd de Chateaudun, 
45000 OrleanV54 21 80 26 

® B lit OS Of ILL OMEN n° S 

(décembre 92), 10 FF + port. Ce 
zine est de tendance punk, hxc, 
allerno, militant & engagé. Les 
interviews sont intéressantes 
(forcément avec des groupes qui 
ont des choses à dire) et 
longues. C'est plein de news, 
chroniques diverses. La mise en 
pagfrfst claire et aérée. Un très 
bon sdïnmaire : CONDENSE, 
i lÊËGjffS^feDEFONCE, CITIZEN 
IISH,MfCA SONIC BOOM 
IkAST^YOKA, BURNING 
HÉ A DS, DISPOSABLES 

HEROES OF HYPROPRISY, 
BUBBLE BEER, SST, HAVE- 
NOTS, DESERT CULTUREL. 
36 pages A4 d'un très bon cru I 
c/o Raph Marino, Lieu dit de 
Rampot, Haute Rivoire, 69610 
Sainte Foy l'Arg 

® TOTAL KHEOPS n° 2. Voici un 
zine de tendance alternative, 
voire un peu anarcho. Composé 
de 34 pages A4, il possède une 
mise en page bordéllque, mais 
le contenu lui est très bon. Pas 
beaucoup de chroniques ou 
news dans ce n° 2, mais un max 
d'interviews : PORTOBELLO 
BONES, MISS1NG LINKS, 
KOCH1SE, GENERATION PER¬ 
DUE, LES +++, BANANA- 


c/o Didier Piron, 142 rue des 


T RAS H (vide, pas le groupe 


Boeufs, 4100 Seraing, Belgique/ 
W 41 37 65 96 

® FORKED TONGUES n° 1. Ce 
zine est composé de 26 pages 
A4 extrêmement denses. Il est 
vraiment très bon, malgré une 
reproduction moyenne qui 
entraîne quelques difficultés de 
lecture (mais c'est plus intense 
comme cela). Son sommaire 
contient des interviews et des 
articles sur DEITY GUNS, JUG, 
SAMIAN, SORVADAS, OLDER 
THAN DIRT, PROTON BURST, 



mais l'interview), IVICH, 
NADA, SS20, GUNDEL'DYE 
NOTS. Il présente aussi dans un 
article les productions du label 
Combat Rock et s'insurge dans 
d'autres contre la vivisection, 
l'anniversaire de la découverte 
de l'Amérique. Quelques fois 
les interviews sont vraiment 
bonnes, mais le plus souvent 
c'est juste du délire, pour ne pas 
dire "creux* (en plus les ques¬ 
tions sont pas toujours géniales). 
Cette place aurait pu être utilisée 
autrement (en faisant un article 
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de présentation sur les groupes 
par exemple), car quand les 
groupes n'ont rien à dire, c'est 
long 1 Malgré cette critique. 
Total Kheops reste un zine très 
bien fait. C'est aussi une compil 
k7 de soutient à l'asso CERED 
avec : HEYOKA, HOMEBOYS 
LE GANG, GENERATION PER- 
DUE, RACE DEDANS, UN 
DOLOR, LES +++, BANANA- 
TRASH, MISSING LINKS, CDN, 
PORTOBELLO BONES, 
IVICH... 20 FF pc pour la com¬ 
pil, le numéro 2 du zine coûte 
lui : S FF + port. B. c/ oMgr eau 
Stéphane, 44+0#$.'Aquitaine, 
44110 Basse GoiÜâiriie M: 

® EXTRA |AZZ hiver î3.;Vpici un 
zine assez bordél.+qüè de 72 
pages A5, en partie écrit à la 
main, contenant des interviews 
parfois très courtes. Souvent 
l'écriture est dure à lire, mais 
j'aime bien le ton assez 
méchant contre les majors et les 
journaleux de la press mag. Ce 
numéro possède un sommaire 
intéressant : CUT THE NAVEL 
STRING, COSMIC PSYCHOS, 
BULLET LAVOLTA, LES 
THUGS, MC4, ORANGE 
DISASTER, ZE WATCHMAIN, 
NED'S ATOMIC DUSTBIN (très 
court !), THERAPYÎ, DRIVE 
8LIND, et contient pas mal de 
chroniques de Ip, ep, 
zines...Disponible contre 10 FF 
+ port, par la suite ce zine 
devrait sortir 4 n° par an, des 
news letters & des hors série. S. 
c/o Guillaume Gouardes, BP 
150, 33036 Bordeaux Cedex 

® Bad news, le zine holnce- 
SHER n'est plus, il n'y aura donc 


pas de n° 4, mars Thierry pro¬ 
pose aux zines intéréssés de 
récupérer les interviews qu'il a 
fait : CONCRETE IDEA, EXPLO¬ 
SIVE COOLIES, HEMS, ITCH, 
MACNAPOP, MUSH, ONE, 
PORE, LES THUCS, X-RATED, 
ZOORCANISATiON... c/o 
Thierry Dubus, 14 chemin des 
Roches, 41350 Vineuil 

® LE TEMPS DESARTICULE n° 3. 
Ah la la, qu'il est bon de retrou¬ 
ver de la lecture intéressante. Ce 
n° nous propose au sommaire : 
DEAD MICHEL SIMON, ZARBI 
BAND, SHIT FOR BRAINS, 
BLACK & NOIR, NVA (revue), 
STROOKAS (GB), DIDJITS, 
REVS (GB), UNIVERSAL 
VAGRANTS, DSB... avec aussi 
des chroniques démos, Ip's, 
singles, scènes, zines, cela pour 
80 pages A4 et 20 F + port. Une 
formule abonnement a été 
conçue : 100 F pour 4 n° (régle¬ 
ment à l'ordre de Rivière). LE 
TEMPS DESARTICULE propose 
aussi une liste de distib de zines 
avec entre autres : Soleil'NÔjr, 
No Governmëftt^Eàrquaké-, 
Epingle Noir, e(ç. 

Rivière, 2 7 rue de là Chaussée||: 
(aptij^), 45200 Mpntargis/ ' 
3893 57::-73:OU Piefire Le Bon, 

38 av Albert & Elisabeth, 63000 
Clermont FD/73 9051 79 

® REMEDES DESESPERES n° 3 est 
une feuille d'infos format B5 de 
la région parisienne, existe-l-elle 
toujours ? On l'espère, car elle 
fourmille d'infos, de chroniques 
critiques (tendances pop, expé¬ 
rimental, ookJ) et d'un coin poé¬ 
sie et textes libres. Dispo contre 
un timbre, c/o J.M. Boucher & 
Céline Grégoire, 8 square Léon 
Guiilot, 75015 Paris 

® HYACINTH n°11. Dernier 
numéro en date, ce zine devient 
déplus en plus intéressant vis-à- 
vis du contenu. Au sommaire 
des itx et articles de : 
DWARVES, FORHEADS IN A 
FISHTANK, HELMET, 5EBA- 
DOH, MUDHONEY, MOON- 
SHAKE,HEMS, 
SUPERSUCKERS, DOC FACED 
HERMANS, HELIOS CREED, 7 
YEAR BITCH, MELVINS... On y 
retrouve aussi les chroniques 
habituelles : de scènes, démos. 


zines, Ip's, singles, et surtout 
celles sur les graphzines par 
Ortie (2 chemin de l'Etang, 
78430 Louveciennes), ainsi 
qu'un très bon article sur le mvt 
Rave en Angleterre. D'ailleurs à 
ce propos, pourquoi ne pas 
écrire sur les difficultés que ren¬ 
contrent les groupes pour les 
salles de concerts et de répètes 
sur Paris ? L'édito est, lui, acerbe 
et instructif sur la bêtise 
commerciale de certains 
labels/majors français, et 
n'oublions pas la new rubrique 
de tbéaîre/danse (très bonne ini¬ 
tiative). 100 pages A4 pour 25 F 
+ port (avec couverture cou¬ 
leurs). c/o Hyacinth, 11 rue du 
Pont de l'Eure, 75020 Paris/ 
(1)40 301283 

® EAUX TROUBLES (ex-TOUS 
AZIMUTS) n D 6 est une feuille 
d'infos A4 gratos, disponible 
chez de nombreux dépositaires^: 
Rubriques : démp^jdisques, 
potins gf^iipes, zinés/cbln lec- 
tiire, pêJôriftiêle, rubff|jtiês sous 

fermesde chroniques/;A la 
mêmô::àdresse/:jun katàfôjpié 
distrfoçfë singles; Cd’s et zines. 
Pouffôute réponse, il suffit d'un 
timbre... c/o Eaux Troubles, 24 
rue des Pierres Plantées, 69001 
Lyon 

@ PRESENCE D'ESPRIT n° 2 est un 
zine de SF adepte de lectures 
des 3 Présence (les éditions) : du 
Futur, Fantastiques & Présences. 
Composé de 40 p. A4, ce zine 
contient de nombreuses 
rubriques ayant très bien sûr à la 
SF, mais pas seulement (la 
rubrique Ciberzik traite pour ce 
n° de Rave et de Techno). Jeux, 
Critiques, Univers, Nouvelle, 
Enquête, Synode, Diététique... 
sont les autres rubriques du 
zine. Retrouvez ces passionnés 
érudits trimestriellement, contre 
10 F. Renseignements au Club 
PDF, 73 rue Pascal, 75640 Paris 
Cedex 13/(1) 43 36 27 28 

® RAGE n° 3. Maquette nickel 
pour ce n° qui est bien agréable 
à lire. 35 p. où vous pouvez 
découvrir en Hx RAYMONDE & 
LES BLANCS BECS, CULAG 
(Gr), QUASIMODO Distrib., 
DESERT CULTUREL, LES 
PARESSEUX, VANDALES, 


AMNESIE,GUERILLA 
URBAINE; EMMETROP (festival 
OUFF), WOLFGANG AME- 
DEUS QUINCAMPOIX, 
HEYOKA et des chroniques de 
ciné, démos, singles, Ip's, des 
Infos, un dossier prison, etc. Un 
zine très intéressant et qui pour 
le futur promet... Ils éditent aussi 
un katalog de distribution "No 
Reason" (no profit) de k7 
(démos et lives), de zines et T- 
shirts. c/o Mathieu Gelezeau & 
Thomas Jerome, 6 petit chemin 
Marinière, 91370 Verrieres 

«LARZEN ZINE n° 4. Couverture 
couleurs, papier glacé... 134 p. 
format Cd. Il (le dernier î) 
contient un mini Cd 6 titres avec 
THE JEKKILLS (2tltres),THE 
SQUARE, THE GORGONS, 
GREENGISH & LAST DRIVE 
qu'on retrouv£ : at»5i dansrfe 
zine>:'4fhsi qu'OVERCOATS, 
;$RM ï(studio), wf&DlAN g 
GfefOST,.; une scène îépùrt sur.~>5v 
g Vienne sférance), déS : '§tory 
gjDOGS, LŸRES), des chroniques 
•xlp'Sj Ccfs, singles, des news, des 
comics, & bien sûr leur katolog 
de VPC. Un bon rédactionnel 
branché garage, teenage punk, 
psyché, r'n'r, surf... B. Abon¬ 
nement pour un an et pour 4 n" 
(+10% de réduction sur leur 
katalog) : 120 F. c/o 116 rue du 
Crey, 73230 St Alban en 
Leysse/79 70 14 64 

® NO MAN*S LAND est zine plu¬ 
tôt branché hxc, noise... Le n° 6 
est un spécial "sexe* (avorte¬ 
ment, sida, statut social, éro¬ 
tisme.,.) avec en interviews : NO 
FiSHON FRIDAY, JAWBREA- 
KER, LEGITIME DEFONCE, 
GREEN FISH, NATION ON 
FIRE, RACE DEDANS, NEAR 
DEATH EXPERIENCE, 5TRAI- 
GHT ROYEUR, POWERTRIP, 
FUDGE TUNNEL, BEHINS THE 
SMILE, RED FISHER, plus pleins 
de chroniques zines, démos, 

Ip's, des news, des articles 
(ciné...) cela pour 70 p. A4 et 
25 F. Parallèlement ils impri¬ 
ment des t-shlrts, affiches... et 
préparent un annuaire interna¬ 
tionale des salles, assos, lieux... 
de concerts pour permettre aux 
groupes de tourner. Donc toute 
personne qui organise des 
concerts et ayant des contacts 


doit, justement, les contacter I B. 
Leur compil devrait bientôt sor¬ 
tir avec 2 titres live de : GREEN- 
FISH, PORTO BELLOBONES, 
ELECTRIC SUICIDE, RHYTHM 
COLLISION (us), THOMPSON 
ROLLETS, TEARS OF A DOLL, 
NEAR DEATH EXPERIENCE, 
certainement par leur label Zup 
Bop. De plus, par l'intermédiare 
de leur asso No Control, ils 
cherchent des dates pour les 
RED FISHER (Can, lignée ALL) 
du 1 /9 au 9/12/93 et viennent de 
créer un katalog de VPC. c/o 
Johnny & Isa, 75 bis rue de la 
Chevalerie, Bât C (apt 242), 
37100 Tours 02 


«Jean-Jacques Tachdjian est 
accessoirement leader du 
grdüjïëiijois ZE WATCHMAIN, 
jjSpjsjl.Kt.çurtout un grand dés- 
srnateur aliavEl Rotringo "celui 
qui fait froid dans le dos" du gra¬ 
phie.- SORTEZ LA CHIENNE. 
C'est lors d'un concert de son 
groupe, qu'il nous offrit 3 n° : un 
bore série de Pyon/Schlingo "A 
la conquête du monde", puis le 
n° 3 de Sortez la chienne 
(Paquito Bolino, Devors, Groux, 
Basil Wolverton, Henriette 
Valium, etc) et le hors série de 
Caroline Wedier, le tout étant 
donné avec la feuille de news 
"Ca crève les yeux". N'hésitez 
pas à le contacter, le personnage 
à lui seul vaut le détour ! c/o 
JJ. Tachdjian, 48 rue Gambetta, 
59000Lllle/205415 48 


«VISION-ON, fanzine anglais, a 
eu dans son n° 5 la bonne idée 
d'éditer à 2000 ex une k7 61 itres 
des INSTIGATORS, avec tout ce 
que vous avez toujours voulu 
savoir sur ce groupe et aussi des 
interviews de BLAGGERS ITA, 
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des chroniques de disques, etc. 

Il est disponible contre 30 FF 
(3 livres. Vision-on, 27 
Springbank Croft, Holfmfirth, 
West Yorkshire, HD71LW, UK 

® LE PIED AU CUL n° 4. Voici un 
zi ne qui ne se prend pas la tête 
pour les mises en pages ou le 
rédactionnel, mais il reste très 
intéressant. Le sommaire est 
assez large, composé, entre 
autres, des infâmes OIDGTS au 
nom non moins célébré, 
PORTO BELLOBONES {excel¬ 
lent groupe d'ailleur$,.en pas¬ 
sant. ...JW une instructive 
■* bio/disco de METAL; UR PAIN, 
Le tout est baigné aügïè des. 
pâgè&.de textes et interviews tfé 
miiiuhts libertaires, à noter 
l'iouiressante inialive poétique à 
certains moments. Ce zi ne vaut 
la peine d'être découvert, sur¬ 
tout grâce au ton enjoué et iro¬ 
nique de son auteur, c/o Le pied 
au cul, 18 rue de Normandie, 
41100 Vendôme. 12 F pc 
{chèque sans ordre) 

@ FEEL IT n° 1 {5 F + port). Petit 
zine parce que de format A5, 
Feel It nous propose des inter¬ 
views de WEDDING PRESENT, 
MISSING LINKS, THE 
SQUARES, cette initiative est à 
encourager, car les feuillets se 
lisent très bien, les chroniques 
sont argumentées, nous ne pou¬ 


vons que lui souhaiter bon cou¬ 
rage. c/o Eric Michel, 1 allée du 
8 mai 1945,88130 Charmes 

©NESTOR MAC 'feuille d'Info de 
l'être inhumain et de I a bête sau¬ 
vage" existe toujours avec pleins 
de news, chroniques, liste de 
distrib en Cd, vînyles, k7 etzines 
{ROCK HARDI, VIOLENCE, 
MED1ATORS, HYACINTH, 
FORT BELVEDERE, ON-;A. 
FAIM, ACCORDS & A CRIS; 
LARSE N, été), des badgé|;|ï 
NèStOfcMag. Disponible c$ipj{j!i 
3 F 3d\‘pç chez LaurêpL-,:-.- 
Podjpinais, rue ’ Paul 

Oeschanel, 28400 Nogent le 
... Rotrou. 

© Et nos amis des ENVAHIS¬ 
SEURS i Selon l'adage 'chaque 
choses en son temps", les 
membres de cette joyeuse 
équipe ont préféré celui de "tant 
qu'à perdre des tunes, autant 
que cela soit gratuit". Le pour¬ 
quoi du comment, c'est FORT 
BELVEDERE feuilles d'înfos gra¬ 
tuites A4, distribuées à qui 
mieux-mieux en attendant le 
prochain n° des ENVAHIS¬ 
SEURS. Celles-ci sont bourrées 
de chroniques et de mini-inter¬ 
views : SUPERCHUNK, MECCA 
NORMAL (le label canadien), le 
tout contre un timbre, c/o Les 
Envahisseurs, 2 rue F. Fabre, 
34600 Herepian 


® VIOLENCE n“ 9. Toujours là 
(tant mieux I) et ce malgré 
l'abjection de concience de 
Franck qui lui prend tout son 
temps. Au sommaire de ce n° : 

NO NECK MONSTERS, SHIT- 
BONE, CUT THE NAVEL 
STRING, SEAWEED, WH Y 
TEDf, BIOHAZARD, PUN- 
CHING 8ALL, TOM LYLE, 
JAW8REAKER, DADDY 
BURNS, PILGRIMS, BUBBLE, 
TOMMYKNOCKERS, BAD 
TRIP, CHOPPER, MONOMEN, 
JEFF DAHL, BURNING 
HEADS,e te. Ouf ! Avec bien sûr 
les rubriques habituelles et les 
chroniques diverses (celle des 
chewîm-gums n'existe plus, 
dommage I). On ressent quand 
même l'impression à la lecture 
de ces 66 pages, que la 'tâche' 
a été exécutée trop vite, cer¬ 
taines interviews sont un peu 
mal menées... Enfin, ne jetons 
pas trop la pierre , car VIO¬ 
LENCE continue comme il le 
peut et nous offre encore dans 
ce n“ des heures de lecture inté¬ 
ressante et instructive. Violence, 

Bp 332,42015 St Etienne Cedex 
2. Notez qu'à partir de ce n°, 
une news Setter doit être mise en 
place, seulement destinée ! :füx 
abonnés (100 F-:%:S:fl° + 43t. à 
qhüpjüe fois), alors, abonnez* 
vous t • 

© SUFFOCATIONS "frèrVch zine 
Swrillervih èhglish" sort son n°4 
:::S s en juillet 93, avec plus de 50 
pages consacrées au deaht- 
thrash-hardcore, dont certaines 
interviews sont traduites en 
anglais. Au sommaire : DEI¬ 
CIDE, OPTIMUM WOUND 
PROFILE, SAMAEL, HATE 
FORCE, MERCYLESSE, WAL- 
TARY, FEAR FACTORY, TRE- 
PONEM PAL, BIOHAZARD, 
MASSACRA, SICK OF IT ALL, 
BLOOD, etc. Les chroniques 
sont égalemment présentes : 
Ip's, démos, singles et reviews. 
Dont hesilate to send your stuff 11 
Promotion 100 % guaranteed I 
Les affreux comptent le distri¬ 
buer en France, bien sûr, mais 
surtout à l'étranger. No coins I 
Mais disponible contre 20 FF 
(en timbres) chez Fabien Liut, 17 
bd des Alpes, 38240 Meylan. A 
cette même adresse vous pou¬ 
vez trouver une liste de distrib 
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very well I Pour le côté adminis¬ 
tratif (zines et labels), faut voir 
avec Serge “Le Boeuf Pmaudin, 
74 as ). Jaurès, 38000 Grenoble 

© SILLY HORNETS TRIBUNE n° 4. 
revoilà après quelques années 
d'absence (dernier n° avril 91) le 



Silly Hornets Tribune, écrit par 
des membres de i'asso du même 
nom, organisateurs de concerts 
furieux sur Lyon. Dans ce n° 4 
vous trouverez des interviews 
{DEAD MOON, JAWBOX, 
MUDHONEY, MILK, DIDJITS, 
MONOMEN, etc) et une liberté 
de ton sur des problèmes précis 
qui fait plaisir à lire. Cette publi¬ 
cation est disponible unique¬ 
ment par le biais de Sugar & 

S pi ce (katolog de VPC, voir p. 
45) et elle coûte 10 f avec un 
quelconque achaL 

® LUNE ROUGE n” 2 (juin). Le 
zine grenoblois de jeux de rôle 
et de jeux de plateaux en pleine 
mutation qui présente des scé¬ 
narios, des aides de jeux, et dans 
chaque numéro un grand jeux 
original et inédit en epcart'fdàns 
le n° 2" Amdush iri Waco"). 
-toute collaboration eslbienve-- • 
nüé|le numéro 3 incessamenïf 
sous: :peu en.- juillet««c/o 
ExcâifÜÛr, 16 rüé'Champollion, 
38000Crènob le/76 63 16 41 

N'oubllons pas FLIPSIDE Fanzine 



(POB 60790, Pasadena, CA 91116, 
USA), MRR UK (Pu Box 460760, San 




<=» HYACINTH en plus d'être 
un très bon zine, fait aussi 
de la VPC, leur katalog 
contient des référence des 
labels suivant : Ajax, 
Alienor, Amanita, Cornflake 
Zoo, Eléphant, Flying 
Charentaise, Flying Nun, 
Glam, k. Lithium, Pit's 
Bull, Turbulence, Yellow 
Eve. . . On trouve des k7, 
flexi, ep, lp, cd, graphi¬ 
smes, fanzines, vidéos à 
de bons prix. Hyacinth 
Mailorder, 19 rue de la 
Forêt, La Rochette, 77000 
Melun/40 30 12 83 

ACTH OP DEFIANCE sort sa 
12 e k7 compi 1 avec 10 
groupes (soit 6 pays et 30 
titres) : KOROLL, CONSTANT 
SUMMER (F), LOCKJAW FORCE, , 
THE BULLOCKS, FEEDBACK 
RECYCLING (Germ), KULTURA- 
LIS SZMELE (Hong), CRISIS 
OF FAITH, DRYOT (US) , RASTA 
AND PEACE CORPORATION (I) . 
k7 c90 avec booklet pour 
25 F pc. c'est aussi un 
katalog de VPC de démos et 
compila k7 pas cher et 
international : CIVILISED 
SOCIETY ?, RALITY CONTROL, 
MARTIAL LAW A-HEADS, UNIT 
4, SPERMBIRDS, JINGO DE 
LUNCH, SLIME, NEGAZIONE, 
CAPITOL PUNISHMENT, MDC , 
TOXIC REASONS... Acts of 
Défiance, BP 90, 93270 

Sevran 

c» BUBBLE (c'est le nouveau 
nom de BUBBLE BEER) sort sa 
nouvelle démo sur k7 chrome 
'Wilted Illusion'. 13 
titres de popcore + un stic¬ 


ker gratuit pour 35 F pc 
(attention édition limi¬ 
tée) . c/o Philippe Schott, 
34 rue Costes et Bellonte, 
41000 Blois/54 43 21 47 
c» DESERT CULTUREL (groupe 
hxc-punk de Besançon) sort 
son nouvel lp chez On A Faim 1 
Label, Il s'appelle 'Plus 
d'espoir que de haine 
possède 14 titres et vaut 90 
F pc en Cd et 60 F en k7 . c/o 
On A Faim ! Label, , BP 166, 
84004 Poitier Cedex 
c» SIX PEET o ver a sorti (il 
y a déjà quelques temps) son 
ep 8 titres de hxc aggresif 
chez Panx Records ; BP 5058, 
31033 Toulouse Cedex (le 
nouveau katalog est dispo 
contre 2 timbres) . On peut 
aussi se procurer cet ep 
pour le même prix (2 0 F pc) 
a leur adresse -, c/o 
Stéphane Cormary, 7 rue P. 
Schodduyn, 59240 Dunkerque 
C* DADDY BURNS , groupe de 
hxc tient sa démo 6 titres à 
votre disposition contre 20 
F pc à Frank Vaissière, 55 
rue P. Langevin, 81100 
Castres 

c* RIJECT ASSO a sorti une 
k7 compil avec 6 groupes 
punk-hxc d'Orléans : DCA, 
QQQ, RABIA, SEA SHEPHER, 
SHATTER THE MYTHE et ESCAPE 
pour 25 F pc en soutient au 
Wolnitza et aux squatters 
de Lyon c/o Riject Asso, 21 
avenue de Trevise, 45100 
Orléans 

c» Toujours à l'abordage, 
OUESS WHAT 7 distribue de 
nombreux lp's, maxis, ep's, 
k7, zines (les gratuits), 
démos s SEVEN SIOUX, 
CÛNDEMNED, ROSTOK WAMP3RES, 
PARADISE LOST, THE ACORNS, 
NO SOLUTION, etc, sont pro- 

? rammés pour le sacrifice 
inal, et ce à des prix cor¬ 
rects (ex : 50 F max pour un 
lp) . Guess What ?, 23 allée 
des Viterons, 26000 Valence 
c» FOLKLORE URBAIN, asso 
auvergnate de Montluçon 
édite une k7 au tirage 
limité : 'Chaud bises 
party' avec 20 groupes dont 
BUBBLE, VERSKA VIS, PARA¬ 
BELLUM, LES RATS, WDC, etc. 
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PLUS DE 800 REFERENCES ALLANT DU 
48 T0UR8 VINYL AU CD, EN PASSANT 
(BIEN EVIDEMENT) PAR LE LP VINYL I 
FANZINES ET AUTRES "REGALADES 11 EN 
FONT PARTIE... 

Prix : LP : 70 frs, CD : 108 frs, 45 tours : 30 frs 

^ce^m^on^e^no^ennes^ 


n DEMANDE DE CATALOGUE 


NOM 


.PRENOM : 


ADRESSE : 




CODE POSTAL :___VILLE : , 

Bon à nous renvoyer avec 6,40 frs en timbres (si possible !!!!!) 
Soit en le copiant sur papier libre, soit en le découpant 
(à éviter pour ne pas abimer le fanzine !!) 


Disponible contre 60 F + 3 
timbres au 8 rue Nicolaî, 
03100 Montluçon/70 05 84 
45. Sachez aussi qu'ils 
organisent des concerts 
c» L'asso clermontoise RIC & 
ROC propose un mail order de 
labels européens tel que : 
Spliff Rds, Black & Noir, 
Larsen, Amanita, On A Faim ! 
Label, Re-Core-DS et Last 
Stand (Germ) , ainsi que des 
distribution de démos, 
zines, compils, etc. c/o 
Rick & Rock, 38 av Albert & 
Elisabeth, 63000 Clermont 
FD/73 90 51 79 

c» SUGAR fc SPICE est un 

katalogue de VPC hyper 
intéressant, proposant des 
réfs du monde entier, dans 
un style punk-hardcore, 
sixties punk, garage, ainsi 
que le dernier Silly 
Hornets Tribune zine (dont 
Laurentj instigateur de 
cette démarché fait par¬ 
tie) . N'hésitez pas à 
l'appeler pour avoir son 
katalog. c/o Sugar & Spice, 
BP 69, 69290 Craponne/78 57 
37 27 

C* THE FRENCH RADICAL HIB- 
TERY est le nom donné aux 
compils de groupes français 
qui verront le jour via le 
zine Kinetic Vibes et plus 
précisément le label 
Pandémonium Rds, pendant 
discographique de leur 
activité zinesque. Plus¬ 
ieurs volumes regrouperont 
2 titres de chaque groupe 
sollicité. La distrib fran¬ 
çaise sera effectuée par 
Média 7, en europe cela sera 
l'affaire des hollandais de 
Sémaphore Rds et peut-être 
y aura-t-il une ouverture 
outre-Atlantique grâce à 
Cargo Rds. Pour finir, 
sachez que les groupes 
suceptibles d'être intéres¬ 
sés peuvent envoyer leur 
enregists. à Philippe 
Petit, 8 place des 
Marseillaises,13001 
Marseille/91 62 76 83. A la 
même adresse vous pouvez 
d’ors et déjà vous procurer 
le n° 2 de Kinetic Vibes + un 
45t avec DRIVE BLIND, LAST 
DRIVE, etc. Avec au som¬ 
maire : C/Z Rds, L7, BROOD, 
FUGAZI, SHUDDER TO THINK, 
DIE HAUT... Le tout peut 
être commandé avec la com¬ 
pil Cd 'Electric carnival', 
regroupant 23 groupes de 10 
pays (LA SECTA, LOST 
PATROL, BEVIS FROND, DEVIL 
DOGS, etc) . Pour 100 F (+ 25 
F de port en timbre), les 
plus rapides recevront un 
cadeau surprise 
c» ZOORGANIZATION suite. 
Scott & Clémentine déména¬ 
gent à Chambéry, Ils conti¬ 
nuent néanmoins leurs 
activités et présentent 
pour la rentrée (sep¬ 
tembre/octobre) les groupes 
disponibles à ces dates : 
COWS+HAMMERHEAD, PRAM, DAW- 
SON, ARCH BISHOP KEBAB. 
D'autre part, Scott rejoint 
le staff de Ellébore Fm pour 
animer en collaboration 
avec Fred Reboul l'émission 
Le Bruit et la Fureur 
(noise, musiques nouvelles, 
free jazz), le jeudi de 20 h 
à 22 n. Leur zine 12 FOIS 
PLUS devrait sortir à la 
rentrée, accompagné de la 
liste de distrib. c/o Scott 
& Clémentine, 67 place St 
Léger, 73000 Chambéry. 
Ellébore FM, bp 413, 73004 
Chambéry Cedex/79 85 31 34 
<=* La première compil k7 
'Keep the spore ! ' de SPORE 
I PRODUCT vient de sortir 
avec 15 groupes, 15 titres 
(LES GNOMES, NEAR DEATH 
EXPERIENCE, THOMPSON ROL- 
LETS, ATOMIC KIDS, DIRTY 
SLUTS, etc). Disponible 
avec livret, jaquette cou¬ 
leurs. . . pour 30 F pc. c/o 
Spore ! Product, les 
Brunetières, 53370 St 
Pierre des Nids 
O Le katalog des INAUDITO 
DISCHI était très intéres¬ 
sant il y a 1 an (THE CAUSE, 
INSIDE OUT, RISE ABOVE, 
SHOCK LORE, INHUMANS CONDI¬ 
TIONS, RAPED TEENAGERS, 
HOLY GUNS, etc). Pour en 
savoir plus : c/o av 
Parmentier 72, 75011 Paris 
» OLD WORLD est un label 
germanic mais possède aussi 
un katalog des plus cotés 
(SCREAM, CRIVITS, RADIATION 
SICKNESS, BLOODLINE, etc). 
Ils sont aux States disbri- 


bués par Profane Existence, 
gage de qualité. c/o 
Jâgerstr.19, 3150 Peine, 
Germany/Fax 05173/24360 
<=» LOST fc FOUND Katalog & 
Label possède comme refs 
des groupes tels que : STRAW 
DOGS, FU'S, GIGANTOR, SKEE- 
ZICKS, ARTIFICIAL PEACE, 
SEPTIC DEATH, SOCIAL 
UNREST, etc). a des prix 
compétitifs, c/o Lost & 
Found, Im moore 8, 3000 

Hannover 1, Germany 
<=» L'asso FEROCE MARQUISE a 
sorti le lp des SEMINOLES 
'Vertigo', chroniqué dans 
ce zine, sous l'impulsion 
de la lune rouge, c/o 1 rue 
Michel Roulland, 24000 
Perigueux/53 07 25 70 
c» Les RADICAL RETARD sont 
bien gentils de nous annon¬ 
cer seulement la sortie de 
leur démo 'Sometimes', vu 
le flyer cela doit tourner 
autour du hxc. Pour en 
savoir plus s c/o Dave 
Robinson, Sluishoofd 50, 
3961 KW Wyk By DUURSTEDE, 
Holland 

c» PANX toujours là avec son 
katalog (lp's, singles, k7, 
compils) fort bon et a des 
prix no profits sur les 
scènes punk-hardcore du 
monde entier, c/o Bp 5058, 
31033 Toulouse Cedex/61 61 
21 45 (17 h - 20 h) 
c» Les parigots de SHXTBONE 
viennent de sortir leur 
premier lp stoogiens 'Loves 
your wife' sur Ail Or 
Nothing Rds. c/o Jacques 
Masson, 37 rue Planchât, 
75020 Paris 

c» Les ex-SINK de Bld RAY 
tourneront en france et 
recherchent des dates pour 
la promotion de leur pro¬ 
chain lp qui paraîtra en 
octobre 93 sur City Slang et 
ce malgré la mort récente de 
leur batteur Kermak (rup¬ 
ture d'anévrisme). Celui 
des ex-STUPIDS le rempla¬ 
cera. N'hésitez pas à 
contacter Patrick Foulhoux, 
49 rue des Liondarts, 63 000 
Clermont FD/73 26 09 64 
c» RIPOST RDS possède un 
katalog très intéressant 
(compils, singles, lp's, 
k7) à des prix modestes et 
dans un registre punk-hard¬ 
core . Disponible contre un 
timbre, c/o Ripost Rds, 23 
route de Ville Franzy, 
Villebarou, 41000 Blois 
c* Où en est SXNCE, fanzine 
de la région lilloise et 
parisienne ? Pour en savoir 
plus que nous : c/o Bee Pee, 

1 place des Genevières, 
59000 Lille/20 22 18 94 
c» WORK , groupe anglais, 
propose leur deuxième démo 
avec 3 titres noisy pour 
1.50 livre pc. c/o WORMHole 
Products, 11 Alice Way, 
Unstgne Green, NR 

Sheffield, S18 5 DN, 

England 

c» Contrt l'oréal et les 

tests sur les animaux, il 
est toujours bon de rappe¬ 
ler des adresses s SNDA, bp 
30, 94301, Vlncennes et 

PETA, po box 42516, 
Washington, DC 20015, USA 
o VICXOUS CIRCLE, encore 
eux, vont sortir leur 
deuxième prod. en automne 
93 : un mini-cd des excel¬ 
lents bordelais de MUSH. 
Souscription ouverte dès 
maintenant de 40 F pc . c/o 
bp 14, 33023 Bordeaux 

Cedex/56 54 59 83 
c» L'adresse de FULL CIRCLE 
et bien la voilà : 12 bell 
Street, New some, Nusbler- 
esfield, HD4 6NN, UK. Pour 
recevoir le katalog où 
figurent des réfs presti¬ 
gieuses, cela à des prix + 
que corrects 

c» Et celle de NASTYVINYL, 
le fabuleux label allemand 
! ? ! c/o Riepestr 17, 3000 
Hannover 81, Germany. Vous 
y retrouverez des réfs 
lp's, 7', compils (CRASS- 
FISH, Y-FRONTS, TATTOOED 
CORPSE, OLSEN BANDE, etc) 
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INTERanotherUIEw 


Arinda Ojeda Aravena écrivait des poèmes depuis la prison. 
C'était une prisonnière politique, mère d'un adolescent en exil -, 
en Italie. Analyste en chimie de profession, elle vécut pïïisjeür? >•; 
années exilée, et revint au Chili clandestinement. Ellefut Kt 
tée le 16 avril 81 et incarcérée à la prison de Cvrpnet^^&e^f: 
peine de 20 ans. Grâce à la pression internatm^^^ut JjÉg 
rée en novembre 89. Nous l'avons rencontrêAors'de son sècon^ [ 
voyage en octobre 92 en France, où elle yefiqji présenter. 
deuxième recueil de poemes Cristal de lune nôtreparu aux^ 
Editions La Pensée Sauvage. Toujours active;elle sfqcpupe d'un 
atelier d'écriture dans une "poblacion". D'autres projets la tra- % 
vaille : la construction d'un centre pour venir en aide au%- 0 
femmes battues. Ses poèmes nous entrainenLîrresis^blenwîit'a.^, 
retrouver ce qui nous manque tellement : la sensation ÿrèntière<.« 

des être&ètieschôsef.'U 



.X 


VIVRE EST MA REVOLTE ! 


1 


Quelle est la situation actuelle du Chili ? 

En 1990 il y a eu des élections au Chili, où 
Patricio Elwin fut élu président, en fait c'était le 
candidat de la concertation politique, une coali¬ 
tion des partis où étaient présents : le PPD (parti 
pour la démocratie, la démocratie chrétienne, le 
PS et le parti radical. Cette concertation fut aussi 
appuyée par tout le reste des partis de gauche : 
le PC, la gauche révolutionnaire, une division 
du PS... Toute l'opposition à la dictature a pris 
part pour Patricio Elwin. Il gagnât les élections 
en novembre 89 et désuni le pouvoir en mars 
90. A partir de ce moment, commença à se bâtir 
un gouvernement de "transition à la démocra¬ 
tie" qui avait un programme, soutenu en cela 
par les partis de la concertation. Un programme 
dans lequel figuraient quelques revendications 
populaires. Maintenant, depuis 2 ans et plus 
que ce gouvernement de concertation est au 
pouvoir, il n'a toujours pas accompli réellement 
son programme et les perspectives populaires 
n'ont jamais étaient évoquées. En fait, ce 
modèle économique que suit ce gouvernement 
est le même modèle néo-libéral, de libre-mar- 
chandises, que pratiquait la dictature. Ce mode 
de gouvernement applique la théorie selon 
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laquelle toutes mesures pour le social sont du 
gaspillage et par conséquent doivent être dimi¬ 
nuées. En fin décompté, il oublie volontiers son 
peuple qui l'a élu et qui a longtemps été victime 
de la répression sous la dictature, d'autant plus 
que l'extrême pauvreté continue dans le pays, 
malgré la démocratie. Au Chili, il y a 5 millions 
de pauvres (dont 2,5 d'enfants) sur une popula¬ 
tion de presque 13 millions d'habitants, ces 
chiffres sont issus des statistiques récentes de 
('UNESCO. Il y a donc une proportion terrible 
de la pauvreté. 900 000 mille enfants sont dans 
le dénuement le plus complet, dans la plus 
extrême indigence. Et ce modèle économique 
que nous assigne le gouvernement ne va pas 
arranger les choses. Il y a eu des manifestions 
populaires qui ont été réprimées, de grandes 
mobilisations récentes d'étudiants où la répres¬ 
sion était présente aussi, des ouvriers ont clamé 
leurs voix en occupant des usines, d'où ils 
furent vite délogés. Toutes ces revendications 
ont été qualifiées d'extrémistes, les autorités ne 
se sont pas gênées pour emprisonner et parfois 
tuer, surtout les jeunes de certains mouvements 
activistes. Je ne suis pas d'accord avec ces mou¬ 
vements qui réalisent des opérations armées, 
mais je ne peux accepter qu'on tue des per- 


Ecrire c'est avoir un espace de liberté. 

Je la gagne à mesure que les mots glissent le 
long du crayon. 

En écrivant je peux vivre sans limite ce qui 
m'est limité. 

Je peux rendre concrets les rêves qui me sont 
refusés. 

Mes lignes, mes vers sont vivants, directs et 
simples. 

Ils sont rêveurs, magiques et vagabonds. 

Ils sont le reflet de la réalité et de ma fantaisie. 
Ecrire est aussi une forme de révolte, car 
je n'accepte pas que la liberté 
puisse m'être arrachée totalement. 

Libres sont mes idées et mes sentiments. 

Je suis libre de sentir et de penser. 

Et une façon d'exercer cette liberté c'est 
d'écrire. 

Mes mots ne crient peut-être pas la révolte, ils 
contiennent en eux-mêmes ma révolte. 

Vivre est synonyme d'aimer et de lutter. 
N'importe où et dans n'importe quelle 
condition. 

Je vivrai, si je suis capable d'aimer, si je suis 
capable de lutter. 

C'est pourquoi j'écris, parce que vivre est ma 
révolte. 

"En guise de présentation", extrait de "Vivre 
est ma révolte" (Editions La Pensée 
Sauvage/88) 


sonnes uniquement sous le prétexte que ce sont 
des extrémistes. Ceci est une vision très géné¬ 
rale sur la situation actuelle du Chili. Il est cer¬ 
tain que Pinochet n'est plus le chef d'Etat, mais 
il continu en tant que chef des forces armées, il 
maintient ainsi un quota de pouvoir énorme. 

Les Indiens Mapuches 1 

En cette année de l'anniversaire du cincente- 
naire appelé "découverte" - ils prétendent avoir 
découvert 1 - il y a eu de grandes mobilisations 
d'indiens. Plus que tout, lors de cette année 92, 
les yeux du monde se sont tournés vers les 
Amériques à cette occasion. Dans mon pays, il 
y a eu des mobilisation pour la récupération des 
terres dans la région de la Novena, où il existe 
la plus forte concentration des indiens 
Mapuches, et aussi dans l'Octava qui est ma 
région. Maintenant, i! faut savoir que les luttes 
que mènent les Indiens ne datent pas 
d'aujourd'hui, seulement elles sont sous le feu 
de l'actualité avec ces "festivités", et il est pos¬ 
sible alors de souhaiter des choses... Je n'ai pas 
de nouvelles des dernières manifestations, car en 
France il très dur d'en avoir de l'extérieur, particu¬ 
lièrement en provenance de l'Amérique Latine. 

La poésie... 

Je veux exprimer au travers de la poésie, mes 
sentiments, ma vision de la vie, ma conception 
du monde, des choses, de l'amour... Je crois 
d'ailleurs que mes poèmes sont d'amour, mais 
l'amour dans toutes ses expressions... L'amour à 
la vie. Un amour qui se traduit pour celui des 
idées, à la capacité de lutter - l'envie de lutter - 
pour défendre ses propres idées, l'amour à un 
peuple, l'amour pour une cause, mais aussi 
l'amour à la famille, l'amour aux couples, 
l'amour aux enfants ! En réalité, ma poésie est 
une poésie d'amour. Je ne veux pas faire une 
poésie de combat, mais je suis une combattante 
à ma façon. Disons que dans la poésie que 
j'écris, j'essaye simplement d'être moi-même. Et 
les gens peuvent la lire comme ils la ressente. 

La considères-tu comme étant la plus totale 
liberté ? 

La seule totale liberté, c'est celle de l'âme. La 
liberté est un concept assez relatif. Lorsque que 
l'on est emprisonné, c'est le contraire d'être 
libre... Le gardien de prison, il est libre ! Mais il 
reste quand même enfermé... Et dans l'exemple 


de nos sociétés, on peut se considérer comme 
l'étant aussi, par un système de consommation 
qui est terrible et qui nous emprisonne. En fait, 
seul peut exister Le Sentiment d'Etre Libre, celui 
qui nous fait éloigner nos attaches, et ceci tu 
peux le faire dans n'importe quel endroit où que 
tu sois, j'ai récupéré ma capacité de me mobili¬ 
ser, de bouger, je peux aller n'importe où. J'ai la 
"clef" pour sortir, une clef que je n'avais pas 
auparavant. Je suis sorti de prison, mais je conti¬ 
nue d'être emprisonnée par un système 
d'exploitation, celui de mon peuple par 
exemple. Mais, lorsque j'était en prison, je me 
savais libre car mon âme l'était, jamais on a pu 
la séquestrer. 

£sf-ce que la poésie représente une forme de 
combat pour les autorités chiliennes ? 

La poésie n'est pas seulement une arme de 
combat pour les chiliens, c'est l'arme elle- 
même ! Un poète espagnol disait "La poésie est 
une arme chargée de futur", la parole est une 
arme qui peut être plus dangereuse qu'une 
arme à feu I La poésie est nécessaire, on a 
besoin d'elle. Pas d'un poème, de la poésie elle- 
même, voir la vie de cette manière. Le même 
poète disait aussi "Poésie nécessaire, comme 
l'air que je respire trois fois par minute". 

Le Nobel de la paix 92 : Rigoberta Munchu î 

En tant que latino-américaine, Chilienne, je suis 
très contente et très satisfaite de cette reconnais¬ 
sance vis-à-vis de notre peuple, parce que 
Rigoberta Munchu l'incarne aujourd'hui. Elle 
personnifie l'histoire, les angoisses, les douleurs 
et aussi la joie et la résistance de tous les 
peuples Indiens. Je crois que le comité n'avait 
pas le choix, car c'était une candidate Indienne 
et cela aurait été un affront de ne pas l'élire dans 
ces circonstances. Je la connais à travers sa bio¬ 
graphie entreprise par une sociologue, un livre 
qui retrace son histoire et qui se prénomme : "Je 
m'appelle Rigoberta Munchu, et c'est ainsi 
qu'est née ma conscience", je le connais bien, 
car c'est un texte obligatoire dans mes études 
universitaires sur la femme chilienne. 

Est-ce que le mal actuel en Amérique Latine 
n'est pas l'alphabétisme ? 

L'ignorance va de pair avec la pauvreté. Mais 
l'alphabétisme n'est pas seulement l'unique 
ignorance qui puisse exister. Au Chili nous 



ii La parole est une arme 
qui peut être plus 
dangereuse qu'une 
arme à feu ! 
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“Mais, lorsque j'était en 
prison, je me savais 
libre car mon âme l'était, 
jamais on a pu la 
séquestrer 



n'avons pas, malgré la pauvreté, un grand pour¬ 
centage d'analphabètes parce que durant 
l'Unité Populaire de Allendé, il y a eu des cam¬ 
pagnes contre ce fléau. Alors les gens adultes de 
cette époque ont appris à lire. Mais on ne peut 
pas parler d'ignorance pour les peuples Indiens, 
car ils ont leur propre culture, ils peuvent être 
ignorants vis-à-vis de celle des occidentaux, 
mais c'est tout. C'est la culture occidentale qui 
l'est, car elle ne connaît vraiment rien à celle 
des peuples Indiens. C'est pourquoi il existe 
diverses ignorances. Par exemple, j'ai étudié la 
révolution française en cours, on en savait plus 
sur l'Europe que sur nos propres contrées. 
L'ignorance n'est pas seulement l'analphabé¬ 
tisme. Vous êtes dans ce pays embringués dans 
un système qui est oppresseur, qui possède 
toute une idéologie impérialiste, et ce à travers 
la musique, la mode. C'est un modèle de vie 
nord-américain. Par ailleurs, on ne reconnaît 
pas toute la richesse de posséder tant de cul¬ 
tures différentes ici en France. Au contraire, on 
s'attaque à l'immigration... On ne voit pas la 
richesse des cultures présentes ; africaines, asia¬ 
tiques, américaines— on ne les reconnaît pas et 
cela est aussi une forme d'ignorance. 

Comment considères-tu l'influence actuelle 
des USA ? 

C'est celle du capital, comme toujours. Toute la 
politique de l'Amérique Latine. En réalité, c'est 
pour tout le monde pareil : le nouveau ordre 
social, que signifie-t-il ? Veut-il exprimer l'ordre 
impérialiste ? Celui des USA, mais aussi celui 
des multinationales allemandes, japonaises... ? 
C'est un système qui régit déjà tous les pays, et 
particulièrement l'Amérique Latine, au Chili 
c'est "papa Bush" qui donne les ordres. 
N'importe quel régime "gouvernemental" qui 
existe en Amérique Latine, ce sont les USA qui 
le définisse et le contrôle. La dictature au Chili 
n'aurait jamais pu partir sans l'accord des USA. 
Et pourquoi cela, car l'Amérique du Nord n'en 
avait plus besoin, au contraire : cela la gênée, 
car les dictatures peuvent appliquer sa même 
politique économique. Elle peut mieux se rassa¬ 
sier tranquillement de nos richesses par un sys¬ 
tème dit "démocratique". 

Que penses-tu de la fin des régimes commu¬ 
nistes, particulièrement en Europe de l'Est ? 

Je préfère parler de la situation de Cuba, car 
c'est plus proche de chez moi, c'est une situa- 


Avec la fatigue dans les muscles, 
Avec les os qui se plaignent, 
Avec l'âme recroquevillée... 

J'écris. 

C'est un parcours fous à travers mon histoire : 
images, fantasmes, paysages... 
et moi, au centre, je ressens la fatigue d'une 
course que j'observe et protagonise. 

Alors ils fermèrent derrière moi une porte 
et m'isolèrent du monde. 
Alors je découvrit mon univers sans barrières, 

là-bas 

où parlent mes morts, où m'embrassent les 
absents et mes pieds se mou///enf sur l'herbe. 

Verte-vie. 

Arbres sans peur. Soleil hors de tout horaire. 

Lune entière. 

L'agitation des autres attaque mes oreilles. 

La fantaisie m'abandonne. 
Je me trouve au milieu du monstre. Il me 
serre, m'étouffe. 
Se casse ma magie et roulent les cristaux 
salés de la mer que j'ai gardés cette ultime 

fois. 

Je ne suis pas faite à la mesure de ce costume. 
Alors mon âme se dénude... prend son envol. 

Et je souris à nouveau. 

"Cristal de lune noire", extrait du recueil du 
même nom (Editions La Pensée Sauvage/92) 



tion que je vis beaucoup plus car étant latino- 
américaine. Je pense que pour nous, les gens de 
sensibilité de gauche, c'est une des uniques 
espérances qu'il nous reste. Celle de l'Utopie. Il 
est nécessaire de continuer à lutter pour elle. Je 
n'ai pas de modèle de socialisme, je crois qu'il 
se construit dans chaque pays, selon des condi¬ 
tions différentes. On ne peut répéter les 
modèles, on doit apprendre des autres expé¬ 
riences passées, des victoires comme des 
déroutes, je neveux pas d'un modèle comme 
celui de Cuba, car je pense qu'il y a des erreurs 
qu'il faut corriger. Je considère que c'est un 
devoir pour les révolutionnaires du monde 
entier, de lutter pour le changement social dans 
n'importe quel endroit, c'est un devoir pour ne 
pas que finisse l'expérience que sont entrain de 
réaliser les cubains. Je pense qu'ii est très injuste 
qu'une île si petite soit l'ennemi du monde 
entier, qu'on l'assiège par la faim. C'est un 
devoir d'aider à ce changement, et ce même en 
étant pas d'accord avec la politique de Castro, il 
faut que les révolutionnaires ou se prétendant 
tels fassent un effort de solidarité avec le peuple 
cubain, pour que ce peuple soit lui capable de 
décider de son sort et de ce qu'il désire. 

On tue peu à peu le peuple cubain... 

Oui, mais par la faim. Cela a été toute une stra¬ 
tégie de l'impérialisme, datant de plusieurs 
années, et après la guerre du Golf cela a été 
plus clair. Mais ça ne doit pas signifier notre 
résignation, penser "bon, tous ont chuté, Cuba 
le doit aussi". La différence qu'il existe vis-à-vis 
des peuples de l'Est avec Cuba, c'est celle des 
cubains qui ont eux choisi le socialisme. A 
Cuba cela s'est produit grâce à la lutte et au 
sang de beaucoup de personnes, sur plusieurs 
années. 



Alors, que représente pour toi la démocratie ? 

Le gouvernement par le peuple. Mais y a t-il 
seulement une démocratie ? Je vous le demande ? 

On croit que l'on vit dans une démocratie, mais 
c'est purement imaginaire. On est ii.... .. 
s'embriquer dans un système déjà établirions 
le système de consommaUüpï.Od,11 
dire "j'ai faim". On a J'âjûprëssiopéeûnomfqpç:.-- 1 { : ' 
Ici tu as la Iiberté d'aIférdaiiiisdê bàvs aue tu ' 




C'est ce qui ce:pa^-au$sî.dans.tMfr ; sÊns ; att^t^ 
tu as la liberté d'alleroù tü lêsouhhjtes, rnaïsoù 




que nous devons |^ 


? • ÿXvA-:-: 

• • h; •: •: » •• S;, • s % x&N- >S i •*»: S: 

Ici vous avez perdu le droit de rêver et droîtil^ow^s 
faut le défendre. Les jeunes ont besoin de rêver, 
il faut qu'ils luttent pour. Nous avons tous 
besoin d'avoir des utopies. Et c'est un devoir de 
la jeunesse de l'accomplir, tout n'est pas perdu. 

Nous en Amérique Latine, nous continuons de 
rêver, car nous savons qu'il est nécessaire 


encore de lutter. Point de résignation, c'est une 
étape de reflux, mais aussi de recomposition. 
Nous devons ranger nos files qui ont été désor¬ 
données par tant d'années de dictature, on doit 
préparer la terre, pour la semer de nouveau. Car 
après la dictature, c'est comme si on l'avait 
arrosé de napalm. Il faut la préparer, puis semer 
de nouveau, car l'on doit continuer de diriger 
notre regard vers le futur. 



Traduction : Hilda 


Grilles, 

grilles face auxquelles 
je me retrouve 
où que je regarde, 
cernant ma cellule 
mon arbre, ma cour. 

Grilles, 
qui rendent opaques 
les sons eux-mêmes 
et, de ces vagues 
seul parvient l'écho 
affaibli de leur chant 
quand elles frappent les rochers. 

Grilles, 
qui me séparent 
de ma mer bien aimée, 
qui, seulement, me laissent 
respirer l'air 
de son odeur salée. 


Pour avoir des renseignements et des nou¬ 
velles de Arinda, vous pouvez écrire à 
Jo Briant, Centre d'information Inter-Peuples, 
Maison des Associations, 6 rue Berthe de 
Boissieux, 3B000 Grenoble/76 40 40 23 


Grilles, 
qui me marquent 
le visage, les mains, 
froide et grise frontière, 
barrière immuable 
qui brise l'étreinte. 

Qu'elles coupent mes nuages, 
ma lune et mon ciel : 
elles ne parviendront 
pas à faire taire ma voix 
ni à éteindre ma flamme. 

"Une", extrait de "Vivre est ma révolte" 
(Editions la Pensée Sauvage/88) 
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Quand, après V album ''Bug", LouBarlow a joué du siège éjectable au sein de DINOSAUR JR, on 
pouvait se demander ce qu'il allait advenir du bonhomme. C'était sans compter sur son talent dans 
l'art de manier, outre la basse, la guitare et le bon vieux 4 pistes. C'est ainsique SEBADOH (ou 
SENTRIDOH, selon l'humeur) est arrivé jusqu'à nos oreilles : deux albums à tendance acoustique, 
un autre plus électrique mais plus pop aussi, deux mini-lp's, exutoires sous forme de machines à lar- 
sen, et enfin, le dernier en date "Bubble and Scrape", comme un condensé de tout ce qui précède et 
qui nous oblige à considérer Lou Barîow comme un des songwriters les plus intéressants de ces dix 

dernières années. F. 
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Peux-tu nous parler de votre album ? 

Lou Barlow (chant/guitare) : Il a été enregistré 
principalement au Slaughter House Studio dans 
le Massachusetts. On a eu la permission de le 
produire et de le mixer nous-mêmes, on a seule¬ 
ment employé des ingénieurs du son pour facili¬ 
ter l'enregistrement, car on ne savait pas le faire. 
Nous avons, bien sûr, géré le tout nous-mêmes. 
Sur cet album, tout est électrique, sauf un mor¬ 
ceau acoustique, tous les trois nous les avons 
écrit : j'en ai écrit 7, Eric 6 et jason 4. Je pense 
que ce sont certainement les meilleurs mor¬ 
ceaux que nous ayons écrit individuellement. 

Pourquoi l'avoir appelé "Bubble & scrape" ? 

Il n'y a aucune raison particulière. C'est un 
terme de travail en cuisine... J'imagine bien des 
gens écoutant SEBAOOH dans leur cuisine... 
mais c'est vraiment pas très significatif comme 
titre... 


Que penses-tu des problèmes des labels indé¬ 
pendants au US ? 

Il y a des labels indépendants qui existent 
depuis près de 10 ans, comme Touch & Go, 
Dischord, et même Sub Pop avec qui on a fait 
du bon travail. Il y en a des plus petits comme 
Simple Machines, Merge, qui grandissent et il y 
en a aussi beaucoup qui voit le jour, car ce n est 
pas cher de produire des 7 " (singles) et il y aura 
toujours un public pour cela. Le vinyle n'est pas 
complètement mort et il y aura toujours un petit 
nombre de personnes qui achèteront des T , 12 ", 
Ip's... Le problème vient peut-être de l'industrie 
du disque qui se tourne vers le CD, ce qui 
n'est pas une bonne chose pour les indépen¬ 
dants. 

Avez vous été contacté par des majors î 


On a eu des contacisavec certains. Columbia et 
d'autres, mais nous venons de signer avec Sub 


Pop aux USA pour deux albums, donc on n'y 
pense pas trop. 

Que penses-tu des groupes qui signent chez les 
majors, comme BABES IN TOYLAND par 
exemple ? 

Je pense que pour BABES IN TOYLAND, leur 
major était bien meilleur que l'était leur label 
indépendant. Je les ai écouté et elles parais¬ 
saient grandir en tant que groupe, je comprends 
ceux qui travaillent avec les majors, et d'ailleurs 
j'adore NIRVANA. Je n'ai pas vraiment de pro¬ 
blème avec ces groupes, je trouve que cela est 
un peu prématuré de signer... Si jamais SEBA¬ 
DOH le faisait avec une grosse compagnie, on 
voudrait être sûr d'être assez gros, pour pas que 
notre label puisse nous faire un procès, et nous 
ruine par la même occasion. 

En parlant de ruines, que penses-tu de Clinton ? 

C'est intéressant, car c'est le premier président 
avec lequel je ne me sois jamais entendu, il me 
rappelle mon père, ce qui n'est pas habituel. 
Dans tout les cas, c'est certainement la première 
fois pour les gens de ma génération qu'il y a 
quelqu'un qu'on ne haïssent pas complètement, 
de qui on ne soit pas obligé de se méfier. Il y a 
presque un sentiment d'optimisme bien que ce 
ne soit pas l'euphorie, il y a plus d'intérêt porter 
à la politique en ce moment. Personnellement, 
je ne ressentais pas les mêmes choses pendant 
les années Reagan ou Bush, car c'était alors 
complètement hors de contrôle, hors de portée. 
Clinton est "pro-choice" (laisser le choix), c'est 
le principal selon moi : il autorise l'avortement 
et je pense que c'est important. 

Et des fànzines ? 

C'est vraiment bien que cela puisse exister, car 
ces gens là prennent le pouvoir entre leurs 
mains pour donner leurs opinions et la faire par¬ 
tager. Parfois, je pense qu'il est plus intéressant 
que les gens parlent de leur vie plutôt que de la 
musique. J'aime les zines pour ça : j'aime les 


66 y imagine 

bien des gens écoutant 
SEBADOH dans leur 

. . $9 

cuisine... 



choses de l'intérieur, les détails ennuyeux, mais Le mot de la fin f 

parfois cela m'arrive d'être fatigué de lire des 

pages et des pages de chroniques de disques... j'avais entendu dire que la France n'était pas un 

Les fànzines sont vitaux, il y en a beaucoup aux endroit super, mais cela me parait bien. Tout le 

USA et j'en lis 5 ou 6 régulièrement, beaucoup monde a été sympa avec nous, j'aime vraiment 

de jeunes y écrivent et c'est essentiel. Paris, il y a beaucoup de gens différents et ça 

me rappelle N-Y. Je préfère la France à 
Est-ce possible de vivre de la musique aux USA f l'AI lemagne. C'est la première fois que j'y viens 

et je ne peux donc pas porter de véritable juge- 
Nous le faisons, mais c'est très difficile pour les ment à propos de la culture. J'aime cette ville 

petits groupes et c'est seulement récemment qui m'a semblé pleine de vie, bref, c'est mieux 

qu'on a été capable d'en vivre. Les arts en géné- que ce que l'on m'en avait dit. 

ral ne sont pas respectés comme ils paraissent 
l'être en Europe. On a eu beaucoup de chance. 

Traduction : Olivier Galindo 

Quels groupes aimes-tu en ce moment î Mise en forme : Phi! 

Actuellement, j'écoute un groupe qui s'appelle 
BUTTER GLORY, un petit groupe qui a fait un 
7" et aussi PRAM, STEREOLABS, RAIL TRUCKS, 

VERSES, etc. 
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Code chronique : 

P : promo - A : acheté - AT : autres 


DOC FÀCED HERM ANS pj 

"Humoflife"/LP 

ProjectA Bomb/Konrurrel 7 

Lamusiquedecesécossaisexilésà J 
Amsterdam està part,ellerespirela yb 
vie. Rythmes sautillants ou mor- yh 
ceaux plus climatiques portés par 9 
la voix de Marion (qui joue aussi 
des cuivre) et les guitares d'Andy Ji 
(quisévitégalementau seindeTHE 
EX), comme un croisement entre "y 

free jazz (ils reprennent un thème +A/ 
d'Ornette Coleman) et noise core r(r 
avec toujours cette originalité qui ^ J 
en fait un groupe unique. Une jlt 
reprise de Lydia Lunch, des élé- Vi 
ments empruntés à la musique tra- yl 
ditionnel le, chacun de leur disque y 
est un véritable voyage. Reste la qL 
scèneoùilssontpiusqu'époustou- y\ 
flants.Nocomment... Fred/A 

TRUMANSWATER y 

"Spasmsmach ^ 

XXXOOXXXOOXXXand pi 
ass"/2xLP f/i 

Elemental 7 

On en est qu'à la moitié de 1993 et 
johnPeel les a déjà élus groupe de yk 
l'année, justifié î Nous n'irons pas jjk 

jusque là, mais il faut bien avouer 9 
quel'onsetrouvelàavecundouble 9 à 

album assez prometteur. CAP- J \| 
TAINBEEFHEARTafaildesémules U 
chez les américains, tout comme vy 

BIRTHDAY PARTY et... SONIC A, 

YOUTH,car,outrelecôtésauvage yi^ 
et la rythmique bourrée de contre- j 
temps,lesguitaresrappellentleson yjb 

noisy de chez Blast First avec • L 
l'absence de solo, mais un jeu yl 

constantsurlesharmoniqueseties JJ 
effetsdelarsen.llssontaméricains, Jf 
bouffis, paraissent stupides, mais J/V 
ont un petit quelque chose qui les 
rend terriblement attirants. *71 

Essayez pourvoir, vous lesadopte- 

rezpeut-êtrei Fred/A w. 

SUPERSNAZZ } 

"Superstupid'VLP J 

SubPop/Virgin A 

Cequatuorfémininestjaponais,ici wy. 
s'arrête la ressemblance avec par yï 
exemple un groupe comme SHO- 
NEN KN1FE. L'on a plutôt affaire^ 
dans ce cas précis à une descen- » fr 
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POND 

SubPop/Virgin 

Ce trio nord-américain m'en¬ 
chante particulièrement car leur 
musique pourrait se rapprocher 
habilement de groupes comme 
SOUL ASYLUM, MOVING TAR- 
GETSou LOVE BATTE RY. La voix, 
elleparcontreesttrèspop, avec des 
mélodies assez intenses, accom- 
pagnéedechoeursparfaits,bienen 
phase avec l'esprit dégagé de ces 
compositions. Un album à décou¬ 
vrir,légèrement mélancolique, 
sansfaussemodestie./P 


bored y% 

"junk'VLP û 

Survival/PIAS ^9 

Supersonique, le mot est lancé 
pour ce qui concerne le dernier 
albumdutrioaustralien.UnLPpro- Il 
duitparKentSteedmandeadguitar 
du CELIBATE RIFLE) et Pete Wells A, 
sur 4 des 12 titres présents sur ce 
CD. Les morceaux sont pratique- / 
ment tous écrits par Dave Thomas, y|b 
leader du groupe. Cet album est • L 
indispensableàtoutebonnedisco- yl 
thèque, tant il regroupe des k 
influences qui nous plaisent értor- J! 

mément. On ne peux rien rajouter y ’ 
de plus, car de toute façon notre 9 I 
avisserésumeàunseulmot:super- *7 
sonique./P y 

GOZOFKERMEUR yl 

NoiseProductSuisse J? 

Sorti sur la filiale suisse de Noise ) 
Product, label originaire de A 
Belgique,GOZOFKERMEUR,trio fv 
genevois, nous dévoile uneg/ 
approche intéressante de la y, 
musique. Tout au long de ces 1 8 *\S • 
titres, le contrebassiste/chanteur à » 1 





dance américaines, genre L7 pre- pi 
mièrepériodeoupeut-étre7YEAR 

BITCH. SUPERSNAZZ nous 7 
assène tout au long des 12 titres de 
ce CD, une première vérité, elles pjr 
connaissent la puissance et l'effi- yk 

cacité. Les morceaux sont courtset 9 

même si l'on ressent parfois une +A 
certainelinéarité,celavautiecoup J • 
quel'onyjetteuneoreilleattentive. ~/l 

■ /P 


ive - A 

•X 


la même voix chaude que Tom pk 

Waits. Musicalement l'on se réfère 

aussi augrandTom : uneespècede 7 
Bluesjazzplongédansunemixture y! 
de hardcore et d'expérimental. 
L'album aété enregistré liveenstu- yk 
dio et la production s'en ressent. La 9 

prise de son n'est pas mauvaise, +A 

mai s le mi x laisse plus de place à la Jv 
batterie au détriment de la guitare. ~JI 
Sinon, nous avons eu la grande 
chancedelesvoirsurscèneetlà,on y\f 
peut vous l'assurer, que la baffe on •' 1 y 

la ressent encore, même après plu- ^ J 

sieurs mois. GOZ OF KERMEUR 
est et restera un très grand groupe * Ai 
de scène. Un nouvel album sortira yl 
prochainement. GOZ OF KER- y\ 
MEUR, 3 chemin Neuf, 1207 qJL 
Genève/Suisse 

ITCH ^ 

"Dyin'tobejesus"/LP y 

Nettwerk/PIAS ^ • 

Cetriomagiqueestenfaitlegroupe pi 
du pianisle/guitariste Mark fX 
! Critchley, qui travaillât avec J 
NOMEANSNO sur quelques $ 
albums, d'où l'incroyable puis- y% 

sancequisedégagedecesl 1 mor- dk 

ceaux. Une dose de jazzcore où le *9 
piano rivalise d'audace avec la yl 
rythmique menée par Rob Wright J \> 
(sauf sur 3 titres). Une approche II 
bien déjantée de la chose, consi- 
déré à juste titre comme une pre-^/U 
mière. /P. Nettwerk at Box 330, y(^ 

1755 Robson St, Vancouver BC, * 
CanadaV6G337 jjp 

FREEKITTEN yl 

"Callnow"/LP JJ 

EcstaticPeace J 

Qu'elles ont l'air mignonnes ces y\ 
deux jeunes filles biffées de leurs 4 

bonnets dans ce hall de patinoire! 

Ne vous y trompez pas, derrière yj 
leurslunettesnoiressecachentdes a/, 
yeux qui ne demandent qu'à vous 
dévorer tout crû : Julia Cafritz P 
(PUSSY GALORE, ACTION ) 
SWINGERS) et Kim Gordon À 
(SONIC YOUTH, HARRYCREWS) «A 
sont loin d'être des saintes. El les se y 
réunissent ici pourtorturer des gui- y, 
tares qu i n'ont rien demandéà per-*\# 
sonne et jouent six morceaux,» ffl 


souvent à la limite de l'audible (à 
quoi sert-il d'accorder les instru¬ 
ments ?),dontunereprisedutitrede 
la même Gordon sur la compil 
"Guitarorists" et, tout de même, 
l'excellent "Smash" que même 
Bernard, le sénile, passe dans son 
émission (ce n'est pas peut dire !). 
Don Fleming (GUMBALL, DINO- 
SAU R JR, DIMSTARS, HALF JAPA- 
NESE, etc) est encore de la partie, 

pu isqu' i I s'occupeicide la produc¬ 
tion (sic !). Enfin, pour conclure, 
dans la famille New York, je vou¬ 
drais le père, j'ai nommé Thurston 
Moore, de SONIC YOUTH, donc 
le label, Ecstatic Peace ! a servit 
d'asile à cette infamie sonore dont 
on aurait, il faut bien l'avouer, 
beaucoup de mal à se passer. 
Fredo/A 

PEACELOVE&PITBULLS 

LP/PIAS 

Trèsbonalbumtechno-thrashdela 
part de ces hol landais. U ne révéla¬ 
tion. Ils sont inventifs, originaux, 
lourds à souhait : un véritable rou¬ 
leau compresseur. Les voix sont 
perpétuellement saturés, en rup- 
turedelaréalité.Quellepuissance 
1 II fautqu'onvoitçasur scène, vite, 
vite.../P 

SUPU RATION 

"Thecube"/LP 

Danceteria 

Cela pourrait ressembler à un mix 
intéressant entre VOIVOD et du 
death métal. Ceci est un album 
intense, assez original delà part de 
ce groupe français, seul petit 
reproche : la production pas assez 
puissante à notre goût. Cela aurait 
mérité de claquer plus fort, 

m'en fin, ne boudons quand même 

pas notre plaisir, pour un premier 
LP, c'est déjà très bien et cela 

demandeconfirmationsurscène./P 

UNCLESLAM 
" Will workfor food"/LP 
Restless/Roadrunner 
Cetriocal iforn ien vientde signerlà 
un LP d'assez bonne facture et ce 
dansun stylethrashcoreclassique. 
C'est sûr, ils n'ont pas inventé la 


poudre, mais ils sont efficaces et y 
c'est bien là l'essentiel. A noter la 
cover du "Dazed & confused" de 7 
LED ZEP, reprise à 120 km/h, tout yl 
en gardant certaines nuances de 
l'original. Sinon,celas'écoutesans ~j\ 
préjugés, malgrélesquelquessolos 9 
quinouscrisperonstoujours./P 

THESLAGS Jt 

"Sowhat'VLP 

Ep ic +Af 

Après la réminiscence "combos » » 
féminins"decedébutdedécennie, f A 
c'est au tour des SLAGS de remer- J j® 
cier leurs précurseurs (encore un ai 
mot masculin !), sans qui elles yl 
n'auraient pu aspirer à un peu yj 
d'oxygène. Voici donc le JL 
deuxième LP de ces quatre aile- 
mandes, un LP qui penche beau- *4 
coup vers le côté hard rock, 
tendance très FM... Les 11 mor- 7 
ceaux que contient ce CD sont de y! 
bon aloi, dont certains sont sans yb 
doutedestubespotenliels.Malgré A 
la bonne volonté de ce quatuor, un 4 

ton impersonnel s'échappe après +A 
écoutes... Ellessaventjouer,chan- /# 
ter..,, mais la structure de leurs )( 
compos n'est vraiment pas origi- * I 
nale, un peu plus de personnalité y\r 
aurait été bienvenue, sauf pour le c'y 
titre "Flee" (très bon) qui se dégage a 

fortementetquin'arienàvoîravec /fp 
les autres. Un titre assez mini ma- • L 
liste où est exprimé tout en lan- y! 
gueur et longueur un certain JJ 
malaise, proche d'un authentique »/ 
étatd'esprit./P 

MELVINS *1 

"Lysol"/LP y 

TupeloRds ^ 

Les MELVINS sont des voyous qui 
abusent de la confiance de leurs 
fans.Alorsqu'ilauraitététellement *7 
simpled'enregistrerunLPavecIO tiiï 
morceaux, ils nous pondent une y h 
plageunïquede35mn,répétitiveà 
souhait,commelorsdececoncert 
àReadingoùtroisaccords,entout yl 
etpourtout,composaientunsetqui 
sedéroulaitàl'heuredu déjeuner. 
Seulement voilà, la musique de ce tfA 
trio de Seattle (exilé à San . 
Francisco, brouillé avec Sub Pop yL 
qu'ils traitent ouvertement . 
d'escrocs !)agitcommeune sang- pL 
sue dès lors qu'on entre dans leur » L 
univers, très influencé par BLACK J) 
SABBATH, on ne peut plus en sor- k 
tir. Seule consolation pour nous, 
victimes assoiffées de vengeance, 

Lysol (la marque de détergent qui * 1 
sert detitre à cet album), leur a fait 
un procès : tel est pris qui croyait ^71 
prendre ou l'arroseur arrosé, J 
commevousvoudrez,quoiqu'ilen 
soit, cette maigre satisfaction ne P 
sera que de courte durée si vous v) 
avez le malheur d'entrer dans leur A 
j eu. Sacré Fred/A 

SULTANSOFPINCF.C. % 
"Casualsocinthecineplex"/LP 

RylhmKing/Epic •f 


Même si cela peut passer pour une -/[ 

, pâle copie du WEDDING PRE- yk 
SENTdeM.Gedge,iln'enrestepas Jt 
moins que sur ce CD 12 titres, À 
quelques titres émergent favora- "P 
Dlementde leurs influences, un yï 
produitfraiseténergiquepourfans * 
depopanglaise,mid80's. Ici point +4 
de noise, juste de la vitamine sous J* 
pression,commecesbonbonsfrui- Jl 
tés, acidulés aux cou leurs criardes d 

forcement fluorescentes ./P 

UNSANE oJ 

"Single89-92"/LP Jj* 

CitySlang/WMD w 

UNSANE nous avait déjà laissé sur wi 
place il y a un an et plus avec ce yj 
fameux premier LP éponyme pro- 9% 
duitparWharton Tiers. Ils revien- y\ 
nent avec une compil de singles *4 
sorti s chez différents labels plus ou 
moins prestigieux (Sub Pop, 7 
Glitterhouse, Treehouse), des 45 
trsépuiséspourlaplupartetonpeut yb 
comprendre pourquoi... Mais 
cette compil, hormis le fait qu'elle 9 

nous permet de découvrir ces m/j 
petites raretés, entraîne aussi une J B 
constatation : on reconnaîtrait /[ 
UNSANE parmi des milliers de 
groupes avec ce son sale, strident, y\f 
cette voix passé au rouleau com- *9 
presseuret puis une petite touche yf 
personnelle qui fait que ce trio jlo 
new-yorkais aura sans aucun àj 
doutesaplacedansiesarchivesdu yi 
punk rock US dont on parle tant 
actuellement. Seulement voilà, 
UNSANE - ou du moins celui que y\ 
l'onconnaît(l!l)-n'existedéjàplus f 
:CharlieOndras, surnommé "The 21 
action man" par Jim Thirlwell de y\ 
FOETUS, s'esltué,ilétaitbatteur(et ^ 
pas des moindres !). On ne peut pi 
donc que souhaiter bonne chance 
à ses deux acolytes qui, si ils dési- *7 
rent poursuivre l'aventure, nous 9\ 
réservent certainement de très yk 
bonneschoses.Fret/o/P ék 

THESLOWSLUSHYBOYS +A 

"Prettymonster'VLP 7b 

LarsenRds If 

Supportons les quelques labels 
indiesqui restent encore en vie, et 
surtout LarsenRds. Ce groupe lea- yL 
der du label nous propose là 11 s 
titres, tous plus soûl les uns des /V 9 
autres.C'estbien fait,c'esttrèsc las- • L 
sique, sans prise de tête aucune. A yj 
écouter avec une petite pointe de 
nostalgie qui sert le coeur (sniO. 
D'ailleurs, n'hésitez pas à leur J/V 
écrire, ne serait-ce que pour^ f 
connaître les autres groupes du *7 
label : JUAN1TOS, UNIVERSAL y\ 
VAGRANTS, FLAN SYSTEM../P. J 
C/O 116 rue du Crey, 73230 St 
AlbanenLeysse J? 


THENEEDS 

"Asthewreckknowsthe 

waves'VLP 

Media7 

Ce groupe d'Aix en Provence a 
enregistré cet LP chez Lucas 


Trouble (l'ex-VIETNAM VETE- 
RAN) au Kaiser Studio. Résultat: un 
ton psychédél ique 70'sspeed, par¬ 
fois accompagné d'un mid-tempo 
nonchalant pour le contraste, et 


CONTAGIOUS 

"Anotherhuman interest story"/LP 
Relativity/Roadrunner 
Ce quatuor yankee, new yorkais 
peut-être, nous avait vraiment pas 


iiunuiQiam puui ic tuMuimE, ra » n peui-eire, nous dvaii vraiment pas 
agrémenté ici ou là d'orgue 60's yj emballélorsdelapremièreécoute. 


saturé. Celarestequandmêmetrès 
classique, etalors?/P 

STONETEMPLEPILOTS 

"Core"/LP 

Atlantic/Carrère 

Celapourraitressembleràunclone 
grunge (?) de SOUNDGARDEN. 
On n'en est pas loi n, i I estvrai, mais 


j. Reprenant tout seul mon courageà 
trois mains, je décidais de retenter 
J* le diable. En fait de terreur, je 
découvrais une mélancolie cer- 
j taine à ces 17 titres (empreints de 
*A( heavymetaD.Mêmesiparfoiscela 
» î tant plutôt vers une fusion funk 


PEARL JAM... 12 titres bien pro¬ 
duits, les morceaux sont corrects, 
assez fun pour passer su r les rad ios 
yankees... Que dire de plus, si ce 
n'est que l'on vous laisse encore 
seul jugedevotreachatyp 

WALTARI 

"Torcha"/LP 
Emergo/Roadrunner 
Nous arrivant tout droit de 
Finlande, ce quatuor Scandinave 
nous propose un deuxième album 
teinté de funk blanc, fusionnant 
avecduthrashpuissantetquelques 
petites notes d'un certain psyché¬ 
délisme. Cette rigueur se ressent 
tout au long de ces 15 titres, dont la 
cover du "Vogue" de laMadonna ! 
Presque tous les morceaux ont un 
potentiel tubesque évident : ces 
jeunes (pour la mo it ié) savent al I ier 
l'efficacitéet l'énergie nécessaireà 
des mélodies de voix qui se retien¬ 
nent, proche de CHRISTY MC 
COOL, préfigurant en cela l'inévi¬ 
table crossover annonçant la fin 
des90'sv l P 


Î tera d'oublier ses solis de guitares 
fort peut utiles ./? 3 

JESUSLIZARD 

"Liar"/LP 

Touch&Go 

Richard Yowcrie, hurle crache ses 
mots. Sur scène, il sortsescouilles. 
La musique de JESUS LIZARD pue 
la hai ne, le bl ues, celui desannées 
9 90, comme les agressions sonores 
de BIRTHDAY PARTY extrayait le 
Jt pue des années 80. Onnepeuique 
Il comparer ces deux groupes : le 
^i.même chaos y règne en perma- 
nence, les mêmes guitares stri- 
déniés sur une rythmique très 
j appuyée supportant les garga- 
yfk rismes du chanteur, ici, un ex- 
SCRATCHACIDquin'arienperdu 
y) de sa verve. La musique des JESUS 
JJ LIZARD ne se justifie pas, comme 
a/ une beigne en pleine face dont on 
_/\ nesauraitd'oùellevient... Fred/A 


TOYDOLLS 9k 

"Absurdities"/LP *j 

Receiver/Musidisc Cfl 

Ce nouvel LP des TOY DOLLS y% 
garde la même continuité que ses 
prédécesseurs. En effet, on ne 
change pas une formule qui 
marche, TOY DOLLS restera tou- 
jours TOY DOLLS avec ses trips *jr 
fun, punk. Du moment qu'ils peu- 
vent tourner, ils sont ravis et n'en P 
demandent pas plus... nous non yL 
plus./P J 

LITFIBA /(J 

"Terremoto"/LP yj 

Carrère Jt 

Un seul mot d'ordre pour qualifier 
ce nouvel LP du groupe florentin : 
changement. Nous avons mainte- * f 
nant affaire à un groupe de hard *4 
rock, tendance gothic. Le lyrisme yA 
qui sied àchaqueLP,n'estmalheu- J 
reusementpa 5 perdulSurcetLP,on 7 
dirait qu'ils se retiennent d'explo- 
ser. C'est un tort, car nous aurions 
bien voulu que ça saigne I Tout ~A 
comptefaitl'onpeutdirequec'est 
unalbums'inscrivantdansunecer- yi 
tainecontinuitéinsipide,ilnes'agit yj 
peut-être que d'une évolution, ♦jf] 
allezsavoirl/îP éj* 


•J VOODOOMUZAK/RWA 

yj SplitCD 

Amanita/Semantic 

p\ Lee Ranaldo de SONIC YOUTH à 
9k proposdelascènefrançaise:"elle 
* 7 semble en pleine effervescence. 
Qfj C'estl'uniquepaysétrangeroùl'on 
y» joueavecdesgroupesducoin...ily 
A a vraiment de bons groupes chez 
*9 vous.". Et il n'a pas tort le bougre I 
OnavaitGARBAGECOLLECTOR, 
L NOX, DEITY GUNS et les DAVY 
'/r JONES LOCKER, en voici deux 
y\ d'un coup, VOODOO MUZAK et 
a. RWA qui ont eut la très bonne idée 
yL de s'unir pour sortir leurs albums 

Î respectifs sur un seul et même CD, 
une excellent idée pour 74 mn de 
bonheur. On connaissait VOO¬ 
DOO MUZAK par premier album 
et quelques k7, les voilà en com¬ 
pact avec un batteur en chair et en 
os, leur son toujoursaussi durmais 
oùlamélodieprendplusenplusde 
place, les voix rauques, mascu¬ 
lines et féminines, pour un résultat 
que l'on serait tentéde rapprocher 
d'UNSANE:unemus)quetrèsrock 
à la base, mais dont l'approche et si 
, originale, si pleine d'émotion que 
celavousprendauxtripes.Onpeut 
d'ailleurs en dire autant de RWA, 
y} peut-être plus direct, plus punk 
5? (l?D, un peu comme SILVERFISH 
Ml] sous amphétamine. La voix rap- 
tjf peile,aupassage,celledeLesley,à 
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la différence près que les paroles j|g 
sont en français. Rassurez vous 
elles sont toutes aussi crues que ]£, 

celle des londoniens, avec un Kl 

phrasé qui commence à se retrou- ||| 
ver dans un certain nombre de for- Htj 
mations françaises : aurions nous la 
trouvé là un homologue féminin à J- 
Paquito Bolino de la MACHOIRE? jjsj 
Sacré Fredo/P 

MACABRE 

"Sinisterslaughter"/LP ^^9 

NuclearBlast/WMD j. 

Originaire de l'Illinois, le trio de 
golo-sapiens est de retour 1 ♦T? 
Spécialisé dans la boucherie en il 
série, MACABRE s'affirme comme |3§ 
les rois du morbide, de l'insoute- ||yj 
nable, du gore et finalement du W 
manque d'originalité. Après deux 
albums grandioses de thrashcore, Kj jH | 
MACABRE n'a pas sut évoluer et se UMft 
retrouve engluer dans un style res- 
treint et lassant. Donc, il ne reste 
guère que leurs histoires de serial Wk. 
killerquipeutencorenousamuser. 

Fabien lesuffoqué/P $ 

DARKTHRONE V 

"Underafuneralmoon"/LP m 
Peaceville 1|0 

Nouvellement convertis au sata- |j| 
nisme,cetanciengroupededeath jjjljj 
métal, seveutaujourd'huiunfidèle s 
défenseurdupurblackmetallMisa fpi 
part une attitude et une mentalité 
des plus désastreuses, 

THRONE est un groupe musicale- 9 n|I 
ment marrant. Et je crois que rcgj ffl 
marranteslletermequiconvientle 
mieuxàcetLP.Carcommentnepas gL 
sourire face à une telle avalanche 
sonore.Epuréàl'extrême,cetLPest 
composé de vagissements intesti- ^ 
naux, de riffs à répétitions et des Kgj 
balbutiementsd'unejeunebattue. 

Grâce à un son misérable, 
l'ensemble amuse, distrait et per- pn Ed 
met de faire fuir toute insecte nui- 13s 
sibleà 100 màlaronde, Fabien/P 2^4 

OFCABBAGESANDKINCS 

"Hunter'smoon"/LP 5® 

DSA/Semantic IjM 

Ca vieillit du côté de New York, RII 
ceux qui tapaient le plus dans les wf 
années 80 se sont bien calmés, & 
l'exemple le plus frappant étant 

Michael Gyra, jadis leader des jj[ 
SWANS, aujourd'hui berger d'un 
troupeau "bab-gothic". SesMBl 
ancienscamarades,etilssontnom- Ejsa 
breux,n'ontpourtantpastoussuivi a 
lamêmevoie.AlgisKizysfaitpartie R9 
de ceux qui ont relativement bien *f? 
évolué(ilestbassistepourFOETUS il 
sur scène), aidé entre autre par fwj 
CarolynMasteretTedParsons,bat- 
teurdeP RONG. Chez OKC, la par- + 
tie rythmique se conçoit toujours 10 
entermesdelourdeuretdesimpli- Bjs l 
cité, les voix sont lancinantes mais BSl 
mélodiques, le son, travaillé par 
Wharton Tiers (encore lui !}donne çg* 
tout le relief à un album que cer- 
tains trouveront peut-être mollas- 
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jH son. A ceux-là, nous répondrons 
H? que quand on tourne avec Jim 
"Foetus" Thirlwel! et que l'on se 
permet de l'inviter au chant sur le 
lj|S morceau d'ouverture, on à sûre- 
ffi| ment de l'énergie à revendre. 
F.R.E.D. 

BURMASHAVE 
il "Hippies"/maxiCD 

Squatt/Sony 

Ce groupe hollandais se rap- 
BSbm proche, pour les morceaux les plus 
± cools, de URBAN DANCE 
jp| SQUAD. De plus ils sont inventifs, 
If même dans un registre noncha- 
|ant...Legrooveestcommunicatif, 
|3| c'estlàbienl'essentiel.Lemorceau 
Sa! "Hippies" est une merveille, bien 
J* construit, frais et sans prétention. 4 
titres qui relèvent le niveau d'un 
Baa genre à la mode, mais en perte de 
T*? vitesse actuellement./P 


JL JASONRAWHEAD 

In "Timestoppeddead"/LP 

j[ PIAS 

W\ Cet album 12 titres nous déçoit 
IH assez. D'abord par le manque 
|i| d'originalité et par des composi- 
tionsassez pauvres. L'on peuttout 
^ demêmeciteruntitreaudessusde 
Ël la mêlée: "B lackbox", mélange de 
JL raggaetderock70's. Ceci restera la 

■ seuleétincelled'un LPtrèsmorose, 
sortedehardrock70'stirantparfois 
vers un horizon assez funeste. A 
a signaler aussi la cover du King 
M Crimson : "21 stcentury schizoïd 
man"./P 

S SCORN 

"Vaesolis"/LP 
W Earache/WMD 

^*^DerrièreSCORNsecacheenfaitla 

M moitié des membres originels de 
NAPALM DEATH (l'autreoffi ci ant 


f au sein de CARCASS et CATHE¬ 
DRAL). N.J. Bullenà la basse et au 
chant,quiestvitepartifairesonche- 

Kfl min tout seul, et Mike Harris, bat- 

||! teur, à qui on a envie de demander 
Ejw pourquoi il aattendu tout ce temps 
ç pour qu itter un groupe qui tourne 
@ en rond depuis plusieurs années, 
♦fi* D'ailleurs, SCORN peut appa- 
il raître comme la suite la plus 
Ifrjfl logique à "From enslavement to 
|||| oblitération", dernier disque inté- 
ressant de NAPALM DEATH, en 

Æ 88.Dugrindcore,SCORNagardé 
pj lalourdeuretuncertaincotérépéti- 
Tjf tif, bien que les vocaux rappellent 
ICTHi plus souvent GODFLESH (J. 

Hgrt Broadrickjoueicidelaguitare)que 

121 MORBID ANGEL. Avec des sam- 
y?- plingbien maîtrisés,on estsouvent 
pj» à la limite de la musiques indus- 
trielles sur ce disque sombre mais 
jamai s barbant. SuperFreri/P 

J* 
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poudre, mais ils sont efficaces et îyj 
c'est bien là l'essentiel. A noter la Jk 
cover du "Dazed & confused" de Jl 
L ED ZEP, reprise à 120 km/h, tout yj 
en gardant certaines nuances de «'jf 
l'original.Sinon,celas'écoutesans Jy\ 
préjugés, malgrélesquelquessolos 0 
quinouscrisperonstoujours./P 

THESLAGS J[ 

"Sowhat"/LP 

Epie wAt 

Après la réminiscence "combos ■ 
féminins"decedébutdedécennie, + / 
c'est au tour des SLAGS de remer- 7{* 
cier leurs précurseurs (encore un ° «J 
mot masculin 1), sans qui elles 
n'auraient pu aspirer à un peu 
d'oxygène. Voici donc le JL 
deuxième LP de ces quatre aile- 
mandes, un LP qui penche beau- *7 
coup vers le côté hard rock, JA 
tendance très FM... Les 11 mor- J 
ceaux que contient ce CD sont de 
bon aloi, dont certains sont sans •'y® 
doutedestubespotentiels.Malgré JM 
la bonnevolontédece quatuor, un $ 
ton impersonnel s'échappe après +A 
écoutes... Ellessaventjouer,chan- 7a 
ter.... mais la structure de leurs J[ 
compos n'est vraiment pas origi- * 1 
nale, un peu plus de personnalité m At 
aurait été bienvenue, sauf pour le 
titre "Flee" (très bon) qui se dégage 
fortementetquin'arienàvoiravec yf» 
les autres. Un titre assez mini ma- * L 
liste où est exprimé tout en lan- 
gueur et longueur un certain JJ 
malaise, proche d'un authentique */ 
état d'espri t./P 

MELVINS *1 

"Lysol"/LP J 

TupeloRds ^ 

Les MELVINS sont des voyou s qui *7 
abusent de la confiance de leurs 
fans. Alorsqu'il aurai tété tellement *7 
simpled'enregistrerun LPavec 10 étjj 
morceaux, ils nous pondent une 
plageuniquede35 mn,répétitiveà fi 
souhait,commelorsdececoncert *0 
àReadingoùtroisaccords,entout 
etpourtout,composaientunsetqui Æ 
se déroulait à l'heuredu déjeuner. jf 
Seulement voilà, la musique dece 
trio de Seattle (exilé à San a. 
Francisco, brouillé avec Sub Pop q/L 
qu'ils traitent ouvertement , 
d'escrocs Dagitcommeune sang- 
sue dès lors qu'on en:re dans leur • L 
univers, très influencé par BLACK >9 
SABBATH,on nepeutpifsensor- I 
tir. Seule consolation p jr nous, 
victimes assoiffées de vc tteance, 

Lysol (la marque de détergent qui * • 
sertdetitreàcetalbum) aurafait 
un procès: tel est pris v.ji croyait 
prendre ou l'arroseur arrosé, J 
commevousvoudrez,quojqu'ilen 
soit, cette maigre satisfaction ne jf 
sera que de courte durée si vous v[ 
avez le malheurd'entrer dans leur yi 
jeu . Sacré Fred/A txh 

SULTANSOFPINGF.C. %' 
"Casualsexinthecineplex"/LP 

Rythm King/Epic »f 


Même si cela peut passer pour une «7 
pâle copie du WEDDING PRE- 
SENTdeM.Gedge,iln'enrestepas 3 
moins que sur ce CD 12 titres, J 
quelques titres émergent favora- 
3lement de leurs influences, un 
produitfraiseténergiquepourfans ■* 
depopanglarse,mid80's. Ici point 
de noise, juste de la vitamine sous 
pression,commecesbonbonsfrui- 
tés, acidulés aux cou leurs criardes o 

forcement fl uorescentes./P •Af 


UNSANE 

"Single 89-9 2"/LP 

CitySlangAVMD 

UNSANE nous avait déjà laissé sur 
place il y a un an et plus avec ce 
fameux premier LP éponyme pro¬ 
duit par Wharton Tiers. Ils revien¬ 
nent avec une compil de singles 
sortis chez d i fférents labels pl us ou 
moins prestigieux (Sub Pop, 
Glitterhouse, Treehouse), des 45 
trsépuiséspourlaplupartetonpeut 
comprendre pourquoi... Mais 
cette compil, hormis le fait qu'elle 
nous permet de découvrir ces 
petites raretés, entraîne aussi une 
constatation : on reconnaîtrait 
UNSANE parmi des milliers de 
groupes avec ce son sale, strident, 
cette voix passé au rouleau com¬ 
presseur et puis une petite touche 
personnelle qui fait que ce trio 
new-yorkais aura sans aucun 
doutesaplacedanslesarchivesdu 
punk rock US dont on parle tant 
actuellement. Seulement voilà, 
UNSANE - ou du moins celui que 
l'on connaîtO ! I) -n'existedéjàplus 
: Charlie Ondras, surnommé "The 
action man" par jim ThirlwelI de 
FOETUS, s'esttué, il étaitbatteurfet 
pas des moindres l). On ne peut 
donc que souhaiter bonne chance 
à ses deux acolytes qui, si ils dési¬ 
rent poursuivre l'aventure, nous 
réservent certainement de très, 
bonneschoses. Fredo/P 


Trouble (l'ex-VIETNAM VETE¬ 
RAN) au Kaiser Stud io. Résultat : un 
tonpsychédélique70'sspeed,par¬ 
fois accompagné d'un mid-tempo 
nonchalant pour le contraste, et 
agrémenté ici ou là d'orgue 60's 
satu ré. Cela reste quand même très 
classique,etalors?/P 

STONETEMPLEPILOTS 

"Core"/LP 

Atlantic/Carrère 

Celapourraitressembleràunclone 


ZA CONTAGIOUS 

Ja "Anotherhumanintereststory"/LP 
7 Relativity/Roadrunner 

J Ce quatuor yankee, new yorkais 
r'jT peut-être, nous avait vraiment pas 
emballélorsdelapremièreécoute. 
j, Reprenanttout seul mon courageà 
♦/i trois mains, je décidais de retenter 
J * le diable. En fait de terreur, je 
découvrais une mélancolie cer- 
() taine à ces 17 titres (empreints de 
*A[ heavy métal). Même si parfoiscela 
•'ï tant plutôt vers une fusion funk 


PEARL jAM... 12 titres bien pro¬ 
duits, les morceaux sont corrects, 
assez fun pour passer sur les radios 
yankees... Que dire de plus, si ce 
n'est que l'on vous laisse encore 
seul jugedevotreachat/P 


THESLOWSLUSHYBOYS +A 

"Prettymonster"/LP A 

Larsen Rds II 

Supportons les quelques labels » I, 
indiesqui restent encore en vie, et y], 
surtout Larsen Rds. Cegroupelea- 
der du label nous propose là 11 j 
titres, tous plus soûl les uns des /A 
autres.C'estbienfait,c'esttrèsclas- • L 
sique, sans prise de tête aucune. A 
écouter avec une petite pointe de Y 
nostalgie qui sert le coeur (snif). 
D'ailleurs, n'hésitez pas à leur Tv 
écrire, ne serait-ce que pour^ I 
connaître les autres groupes du *7 
label : JUANITOS, UNIVERSAL J 
VAGRANTS, FLAN SYSTEM../?. < 
C/O 116 rue du Crey, 73230 St 
AlbanenLeysse jj 1 


5 WALTARI 

it "Torcha"/LP 

s Emergo/Roadrunner 

e 0 Nous arrivant tout droit de 

s Finlande, ce quatuor Scandinave 

b JY nous propose un deuxième album 
t 3 [ feinté de funk blanc, fusionnant 
b * avecduthrashpuissantetquelques 

» petites notes d'un certain psyché- 

- •'f délisme. Cette rigueur se ressent 
b *yf toutaulongdeces15titres,dontla 
î Tji coverdu"Vogue"delaMadonna! 
i ® il Presque tous les morceaux ont un 
j 0/1 potentiel tubesque évident : ces 
t 3) jeunes (pour lamoîtiéjsaventallier 
, fyL l'efficacitéetl'énergie nécessaireà 
b _A des mélodies de voix qui se retien- 
s 7Ï nent, proche de CHRISTY MC 
î il COOL, préfigurant en celai'inévi- 
î JA table crossover annonçant la fin 
t S}- des90'sy? 

î Î4 TOYDOUS 

- J? "Absurdities"/LP 

> Receiver/Musidisc 

S<r A Ce nouve * IP ^ es TOY DOLLS 
garde la même continuité que ses 
prédécesseurs. En effet, on ne 


i téra d'oublier ses solis de guitares 
fort peut utiles JP 

JESUSLIZARD 

"Liar"/LP 

Touch&Go 

Richard Yow crie, hurlecrache ses 
mots.Sur scène, il sort sescouilles. 
La musique de JESUS L1ZARD pue 
la haine, le blues, celui des années 
0 90, comme les agressions sonores 
mJ de BIRTHDAY PARTY extrayait le 
/B puedesannées80.Onnepeutque 
li comparer ces deux groupes : le 
•^.même chaos y règne en perma- 
nence, les mêmes guitares stri- 
dentes sur une rythmique très 
jt appuyée supportant les garga- 
yl§ rismes du chanteur, ici, un ex- 
* ii SCRATCH ACID qui n'a rien perdu 
J/l desaverve.LamusiquedesJESUS 
JY LIZARD ne se justifie pas, comme 
*/ une beigne en pleine facedont on 
nesauraitd'oùellevient...Frec(A 

VOODOOMUZAK/RWA 

SplitCD 

9 f. Amanita/Semantic 

Lee Ranaldo de SONIC YOUTH à 
propos de la scène française: "elle 
* y semble en pleine effervescence. 

C'estl'uniquepaysétrangeroùl'on 
j/m, joueavecdesgroupesducoin...ily 
a vraiment de bons groupes chez 
vous.". Et il n'a pas tort le bougre ! 
OnavaitGARBAGECOLLECTOR, 
L NOX, DEITY GUNS et les DAVY 
li JONES LOCKER, en voici deux 


change pas une formule qui OnavaitGARBAGECOLLECTOR, 
marche, TOY DOLLS restera tou- L NOX, DEITY GUNS et les DAVY 
jours TOY DOLLS avec ses trips *ii JONES LOCKER, en voici deux 
fun, punk. Du moment qu'ils peu- 4 M d'un coup, VOODOO MUZAK et 
vent tourner, ils sont ravis et n'en j,. RWA qui ont eut la très bonne idée 
demandent pas plus... nous non JL de s'unir pour sortir leurs albums 
plus./P respectifs surun seul etmêmeCD, 


THENEEDS 

"Aslhewreckknowsthe 
waves'VLP 
Media 7 

Ce groupe d'Aix en Provence a 
enregistré cet LP chez Lucas 


LITFIBA 

"Terremoto"/LP 

Carrère 

Un seul mot d'ordre pourqualifier 
ce nouvel LP du groupe florentin : 
changement. Nous avons mainte¬ 
nant affaire à un groupe de hard 
rock, tendance gothic. Le lyrisme 
qui siedàchaqueLP,n'estmalheu- 
reusementpasperdu!SurcetLP,on 
dirait qu'ils se retiennent d'explo¬ 
ser. C'est un tort, car nous aurions 
bien voulu que ça saigne ! Tout 
compte fait l'on peut direque c'est 
unalbu m s'i nscrivantdansunecer- 
tainecontinuitéin sipide, il nes'agit 
peut-être que d'une évolution,' 
allez savoir l/P 


RWA qui ont eut la très bonne idée 
JL de s'unir pour sortir leurs albums 
j respectifs surun seul etmêmeCD, 
yfi une excellent idée pour 74 mn de 
• L, bonheur. On connaissait VOO- 
Jl DOO MUZAK par premier album 
Jt et quelques k7, les voilà en com- 
pactavec un batteur en chair et en 
os, leur son toujours aussi dur mai s 
" f oùlamélodieprendplusenplusde 
place, les voix rauques, mascu- 
9 linesetféminines,pourun résultat 
J, que l'on seraittentéderapprocher 
.1 d'UNSANE:unemusiquetrèsrock 
JY àlabase,maisdontl'approcheetsi 
*1 originale, si pleine d'émotion que 
yi celavousprendauxtripes.Onpeut 
d'ailleurs en dire autant de RWA, 
ç/J peut-être plus direct, plus punk 
5j (!?!), un peu comme SILVERFISH 
M| sous amphétamine. La voix rap- 
* pelle, au passage, celledeLesley, à 
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la différence près que les paroles 
sont en français. Rassurez vous 
elles sont toutes aussi crues que 
celle des londoniens, avec un ! 
phrasé qui commence à se retrou¬ 
ver dans un certain nombrede for¬ 
mations françaises : aurions nous 
trouvé là un homologue féminin à 
Paquito Bolino de la MACHOIRE ? 
SacréFredo/P 

MACABRE | 

"Sinisterslaughter"/LP jj 

NuclearBlast/WMD 
Originaire de l'Illinois, le trio de 
golo-sapiens est de retour I 
Spécialisé dans la boucherie en 
série, MACABRE s'affirme comme 
les rois du morbide, de l'insoute- 


son. A ceux-là, nous répondrons 
que quand on tourne avec Jim 
"Foetus" Thirlwell et que l'on se 
permet de l'inviter au chant sur le 
morceau d'ouverture, on à sûre¬ 
ment de l'énergie à revendre. 
F.R.E.D. 

BURMASHAVE 

"Hippies"/maxiCD 

Squatt/Sony 

Ce groupe hollandais se rap¬ 
proche, pour I es morceaux les pl us 
cools, de URBAN DANCE 
SQUAD. De pl us i Is sont inventi fs, 
même dans un registre noncha- 

I lant... Legrooveest communicatif, 
c'estiàbienl'essentiel.Lemorceau 
"Hippies" est une merveille, bien 


■ | MppiUJ V.J1 UILGIIICI 

nable, du gore et finalement du W construit/ fraisetsansprétention.4 
manque d originalité. Après deux ▼jg titres qui relèvent le niveau d'un 
albums grandioses de thrashcore, fg| à , a mode , mais en perte de 
MACABRE n'a pas sut évoluer etse BAH ^^actuellement ./P 
retrouveengluer dans un style res- 
treint et lassant. Donc, il ne reste 
guère que leurs histoires de serial NS'jt 

killerquipeutencorenousamuser. ■BSi» [ 

Fabien lesuffoqué/P ? r tt ~ '< —- 


A J ASON RAWHEAD 

{fij "Timestoppeddead"/LP 

][ PIAS 

Kj Cet album 12 titres nous déçoit 
■jw assez. D'abord par le manque 
Hj| d'originalité et par des composi- 
KI lions assez pauvres. L'on peut tout 
JL de même citer un titre au dessus de 
la mêlée: "Black box", mélangede 
jf raggaetderock70's.Ceci restera la 

B seuieétincelled'un LPtrèsmorose, 
sortedehardrock70'stirantparfois 
vers un horizon assez funeste. A 
a signaler aussi la cover du King 
Crimson : "21 stcentury schizoïd 
♦fit man "./P 

HS SCORN 

"Vaesolis"/LP 
W Earache/WMD 

Derrière SCORN secache en fait la 
R!1Mmoitié des membres originels de 


f au sein de CARCASS et CATHE¬ 
DRAL). NJ. Bullen à la basse et au 

chant,quiestvitepartifairesonche- 

»[a min tout seul, et Mike Harris, bat- 
Ira teur, à qui on aenviede demander 
EhJ pourquoi il aattendutoutcetemps 
a pour quitter un groupe qui tourne 

i® en rond depuis plusieurs années, 
♦fil D'ailleurs, SCORN peut appa- 
il rattre comme la suite la plus 
logique à "From enslavement to 
oblitération", dernier disque inté- 
ressant de NAPALM DEATH, en 
i 88.Dugrindcore,SCORNagardé 
fpj la lourdeur etuncertaincotérépéti- 
V tif, bien que les vocaux rappellent 
m plus souvent GODFLESH (J. 
raSn Broadrickjoueici de la guitare) que 
SSi MORBID ANCEL. Avec des sam- 

plingbienmaîtrisés,onestsouvent 
pjBB à la limite de la musiques indus- 
fgfll trielles surcedisquesombremais 


iNAPALM DEATH (l'autreofficiant jamaisbarbant. SuperFred/P 

i A 


DARKTHRONE jf 

"Underafuneralmoon"/LP m 
P eaceville ji/fl 

Nouvellement convertis au sala- ||j 
nisme, cet ancien groupe de death 
métal, seveutaujourd'huiun fidèle a 
défenseurdupurblackmetallMisa ras 
part une attitude et une mentalité 
des plus désastreuses, DARK-_“£_ 
THRONE est un groupe musicale- |HJ|| 
ment marrant. Et je crois que 

marrantestletermequi convienne «SH 
mieuxàcetLP.Carcommentnepas J, 
sourire face à une telle avalanche ËSJ 
sonore.Epuréàl'extrême,cetLPest 
composé de vagissements intesti- 
naux, de riffs à répétitions et des fi g | 
balbutiementsd'unejeunebattue. 

Grâce à un son misérable, 
l'ensemble amuse, distrait et per- ga n 
met de faire fuir toute insecte nui- SgH 
sibleàlOOmàlaronde.fab/en/P 3^4 

OFCABBÀGÉSANDKINGS 

"Hunter'smoon"/LP 

DSA/Semantic l|2 

Ca vieillit du côté de New York, RU 
ceux qui tapaient le plus dans les HV 
années 80 se sont bien calmés, JL 
l'exemple le plus frappant étant 
Michael Gyra, jadis leader des j£ 
SWANS, aujourd'hui berger d'un Hwl 
troupeau "bab-gothic". SesfôjjM 
ancienscamarades,etilssontnom- raya 
breux,n'ontpourtanlpastoussuivi a 
lamêmevoie.AlgisKizysfaitpartie m 
de ceux qui ont relativement bien 
évolué(ilestbassistepourFOETUS il 
sur scène), aidé entre autre par VKj 
CarolynMasteretTedParsons,bat- |g| 
teurdePRONG.ChezOKC,lapar- W 
tie rythmique se conçoit toujours 
entermesdelourdeuretdesimpli- 1||| 
cité, les voix sont lancinantes mais gfil 
mélodiques, le son, travaillé par 
Wharton Tiers (encore lui I)donne 
tout le relief à un album que cer- 
tains trouveront peut-être mollas- Myr 
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BEHERIT 

"Drowingdowmthemoon"/LP 

SpineFarm 

Leblackmetalesttrèsen vogueces 
derniers temps et comme dans 
toute les modes, il y a du bon 
commedumauvais.£tbien,BEHE- 
RIT se situe entre les deux ! 
Mauvais, car le son est piteux, les 
ri ffs semblables les uns aux autres, 
lestroublesgastriquesdu chanteur 
sont semblable à une pédale de 
disto foutu et l'ensemble ne peut 
s'écouter en une fois. Mais où se 
trouve le bon dans tout ça ? Dans 
l'ambiance monsieur, dame ! Et 
quelle ambiance ! Je dirais même 
qu'à dose homéopathique cet 
album est grandiose, en effet, en 
séparant tous les titres, on obtient 
certes du black métal classique, 
maisdubonblackmetal qui respire 
le souffre et l'haleine de lucifer ! 
A lors fai te comme moi, écouter un 
titre de temps en temps et là vous 
seraitpasdéçu del'achat. Fabien 

ROTTING CHRIST 

"Thymightycontract"/LP 

OsmoseProd. 

Habituellement, la logique com¬ 
merciale veut que l'on mette les 
mei I leurs morceaux en premier, et 
bien les grecs de R.C. ont eux fait 
l'in verse. En effet, cet L Pdébute par 
une chiure musicale digne de 
DARTHRONE, maisdès le second 
titre cela devient tout autre ! A mi- 
chemin entre SAMAEL et PARA- 
DISE LOST, R.C. s'est crée un style 
propreoù la mélodieest reineetoù 
les ambiances régnent. A domi¬ 
nante black métal,cet album four¬ 
mille de mélodie à la 
TIAMAT/PARADISE LOST, qui 
rendent la musique attachante, 
plaisante et surtout unique. Si vous 
aimez les musiques lourdes mélo¬ 
dieuses, aux multiples ambiances 
et dotées d'un chant rauque, R.C. 
estpourvouslFab 

SWINHERD 

"Rei rared research'Vmaxi-Cd 
El-é-ment'al Rds/New Rose 
Belle pochette orange avec un 
"fish/bird"dessus,difficileàratef.6 
titres sur ce Cd (existe aussi en 
vinyle je crois), dont les deux 
meilleurs titres du précédents 
"Swill", c'est à dire "Neck" et "In 
the end'". Si "Swill" manquait un 
peu de la puissance qui se dégage 
deSWI NH ERDI ive(c'estd 'ai I leu rs 
sont seul défaut), celui-ci montre 
bien le côté hardcore pop du 
groupe, tout en gardant son aspect 
mélodique. Un très bon compro¬ 
mis entre la puissance de leur son 
I i ve et le côté "power pop" du pre¬ 
mier maxi.Ce groupe progresse de 
disque en disque, vivement 
l'album I En plus sur scène, ça 
arrache 1B 

CHILDMÀN 

LP 


Nettwerk/PIAS ?â| chroniques de disques, d'aucuns 

Projet monté par A. Sherburne de considèrent cela comme de la 
CONSOLIDATED, CHILDMAN jj, paresse,jevousconcèdequ'iln'en 
seveul le refletrapcool du groupe jf-J est rien, et ce n'est que lorsque le 
susnommé. Quelques hits jon- IfjS groupe me concerne que je peux 
chent ce Cd 11 titres, heureuse- r/J exprimer pleinement ma défé- 
mentlefeelingesttoujoursprésent Kl rence. D'ailleurs, prenons 
et les paroles percutantes sont bien J. l'exemple de BURNING HEADS. 
puissantes, baignées d'une Sàj Ils existent depuis déjà de nom- 
musique lorgnant parfois vers de jjT breuses années, et ils viennent de 
l'acid-jazz. Ca s'écoute, ça se ijrôjB sortirenfin leur premier lp.11 titres 
danse, pourquoi pas ? Le mix rap |jjM sont présents sur cette rondelle 
cool/acid-jazz/riffs 70's est essen- kSMI verte, tous plus ou moins fameux 
tiel à cet album et c'est tant mieux □ les uns par rapport aux autres. Je 
pourlesamateursduslyle./'P «i crois que l'on peut dors et déjà 

♦fjp considérer ce groupe Orléanais 
BULXHEAD il comme une valeur sûre, tant sur le 

"Plunk'VLP Sh! plan scénique, que discogra- 

Bittersweet/PIAS |ygf phique(rememberlesdifférents7" 

Cet album 12 titres a été enregistré W sortis sur Flying Charentaisezine, 
etproduiten partie parïimO'Heir t*f Black & Noir et Uncontrolled Rds). 


ggg BULXHEAD 

"Plunk'VLP 

Bittersweet/PIAS 

Cet album 12 titres a été enregistré 


(COME, SMASHING ORANGE). K jjB I Leurs compositions sont réelle- 
Leurs influences Père Ubusontévi- HSl ment prenantes, effectuées sans 
dentes avec ce côté 70's dans les coup férir, etcommesicel anesuffi- 
guitares et celte voix quelque peu sait pas, ils reprennent judicieuse- 

désaxée et mélancolique, le 'wk mentlacoverd'XTC"Makingplans 
rythme lui, est assez soutenu. Ce forNigeP'.Quedireàl'écoutedece 
groupepeutparaîlrecommunpour ? Cd,carilyatantdechosesàdireque 
nous autres, mais cela s'écoute M celaendevientsuperflu./P 
sans réel le animosité, ce style pop- 

rockest bien mei Heur que certains m CompiiationVoi.1 

groupe5anglais,carfleurantbonla "Serialkilier" 

filiation américaine. On pourrait ||| Roadrunner 

les rapprocher par exemple de gij Voici une initiative intelligente, 
SEBADOH : mais est-ce vraiment o qui veutquel'on regroupe 11 com- 
!'exemplequiconvient ?Ca,c'està M bosfrançaissurlemêmeCd.Laten- 
vousdenousIedire.VP K? dance noise-indus s'affirme 

BULKHEAD,5GlenvaleTerrace# ostensiblement avec DEITY 

2,JamaicaPlain,MA02130,USA GUNS, KILL THE TRILL, PORE, 

Bl CUT THE NAVEL STRING, TRE- 
BADRELIGION PONEM PAL et autres DAVY 

"Recipeforhate'VLP J, JONES LOCKER. Maisnousavons 

Epitath/SDLR 0»} aussi droit à des groupes tendance 

; Ne changeons pas une formule qui jj[ hardcore: PARKINSON SQUARE, 
gagne, nous avons toujours affaire gggj CONDENSE, RAZOR EDGE et, 
àdesmélodiesdevoixpowerpop ERj beaucoup plus rock : CASBAH 
età un rythme tendance hardcore. CLUB, THOMPSON ROLLETS. 

Maintenant, pour ce qui est de cet Après écoutes l'on peut dire que 

album 14titres,noustrouvonsque Wjgg cette compilation est bonne, 
cela sonne plus commercial irai D'abord parce que la plupart des 
qu'auparavant : les morceaux sont groupes le sont et ont su digérer 
uniformes, lissesà en pleurer et on _M, leursinfluencesdiverses,etensuite 
préfère amplement se référer à parce que les morceaux en ques- 
l'album "No control" en ce qui tion s sont tou s excellents. A signa- 

concernecegroupe./P ïfji Ieraussique4 groupe lyonnais sont 


BADRELIGION I 

"Recipeforhate'VLP 

Epitath/SDLR 

Ne changeons pas une formule qui 
gagne, nous avons toujours affaire 
à des mélodies de voix power pop 
et à un rythme tendance hardcore. 


NECUGORRIAK 

" Borre ro ak b ad itu m i I ak a au rpegi "/L P 
EsanOzenkiRds 

22 titres et 70 mn de musiquesur le 
Cd de ce groupe basque. Ils nous 
servent ici une fusion rap métal 
assez punk dans l'esprit, chantée 
en langue basque, c'est efficace, 
quoique parfois un peu lourd à 
cause principalement de la voix. 
Musicalement, les influences sont 
seventiesetsefontsentirfavorable- 
ment./P 

«U NEGU GORRIAK BRIGADAK, 

- 571 PK20.300IRUN,ESPANIA j 

BURNINGHEADS 
LP 

Semetery/WMD ^ 

j'avoue sincèrement que rien ne 
m'ennuie plus que de faire des 


8 cette compilation est bonne. 
D'abord parce que la plupart des 
groupes le sont et ont su digérer 
À leursinfluencesdiverses,etensuite 
S parce que les morceaux en ques- 
ÏJp tionssonttousexcellents.Asigna- 
[jjg Ieraussique4 groupe lyonnais sont 
présents sur ce Cd: DEITY GUNS, 
RAZOR EDGE (qui ontsplittéilya 
J peu),CONDENSEetPARKINSON 
m SQUARE. Chose non négligeable, 
la compil est vendu en mid-price, 

B alors qu'est ce que vous attendez ? 
Allez,foncez!Dernièreremarque: 
on espère que sur le Vol. 2 : BUR- 
a NING HEADS, MEGASONIC 
g BOOM BLAST, DEAD PHONE 
ÿ TREE, DRIVE BLIND et autres... ne 
jl seront pasoubiiés./P 

31 SENSELESSTHINCS 

W "Empireofthesenseless"/LP 

Ce dernier album a été composé 
Hi essentiellement par Mark Keds, 
leader de ce groupe anglais et offi- 
^ cie dans un style pop-thrash fort 
^ convaincant. La production artis- 
.yr tiqueestsoignéeetlesmorceauxse 


^ retiennent longtempsen mémoire. 
9/ Ce Cd 12 titres est un compromis 
L. entre de belles mélodies pop, 
p orchestrées par une musique, tan- 
g tôt fluide, tantôt soutenue et ponc- 
3 tuée d'éclairs métalliques 
magistralement placés. Un album 
i à découvrir et à aimer si le coeur 
g vousendit,biensûr!/P 


POWERTRIP 

maxiCd3 titres 

A©] Smash itup/New Rose 

VV Nous avons reçu ce Cd par le 
E19 groupe lui-même. Basé à Brest, 
■Hj POWERTRlPserangedanslacalé- 
gorie des espoirs à découvrir, la 
maîtrise et la rigueursontdéjà pré- 
sents sur ce Cd (annonciateur de 
l'album). 3 titres de tendance 
métal, assez originaux, osmose de 
contretemps, d'accélération 
subites et d'un chant pas nase du 
tout. 


Compilations groupes 
"Delamor"/Cd 

■/ Rutabaga Connexion 

Intéressante initiative du zinedrô- 
g§ mois l'Epique Pocket, nousretien- 
9 drons surtout les deux derniers 
n groupesdeceCd:lesBLUEBLITZ, 
groupe annécien avec leur hard- 
£,| core crossover fort convaincant et 
H les nancéiens deMISSING LINKS, 
M rem arquablede puissance avec un 
^ titrequiauraitméritéde figurerjus- 
^ tement sur le split 7" 
-/ d'UncontrolledRds.CeCdestdis- 
W ponible avec le zine pour 10 F + 

jj| C/O Rutabaga Connection, 1 ave- 
P nue de Provence, 26000 Pont de 
l'lsère/754302 66 

B UGOUT SOCIETY 

" Yo I baby' sup"/LP 

Drunken Shaol i n Rds 
Quel ne fut pas notre surprise de 
recevoir un matin, ceCd 11 titres 
dans notre boite aux lettres i Nous 
découvrions alors ce groupe new 
yorkais du nom de BUGOUT 
SOCIETY sorti sur le minuscule 
label Drunken Shaolin. 
Apparemment, ce quatuor est très 
fun, musicalement c'est très punk 
rock.Certainsmorceauxparlentde 
3j bouffe, "Don't piss on my barbe- 
/ eue", "New wave girls revenge" 
(où les copines des musicos chan¬ 
tent), et tant d'autres, sont tout si m- 
piement agréables à entendre, 
c'est sans prétention et ça mérite 
que l'on s'y intéresse. N'hésitez 
pius,plongertoutdroitdansjadéri- 
sion, genre BEASTIE BOYS des 
débuts I Drunken Shaolin Rds, PO 
BOX 1014, Yonkers, NY 
ïm 10704.1014, USA 


PORNO FORPYROS 
LP 

Warner/WEA 

On peut dire qu'on !'aattendu,çui- 
là I Après avoir tourné pendant un 
an un peu partout (sauf en France, 
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bien sûr), les PORNO FOR PYROS attitude revancharde, puisant ici 

...... * h.iü . ... U l„c m nfîfc rlû loiirrnl^rP. 


sedécidentenfinàailerenstudio(il 
était temps !) et nous pondent un 
album sans titre, qui en comporte 

pourtantonze(vous suivez?). Mais 

enfin, se dit le lecteur qui n'est pas 
toujours au courant de tout (sinon, 
ceneseraitpaslapeined'écrirecet 


A- ou là les motifs de leur colère. 

L'ambiance reste tendue, la rage 
ML sous-jacente mais bien présente 
yA* nousrévèleunfeelingmonstrueux, 
ils sont l'égaux des plus grands, on 
s'avance peut-être, mais sachez 

queçavautvraimentlecoupdele 


article), qu*i c'est-y-qu'c'est, JjL clamer hautetfort.C/ONickSake, <0, 
PORNO FORMACHlN?Ehbienni ^ PO BOX 21 5, Woodriver, ill, 
plus ni moins que la nouvelle for-62095,USA. 'f'y 

mation de PerryFarrell et Stephen ^ 

Perkins(resp. chanteur et batteur), DUMPSTERJUICE 
de JANE'S ADDICTION, splitté ^ "Thatnotsofreshfeeling"/LP k. 

après trois albums. Halte au sus- <££> Spanishfly/Roadrunner W* 

pense : c'est toujours aussi bon ! 11 titres fulgurants figurent sur ce ^ 

Toujours ces changements deÆ Cd. Ici un quatuor piochant là<=*&» 

rythme, d'ambiance, de violence HM quelques influences bien senties. JY 

sous-jacente prête à exploser à laj^ L'on a l'impression de revenir au^ 


pièce. C'estvrai qu'il snesontpas si 
nombreuxquecelasurcetalbum, Jw 
maisonaquandmêmedumalàs'y < T'’? 
faire. Sinon, cet Ip esttoutdemême d^> 
puissant avec par instants, ^ 
quelques passages décapants, 
nous faisant bien sûr référence au 

hardcorenewyorkais. Léchant est 
hurlé, mais à la longue devient un 
peu trop linéaire. Cela reste quand ^ 
même une production honnête, 
mais on préfère le dernier, mer- L 
veilleux...,PANTERA ./? 


moindre note... le tout sur fond tout début du ROLL1NS BAND, la 

d'émeutes à Los Angeles. # mêmepuissancegénérée,lamême W 
Franchement, c'est la grande 0 ^ prestance divulguée. : deux mots 
classel Nastyjay/P d'ordre résumant bien notre joie JM 

d'avoir découvert ce combo 

MAD PARADE d'outre-Atlantique.llestdurdesor- ^ 

"Assoonasitbegins...Thenitmust tir quelques morceaux que ce soit 

end"/LP tant l'amalgame est judicieuse- ^ 

Satellite Rds ML mentreparti. L'ennui n'existepaset^» 


end"/LP l ' 1 '* tant l'amalgame est judicieuse- 

SatelliteRds ML mentreparti. L'ennui n'existepaset 

Originaire de Californie, MAD m la production est bien suffisante 
PARADE grâce à cette compil 22 A, pournousbotterlecul,quedeman-, 
titres nous revienten force. Ils nous derdeplust/P 

distillent un punk rock classique 

assez basique, commecela sepra- PRIMUS 

tiquait au début des 80's. Ils ne ^ "PorkSoda /LP 

révolutionnerons pas la musique,Interscope 
mais ça se laisse écouter sans ^ AttentionIConfondantsespapiers, 


PRIMUS 

"PorkSoda"/LP 

Interscope 

Attention IConfondantsespapiers, ^ 


déplaisir avec une petite pointe de notre rédacteur a introduit subrep- 


GOOBERPATROL 

"Dutchovens/T ruckoff"/LP 
Lost& Found 

SurceCdsontcompilés31 titresdu 


nostalgie. ticement une formule impie dans 

C/O MAD PARADE, PO BOX cetarticle,àtoideladécouvrir,ami 

3297, Covina, California 91722, détecteur! Bon Dieu,commentfait-il 
USA ^ ? COMMENT FAIT-IL ?1 Les ^ 

Ciaypool, le bassiste/clarinettiste 

GOOBERPATROL £0, le plus allumé à l'Ouest du Pécos, M. 

"Dutchovens/Truckoff"/LP fju auraitenfait9doigtsàchaquemain . 

Lost& Found (et 3 mains à chaque bras). Alors 

SurceCdsontcompilés31 titresdu îfa quelestechniciensfonten général JJr 
groupeanglais,l'undesfleuronsdu delasoupe,genrerequmdestudio of* 

label Boss Tuneage Rds. L'on a ^ ou musicien de rock 
affaire à un groupe pop speed^f* (bwaaaaargh !), Les sela joue jazz- é^T 
comme savent si bien le faire MC4 ^ freak, un peu à l'image de 
ou SNUFF. Malheureusement, à NOMEANSNO ou SHOVLHED. 
part2ou3titresqui sortentdu lot, le IL Des riffs complètement barges et ^ 
reste esttrès uniforme, les mor-^ incroyables,jouéssurunebasseàô^ 
ceaux ou tout du moins les mélo- "v cordes fretless parsèment cet LP, ^ 
dies se ressemblant trop. Peut-être M, auxquels sont ajoutéesde longues 
que sur scène ça vaut le déplace- plaintes de guitare et des vocaux... 

ment, vous pourrez en juger à originaux (cette voix l). Troisième JkC 

l'automne, car il y a de fortes membre du trio, Herb le batteur ^ 

chancesqu'ilstournentenFrance. M assure ! A cette cohésion parfaite, JM 
Boss Tuneage Rds, "Aston Firs", onpeutajouteruneproductionfor- 

Halton Fenside, Nr Spilsby, Lines, NU midablesh2t.cb.2f- 1/4(ch22t-1)- 

PE23,5Bd,UnitedKingdom. l/8(ch4t-1) ; au total un album 

’ déroutant,maistellement intéres- 

DAZZUNGKILLMEN sanllDernierbonpointîAtlantica^^ 

"Digoutlheswitch"/LP ^ enfin décidé de le distribuer en ^ 

IntellectualConvulsion M France. Le Cd est donc toujours 
Comparé à juste titre au ROLLINS W aussi cher(au moins 130 balles à la JJ, 


SKI N YARD 

"Undertow"/Cd 3 titres 
CruzRds/SDLR 

3 titres sur ce Cd du groupe de Jvj 
Seattle, dont deux "Inside the eye" 
et "Undertow" bientôt présent sur 4$ 
un album à paraître. Nous quî^ÇÛ? 
croyons que S Kl N YARD était mort Cl f\ 
et bien nous voilà très surpris de 
cette résurrection avec toujours 
Ben Mac Millan et Jack Endino 

commechefsdefiledecetteéquipe-°^> 
dechoc.LetroisièmetitredeceCda 
étéenregistré"live"en Hollandeel-«=î|p 
nous démontre que le groupe est 
efficace sur scène, vous en doutiez 
ÎLaconfimnationdeleurpuissance ^ 
estunfurieuxdémenti./P 
C/OCruzRds, PO BOX7756, Long 
Beach,CA90807, USA 

V 

POINDEXTERSTEWART 

"Col legerock"/Cd 4 titres 
SSTRds 

Et revoilà Greg Ginn, le guitariste ' 
fou de feu BLACK FLAG. Il nous a 

produitceCd4titresoùiljouedela m ^ 
guitare d'ailleurs... Un premier 
morceau assez popisant, taré, et 2 àjL 
autres titres tendance techno- 
indus:déjantéetfurîeux.Celapeut 
paraître difficile d'accès, ça l'est 
sans aucun doute. A écouter sans 
préjugés, ça vaut mieux, car sinon 
ce Cd risque de passer complète- (ty-f* 
mentinaperçu./P 
SSTRds,POBOX1,Lawndale,CA 
90260, USA Lf 


DAZZUNGKILLMEN 
"Digouttheswitch"/LP 
IntellectualConvulsion 
Comparé à juste titre au ROLLINS 
BAND, DAZZLING KILLMEN 


F**C, c'est du vol Ornais au moins 


DrtIN u, un./.LMNU W LLm C , cWo r C esiauvoi "-.O,, 

noussorticileurpremieralbumsur ^ ce n'est pas de l'import (soit au W 
le label français bien-nommé.^^ m oins150FleCd).Nasty/ay/A W 
Originaire de l'Illinois, ce groupe 


noisecore est certainement, pour 
nous, l'une des révélations de 
l'année. Leurs morceaux sont 
furieux, malsains, ils sont joués 
sansaucun répit. DAZZLINGKILL- 


PROPAIN 

"Fou I tasteof freedom"/LP 
Energy/Roadrunner 
13 titres agrémentent ce Cd, notre 
avis est mitigé, car on n'est, bien 


MENdénoteun état d'esprit etune sûr, pas fans des solos à l'emporte 

56 saison 93 - Accords & A cris ! 


Compil ma 

"Slangedl" 

CitySlangAVMD ^ 

Gare à l'arnaque de la F**C ! Cette 
compiledevraitêtrevendueauprix ^ 
d'un maxi, et elle coûte au moins jM 
100 balles. "C'est de l'import 1", (fa 
m'a-t-ondit.TuparleslAquandles ^ 
Cd à 90 F partout en France ? 
Bientôt, j'espère 1 Enfin, même 
pour 100 bal I es, ça les vaut. Ce Cd 
nous présente 10 groupes sortis sur ^ 
City Slang en Europe, voyez vous 
même : HOLE, UNSANE, YO LA ^ 
TENGO, CELL, SUPERCHUNK, Æ 
ELEVENTH DREAM DAY... Que 
du beau monde 1 Même s'il n'y 

quepeud'inédit,çavautlecoupde 
découvrir des groupes comme JW 
LOVECHILD ou SEAM (formé par*^ 
Sooyoung,deBITCHMAGNET). Et dq? 
puissurtout, SURTOUT, la reprise 
des WIPERS par HOLE (Over the 

edge)vautàelleseulel'achatduCd 


(si vous ne possédez pas le coffret 
de 45 tours de reprises des 
WIPERS). Un must, tout bonne¬ 
ment. Nastyjay/A 

LIQUIDHIPS 

"Fool înjection"/LP 
EnemyProd. 

Formés d'ex-DEFUNKT, LIQUID 
HIPS est véritablement un groupe 
de rap, funk, métal. Il faut recon- 
naîtrequec'estefficace, mêmesi la 
production aurait mérité d'être 
plus puissante, qu'est-ce que cela 
aurait été si Ron St Germain avait 
été aux manettes î (BAD BRAINS, 
LIVING COLOUR). Sur cet album 
10titres uneapparition remarquée 
: cel le d'une trompette, ma foi fort 
judicieuse. Les morceaux se sui¬ 
vent sans coup férir, intenses, 
i mparab I eset san s rép it. /P 
Enemy Production, incl 1-36,31 st 
Ave.L.I.C.N-YII 106,USA 

CLAWHAMMER 

"Pablum"/LP 

Epïtath Rds/SDLR 

CeCd estassezdéroutant, surtoutà 

cause delà voix du chanteur, sorte 
de hurlements aigus assez surpre¬ 
nants et quelques peu heavy, un 
mélange de DIE KREUZEN et de 
NOFXdudébut.Cetalbumesttout 
à fait recommandable, puissant, 
maîtrisé de bout en bout par une 
rythmique d'enfer, tout ceci est 
produ it par Brett Gurewitz de BAD 
RELIGION, d'où l'efficace pro¬ 
duction JP 

EpitathRds,6201 SunsetBlvd,Suite 
III Hollywood, CA90028, USA 

ROCKET FROMTH ECRYPT 

"Circanow"/LP 
Cargo Rds/SDLR 

Superbe album que celui de ce 
groupre issu de San Diego. Un Ip 
rappelant certains morceaux rava¬ 
geur d'HUSKER DU avec le son 

actuel,quel puissancemélodique, 

quelle intensité, un Ip à posséder 
dans toutes bonnes discothèques 
(malheureusement cdthèques 
maintenant). Ne passez pas à côté 
de ce moment unique, ça serait 
dommage./P 

Speedo's Ammy, PO B OX10234, 
San Diego,CA92167,USA 


N.A.O.P. 

"Newageofpolitics'VLP 

SharkRds 

Bien étrange album que celui-ci, 
étrange par la diversité de ses 
influences, étrange j?ar son appel¬ 
lation foncièrement hardcore et 
qui pourtant ne l'est qu'à moitié et 
étrange par son ambiance géné¬ 
rale. Véritablemeltingpopmusical 
qui tour à tour nous rappelle 
NUCLEAR ASSAULT, TESTA¬ 
MENT, SLAYER, VERBAL ABUSE, 
DRI... En fait, cet album sembler 
venir d'un autre temps, nous 
replongeant dans les années 


85/86. Ainsi, dans un style thrash-*^^- hyper denses, chantés j>ar chacun seraient pourtant par contre ce 
hardcore. NAOP s'avère être un mpmhruc 


hardcore, NAOP s'avère être un 
groupe plaisant mais sans plus. 
Fabien/P 


des membres, lancinants à souhait 
et bruyants au possible (cf la fin de 
"Christina" sur "Lurch", ou leur 
reprise de "Chemical Warfare" sur 
la compile des DEAD 
KEN N E DY'S), dont le dern ier mor¬ 
ceau était paru sur un single de 


Compiiation12groupes \a compile des DEAD épfe' c 'estdelavariétédanslesens varié dL 

"Weirdsex" KEN NE DY'S), dont le dern ier mor- T/j (etnotreMCSO!AARnational,qui 

UglyMusic ceau était paru sur un single de rappe un coup sur ce dixe, le 

Le label londonien Ugly Music Sympathy For the Record Industry prouve), et surtout le but est atteint 

s est attaché à présenter dans cette _ (= gage de qualité). Après 12 car l'esprit jazz est très présent. 


s est attaché à présenter dans cette (= gage de qualité). Après 12 car l'esprit jazz est très présent. 

compil Vol. 2, des groupes origi- minutes de cette cure intense, on Rien de tel jx>ur se détendre entre 

naire du Comté de York en ^ n'a qu'une seule envie : recom- FEAR FACTORY et HELMET 1 VJ 

Angleterre (HEARD, NiHlLIST,«Sfe* mencer! Nastyjay/A Æ Nastyjay/A 

SAD, NECROPOLIS). La couleur T ^ ^ 


Angleterre (HEARD, NiHILIST,««W mencer! Nastyjay/A 
SAD, NECROPOLIS). La couleur ^ 

musicale est délibérément punk- -«L CALINECEORGETTE 

thrash, avec certains à priori jx>ur ^ "Desclous'VLP 

quelques groupes, mais dans«^K> Musidisc 

l'ensemble, la tenue est bonne, Ce groupe angevin n'officie pas 


avec il est vrai une production dansun registre Black & Noir, mais M ceau "Cire le" et parce qu'ils ont eu 


assez artisanale. N'hésitez pas 
quand même à combler votre 
curiosité, cela vaut la peine que 
l'on s'y attarde/P 

Ugly Music, 106 Vale Royal 
House, London WC2H 7QA, 
England. 


lorgne plutôt du côté des SHER- 
RIFS, SPECIMENS ou autres 
CADAVRES, maisenplusoriginal. < 
Eux n'hésite pas à utiliser un orgue, 


seraient pourtant par contre cepourpreuvedesmorceauxcomme 
genred'expérience,àmonhumbie "The dirthouse" ou "Screaming 
avis...). M'enfin 1 Les puristes du <î?ÿ sucking south", dévoilant un mix 
technothrashcore trouveront que étrangedepsyché70'setdemetal 
c'estdelavariété,moijetrouveque BLACK SABBATHien en diable, 
c'est de lavariété dans le sens varié Un groupequi se foutdes préjugés 
(etnotreMCSOLAARnational,qui etc'estaussibiencommeça./P 
rappe un coup sur ce dixe, le 

prouve), et surtout le but est atteint HELMET 

car l'esprit jazz est très présent. ^ "Meantime"/LP 

Rien de tel pour se détendre entre lnterscop>e/Carrère 

FEAR FACTORY et HELMET 1 ^ AprèsNIRVANA,toutcequifaitdu 
Nastyjay/A bruit et vient des US se fait happer 

pardesmajorsquionttrouvélàune 
DEITYGUNS scènerelativementprolifiquejx>u- 

"Thelizard"/maxicd4titres vant leur assurer une certaine cré- 

RIK/Semantic ^ibilité durant quelques mois au 

Pourquelquessecondesd'unmor- ^ moins. Ce qui est surprenant, c'est 
ceau "Cire le" et parce qu'ils ont eu ^ que ceux que l'on pensait pouvoir 
le malheur déclamer un peu haut^J^ considérer comme les plus incor- 
leur admiration pour la bande à ruptibles se prennent aussi au jeu. 
ThurstonMoore,onatrop souventAprès TAD sur Wea, MONSTER 
voulu fa ire passer les DEITYGUNS ^ MAC N ET, et beaucoup d'autres, 


DEITYGUNS 

"Thelizard"/maxicd4 titres 
RIK/Semantic 

Pourquelquessecondesd'unmor- 


fort plaisant, de plus cela à l'air pour les clones français de SONIC c'estautour(cetlpestsortien92)de 

d'être une autoproduction com- c - u !„.k. .. ^—= —=— ^ —>- 


LYRES ÆjL nu 

"Happynow..."/LP roi 

TAANGIRds P° 

Ce dernier album des LYRES ($1 Et 
continu toujoursdanslacontinuité îfV /P 
longtemps établie de leurs chan- < ^f > 
sons sixtisantes légèrement surf- 
garage. Sur ce Cd, peut de titres^^P 
originauxdeJeffConolly,maisdes 


d être une autoproduction com- , YOUTH. Soyons objectifs et \ HELMETqui quitteAmphetamine 

plète. Le son est efficace, un peu oublions leurs influences, au<*fc. Reptile pour une sous division 

f plusd'originalitéauraitétébienve- moins pendant 21 mn : ces quatre d'Atlantic. Que l'on se rassure tout 

nuepour les paroles. C'esten fai tdu<§M> lyonnais ont un son, structuré de suite, l'essence du groupe est 

rock 100 % français, uniquement imposant, les instruments se fon- toujours là : des guitares froides et 

pour les inconditionnels du genre. dent les uns dans les autres pour^M, tranchantes portées par un rythme 

vyl Et ils sont nombreux, les bougres ! tÇl créer un magma sonique qui se Kj) trèssecbourrédecontretempsetde 

M /P déversesurnostympans;lavoixest ^ breaks, comme savent si bien le 

^ écorchée mais on n'essaye pas ici faire ce groupe et qui vousiaissent 

PROFESSORGRIFF ^ de chanter à tout prix, on parle, on «ju très souvent sur place. A cela, la 

"Disturbthepeace"/LP hurle, et c'est tellement piusbeau,^^^ voix,graveetsûre,etlaproduction 

. ) Il I t? êlc/Wl Kirlicr V f'Amrrtû cur r’O ZfÇtlO f n rr ■ ivA n<ii> In. Unill-tnt 


plusd'originalitéauraitétébienve- 
nuejxiur les paroles. C'esten fai tdu 
rock 100 % français, uniquement 
pour les inconditionnels du genre. 
Et i Is sont nombreux, les bougres ! 


PROFESSORGRIFF 

"Disturbthepeace"/LP 

LukeRds/Musidisc 


u .. 6 ,. raU Au i; , C Mv. u „ U i, ) . ; „ t[ i, 5 uc5 LUK.eMJs/fv»usiui5c - comme sur ce "She loomed"... à tassuré par Je 

reprises exécutées promptement < t/S > Cet album du banni de PUBLIC pleurer I Les DEITYGUNS savent WartonTiers, 


et sans ambages, i'orgue présent 
tout au long de ces 12 titres est un 
merveille,pourcertains,cetalbum 
paraîtra dépassé. En fait, il faut se 
laisser al 1er sans se poser de ques¬ 
tions, les mélodies vous rentrant 
d'elles-mêmes dans la tête, sans 
quevousypreniezgarde./P 


$7 ENEMY est tout simplement mer- 

veilleux. Le phrasé, le styletendent Tfa* 
æ-p vers un rap-jazz absolument dh 
rS yj groovy. le problème vient |>eut- 
être des paroles... N'étant pas 
anglophile et donc ne comprenant 
pasvraimentsequ'ildéclame,rap- 


écrire des morceaux rapides et jAg» 
entraînants aussi bien que de 
longues ballades (marches 
funèbres ?) électriques, comme les 
ignorer ? Un album a été récem- 
ment enregistré à N-Y avec Lee s/? 
Ranaido, il sort chez BigCat,distri- y* 


(assuré par le brillant - bruyant - 
Warton Tiers, connu pour son tra- 
vail avec SONIC YOUTH et 
UNSANE) apportent une puis¬ 
sance indén iable. A noter, la {parti¬ 
cipation de Steve Albini aux 
manettes sur le morceau d'ouver- 
ture"lnthemeantime"quià!uiseul 
rend nécessaire l'achat de cet 


M1GHTYMIGTHYBOSSTONES 

"Ska-core,thedeviland jl- 

more"/maxi 

Mercury/Polygram ^ 

Tiens,euxaussiontsuccombéaux 
charmesdesmajors...Sortirécem- 
ment, ce mini-LP contient princi- 
paiement des reprises (de M INOR 
THREAT à BOB MARLEY en pas- Æ 
santparSSD),hisloiredenouspré- 
senter un panoramades influences o C^7 
dece groupe bostonien,ex-fleuron jR 
de Taang ! Rds. La face B présente 
elle2morceauxliveissusdesdeux 


pelons à toutes fins utiles que ce bution Semanticen France, /'beu- album, dont on attendait, il est vrai, 

^ monsieur là fût exclu de PUBLIC reuxFred ^ unpetitjaeu plus... Fredo/P 

ENEMY pour antisémitisme... ^\=> 

jV Certes, on pourrai t ne pas I ui col 1er ^ SUPREMENTM ^ THEDEADMILKMEN 

d'étiquette, mais c'est à lui de nous "1993, j'appuie sur la "Soûl Rotation "/LP 

prou ver sa bonne fo il Danstout les gâchette..."/LP Hollywood Record s/im f»rt 

cas, sa musique et son style sont Epie Allelluïa ! Merci, Richard Fravel I 

qC| excellent,çac'estunecertitude./P * CedernieralbumdeNTMestassez ^ Le chanteur/guitariste des 

cool,mêmesiparfoiscertainsmor-«^> UPTOWNBONES, combo génial 
GURU 'VJ* ceaux n'hésitent pas à monter au 'y de Philadelphie, de m'avoir 


THEDEADMILKMEN 

"Soûl Rotation "/LP 
Hollywood Record s/im f»rt 
Allelluïa ! Merci, Richard Fravel I 
Le chanteur/guitariste des 
UPTOWN BONES, combo génial 
de Philadelphie, de m'avoir 


"jazzmatazz-Anexperimental créneau. La production est balèze, confirmé que les DEAD Ml LKMEN 

fusionofhip-hopandiivejazz"/LP K?) bien adaptée au style du groupe, étaient toujours en vie. Eh oui I 

Empir^Chrysalis cela s'écoute sans déplaisir, les (^7 Mêmesicetalbumestsortil'année 

Je ne sais pas ce que devient paroles sont toujours aussi dernière, il est plutôt difficile- 

GANGSTARR, mais ses membres intenses, pas trop prétentieuses, ftV comme ses 6 prédécesseurs - à 

s'éparpillent... Remarquez, on va mais toujours présentes comme 0 ^ atteindre. Les Défunts Laitiers 


paroles sont toujours aussi 
intenses, pas trop prétentieuses, 


dernière, il est plutôt difficile - 
comme ses 6 prédécesseurs - à 


elle2morceauxhveissusdesdeux s'éparpillent... Remarquez, on va mais toujours présentes commeatteindre. Les Défunts Laitiers 
précédents LP's (indispensables) : pass'enplaindre:sic'estpournous étant le fer de lance du groupe (comme disent les maudits bapt- 

c'est chaud et énergique I Notez pondredes albums pareil ! Guru a depuis déjà de nombreuses zèmes de canadziens) ont choisi 

que ce mini-LP devrait vous être décidé de s'entourer denombreux années ./P celtefoisci-surprise !-TedNiceley 

venduàtoutpetitprix!Nasfy/ay/A mus/oenspoursonalbum,destars (FUGAZI, mais aussi le dernier 

t du jazz et de l'acid jazz (comme la 'j** JORDANM1NNESOTA ^ Nwar dez) pour la production. Se 
chanteuse des B RAND NEW H EA- ML "Sensualconfettistorming"/LP seraient-ilsdurcis?QuenennilEn 

_ VIES ou RONNY JORDAN). Le ^ Roadrunner fait, leur côté un peu funk (beau- 

bagetruck"/maxi 3 titres résultat est très intéressant: du rap JPL Ce groupe est à consonance 70's, coup de cuivres sur cet album) est 

Boner/LeSilencedelaRue (V) cooletbiensûrhyperjazzy,dansla yjt un mélange de psychédélisme et fvî plus présent (un peu comme sur 
Pour lesréfractairesà la pop, voilà lignée DREAM WARRIORS ïfy de métal fort prenant. Bien sûr le Beelzebubba) ; et ils n'ont bien sûr 

l'arme absolue. Alors que HEL-^j (remember My définition of côtérevivalhippieprendledessus < ^ 3> pas oublié de nous faire marrer. 
MET.UNSANEoulesCOWSoccu- JL boombastic jazz style 1), ou, plus jv? et bizarrement cela n'est pas pour j\g Impossiblejsourmoid'êtreobjectif 

pent justement le haut de l'affiche, actuel, DiGABLEPLANETS;etsur- nousdéplairejparcequejustement* 1 ??^ tellementjelesaime.DésoléIMais 

il ne faudrait pas oublier le trio de touten (partie joué. Dommage que e£/U lesmembresdeJORDANMINNE-^2, si uncroisemententrelesBUT- 

San Francisco dans les grands ce soit seulementen partie, la ryth- ** SOTA ne prennent pas les recettes THOLE SURFERS et... qui au fait? 


San Francisco dans les grands ce soit seulementen partie, la ryth- SOTA ne prennent pas les recettes THOLE SURFERS et... qui au fail 

nomsde la noise. Car avec un maxi mîque est elle toujours samplée préétablies, à la lettre, ils savent dfb voustente,alorscetalbumestpour 

pareil, ce serait dommage 13 titres (Max Roach et Dave Holland ne s'adapter à leur éjxjque. J'en veux vous. Nastyjay/A 

Accords & A cris ! - saison 93 57 












C/O : P.O. Box58152, WA 

Philadelphia,PA,19102-8152 Kfo 

u - sa ’ Wi 

DIEHAUT K 

"Headon"/LP jgri 

WSFA/NewRose k?H 

On savait que les membres de DIE 

HAUT avaient des relations, mais 

quandàréunirunetelleribam belle = 

de gens intéressants... jugez vous jjrçD 
même : Kim Gordon (SONIC ÏK 
VOUTH), Cristina (BOSS HOG), 

Blixa Bargel (E. NEUBAUTEN), 

Lydia Lunch, Alan Vega, Debbie 
Harry, les membres du GUN r—-, 
CLUB, tous y vont de la chanson- l«P 
nette sur ce troisième album du j^Q 
quatuorberlinois.Sil'onsepenche ig— 
sur le contenu musical de ce der- œ; 
nier,onremarquequelescomposi- igr 
tions sont toujours aussi efficaces L— 
tout en restant suffisamment jjÇO 
sim pies pour que l'invité chanteur 
puisse s'y exprimer pleinement. La 

musîque de DIE HAUT, c'est le 

bluesdes90's : urbain, glauqueet 
répétitif. Quand, en plus, Kid ^ 
Congo Powers et Lydia Lunch 
chantent en duo pour nous livrer 
une petite perle de chanson, tout jGf 
autrecommentaireapparaîtsuper- j— 

flu .Fredo/A Icc 

PAVEMENT ^ 

"Westing(bymusketandsex- [j^b| 
tant)"/Compil £*5 

BigCat/Semantic pz 

Après le succès de leur superbe |}^D 
Slanted & Enchanted, et le maxi IjSrj 
non moins génial Watery, dômes- _. 
tic, BigCat(sous licence Matador) [aÇ 
compile les premières sorties de 
PAVEMENT sur leur label bien e 

nomméTrebleKickeroulelabelde çc 

Chicago Drag City. Après un pre- 
mier titre très SONIC YOUTH rgg 
période "Confusion is sex", un 
second hyper pop, 21 autres mor- [$Ü 
ceaux se succèdent, nous permet- 
tant de découvrir de nouvelles 1 a*-' 
facettes (ou plutôt cachées dans ^ 

l'album)decegroupericain.llyen ^ 
apourtouslesgoûtsidesmélodies {«£ 

somptueuses, du feedback, du lar- 
sen, des morceaux minimalistes, jrp; 
Même si n'importe quel auditeur 
moyen du Sénile Bernard écoute 
aussi ça, ne passez pas à côté car jjâr 

cettecompileestunchefd'oeuvre. _ 

Nastyjay/A 

SWIRLIES S 

"BlonderTongueaudiobaton"/LP 

Taangl/SDLR r-? 

Après PAVEMENT (et avant SEBA- ^ 
DOH, pour garder l'ordrechrono- 
logique des sorties), continuons rg 
notre bavai I de défriche de cette o 
popdéjantéesivivaceauxStates.El 
c'est tant mieux. Les SWIRLIES |ïx 

annoncentlacouleurtoutdesuite: ^ 

pochette, titre, tout fait penser à 
PAVEMENT. La musique aussi jg 

d'ailleurs 1 En fait,si vousn'êtespas 

un fana de ce style, vous pouvez jj^ 
passerdirectementàWesting... de jgf 
PAVEMENT, à moins que vous ^ 
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soyezséduitsparlabellevoixdelà jgj 
chanteuse. Pour les autres, cette rg^ 
galette devrait vous satisfaire plei- jQÎd 
nement, notamment avec |$Ç 

quelques morceaux sublimes _ 

comme Park the car by the side of |X£ 
tderoac/{tiens luntitreàlaSUPER- jÆ 

CHUNK 1). Et en plus c'est chez g 
Taangl Nasty)ay/A lïc 

SEBADOH P 

"Bubbleandscrape"/LP 
[ CitySlang/WMD ^ 

j Et mon exploration du joyeux jjï 

royaume de la pop minimalisto- ® 
| bruitiste continue I Avec une jg 
valeur sûre, des maîtres du genre: 
SEBADOH (dont vous trouverez ® 

1 uneimmondeinterviewàquelque [fê 
\ pagedecetinfâmetorchon),drivés 
J par LouBarlow qui, profitant de ce [K 
ij que Jay Mascis ait le dos tourné, S 
i s'estéchappédeDINOSAURJR.Si | 
j je compte bien, c'est le quatrième jg 

H LP, sorti aux States chez Sub Pop 1 |j 

1 Comme quoi, ils font autre chose ci 
t quedugarageencemoment. Trêve L 
îl debavardagesinutiles:SEBADOH 

jj est grand, SEBADOH est fort. Les jÿ 
n morceaux sont joués nonchalam- rj 
j mentsurdesinstrumentsdésaccor- e 
)] dés, laproductionesthyperserrée | 

5J (ah, mon petit Jean-Mimi, ne me c 

faitespasdirecequejen'aipasdit, e 

j ce n'est pasduButch Vig, loin s'en g 
j faut l). Et puis de temps à autre, une = 

I perle pop se pose, tel le la goutte de jj 
] rosée tombant majestueusement jj 
i surlenénupharflottantdansleclair p 

J étang (c'est pas Phîl qui ferait des [ 
] phrases comme ça, hein îl) ; puis, j 
j| hop, de la disto I Way ! J'en veux i 
n encore(çatombebien,ya1 7litres). 
îl Par contre, c'est encore un disque | 
j qu'il faudra partager avec les i; 
i Inroc... ah ah ah, les In... ah ah, 

J désolé, j'arrive pas à dire le nom \ 

] (c'esttrop drôle 1 ); qui pensentque j 

c'est du grounge. J'en ris encore ! 
ij Nastyjay/A j 

| SQUAREROOTS ! 

îl LP I 

UnCd 1 0 titresqui nous arrive seu- 
t lemenl maintenant qui est donc 
îl unenouveautéen EuropelAvecun | 
jj skaqui parai I leu rsserapprochedu I 
n revivaletplusspécialementduska j 

-1 allemand... Je rapprocherais 
jj SQUARE ROOTS des LODGERS, 
avec ce type d'instrumental bien 
d! carré("Program zéro"... "Skarms" 

5] chez les LODGERS), et des 
influences reggae qui font de 
5] SQUARE ROOTS un groupericain 

5 j plus accessible dans nos contrées. 
UntrèsbonCd II? Pup's/A 

I 

j Compilation Britishskalive 

i "Ruderthanyou" 

j Receiver 93 

j Ben là, c'est ni plus ni moins que 

jj l'arnaquedumoisdemarsIEneffet, 

■* Trojan Rds (sous couvert de son 
I label Receiver), nous sert un 

I mixagede ses trois précédents II ve 
1 (celui des SELECTER, des SPECIAL 


BEAT etdesSPECIALS... sorties Cd $£) 
du pirate "Live in Manchester). Jurj 
Alors le seul intérêt est pour celui 
qui ne possède pas les 3 lives... ec 
Même à la limite Trojan, enfin 
Receiver, aurait pu s'en servir eè: 
comme Cd de promo ! Ce Cd ne jgç 
contient même pas d'inédits II [ït: 
[ Pup's/A 

! THESPECS Kg 

I "Changestothefevv"/LP ^ 

J SinbadRds 

j C'est marrant comme l'on peut jg 
J avoirdespréjugésfaceàunnomde ^ 
j groupe!! Car THESPECS, ça sonne yv 
i ska-hardcore... et bien non ! C'est jg 
J du ska jazzy et énergique, un 10 cr 
ij titres qui est tellement bien foutu, eï 
qu'il pourrait donner lieu à 4 ou 5 ig 
l] 45Trs, rien que des hits ! Toujours y 
jj mélodiques, toujours dansant et j$ 
j toujours des solos(piano/saxe/gui- jo 
îl tare)d'unetrèsgrandequalité!Du 
)J skabiencompleti Puf/si/A (*v 

îl LOONEETOONS | 

)J "Sixtracksampler"/LPK7 p 

3 ToohotRds 

=j Un très bon moyen pour faire jô 
îl connaissance avec ce groupe que ® 
5 cette k7 (qui n'est pas une démo, jÿ 

-î maisunk7officielleentirage!imité | 
"1 Dreflétantunnouvellejeunessedu 
ri skaanglais.Mélangedeskarevival | 
J et d'emprunts à Z-TONE et MAD- g 
5j NESS (ne serait-ce que pour la B 
gj pochette !I), voilà de bons titres jj 
^ comme "I don't think so" pour un jj 
P| gro u pe qu i p rend I ar el ève ! Pup's/A | 

S BOBMARLEY 

fc-1 "Songsoffreedom"/coffret4CD i 

|5j Island I 

—i Le mois de mai est le meilleur jj 
^ moment pour vous parler de la sor- n 
p) tie d'un coffret de 4 Cd. "Songs of 11 
Kj freedom"estunhommageàRobert | 
^ NestaMarley, décédé maintenant 
R depuis presque 12 ans... Ce coffret {, 
sous-titré "From Judge not to f 
H rédemption song", de son tout pre- , 
£)j mierskaàsontoutdernierhymne! 1 

§ Ce sublime et ultime coffret (série J 
limitée et numérotée) se présente j 
^5] comme un livret de luxe de 65 
R pagescouleurssurpapïerglacéoù j 
foisonnent photos inédites de 
Pi toutes les époques (du rude boy au 
ÿrj rasta), des textes historiques (avec 
i=j même une interview de Derrick 
(PJ Morgan qui raconte les débuts de 
jR Marleyen 1962 lorsque le Derrick 
— Morgan présenta le Bob à Leslie 
SR Kong... et qui donna le premier 
jg~i single de Marley : "Judge not", 
2-1 donc sur Beverle/s Rds ah ah III 
jp] contient aussi des commentaires 
1*5 ultra instructifs sur chacun des 78 
— morceaux qui composent cette 
jP anthologie. Alors ces 4 Cd's impli- 
quent dont 4 époques, le premier 
^ Cdestdédiéauskaetaurocksteady 
BPj naissant (carrément 24 titres) avec 
des trucs quasiment introuvables, 
tels"Busdemshut"(unskasortitsur 
PI Dynamic-Tuff Gong) ou "Back 


oui", sans parler de toutes les VO 
ska("Stiritup.J. LedeuxièmeCd 
est bourré d'inédits rock steady et 
Early reggae ("Screwface", "lick 
samba"...) et de titres démos, 
commecetenregistrementde 71 à 
la guitare acoustique où Marley 
nous fait un medley de "Train to 
1 glory", "Drew drops", Guava 
[ Jelly". Le troisième Cd est la 
1 périodederootsclassique(75/78). 
j Là encore, ça déborde de versions 
j longues, de mixages ou d'enregis- 
j trements inédits... Le dernier et 
quatrième Cd reflète le Marley 
] d'aujourd'hui,peut-êtrepluscom- 
j mercial, mais définitivement ins- 
\ tauré... là aussi, on retrouve des 

îl inédits et des versions différentes, 
n En conclusion, on a là le musl du 
î! tout Marley, la chose la plus com- 

)] plète à ce jour et probablement 
^ po ur I on gtem ps. Pup 's/A 

>1 THESELECTER/THESPECIALS 

3 "live"/LP 

^ BBC-Radio One/Windsong-BBC 
î! 2 concerts sur un même Cd, voilà 

)J une chose qu'elle est bien 1 Tout 
a d'abord, celui des SELECTER (25 
=j mn) enregistré le 5/12/79, 8 titres 
qui donnent donc un superbe 
aperçu des SELECTER originaux. 

-* Puis les SPEC1ALS (80), plus clas- 
51 siques au vu de leurs nombreux 
-î lives et avec une pêche jamais 
21 démentie : Nutty Sound 1 Un seul 
pj reproche : que les finales des mor- 

§ ceaux soient interrompues 
(applaudissement coupés net), 
pj m'enfin ! Pup's/A 

jS THEFRITS 

Pl "Littleidiots"/LP 

q| PorkPie 

Â Evidemment que je vais vous en 
2 ! dire du bien de cet album puisque 
pj THE FRITS est un de mes groupes 
revival préféré... et d'autant que ce 
pj 3 °lptientlarouteplusquejamais! 
R Riched'influencesallantdelasoul 
^ auxSPECI ALS (avecun hommageà 
Pj peine voilé au 3 3t "More spécial s" 
Rj etavecuntitrecomme"Themosti 
hateisyou").Sansparlerdusonde 
P| labatterie-caisseclairehyperten- 

p] due 1 - typiquement SPECIALS. 

§ Bref, c'est à la fois hyper carré, 
hyper dansant et hyper innova- 
jp| teur... et pour les inconditionnels, 

0 une reprise du "Je t'aime" de Judge 
Dread en bonus i Au trombone \ 
j$5j Pup's/A 

THEBUSTERS 

j^j "Deadoralive"/LP 

=\ Weser Label 

îpl Le voilà ce nouvel et troisième 
jpj album de BUSTERS H Eh bien, je 

suis au regret de vous dire qu'il ne 

Ap tient pas vraiment la route et ses 
promesses U Musicalement, c'est 
mou... ce n'est pas le rythme de 
l'ambiance explosive auxquels 
nousavaienthabituélesBUSTERS. 
rr-i Et puis les textes sont plats et 
flasques, parfaitement à l'image 


des USAd'où reviennent, avec cet 
Ipen poche, les BUSTERS ! L'hori¬ 
zon des BUSTERS est ainsi réduit à 

la cocaïne, les hamburgers et la 
police US. Sur un titre, ça passe 
mais sur un 33t, bah tant pis ! Dead 
oraliveî! Pup VA 

THEGAYLADS 

"Afterstudioone"/LP 
Métronome Rds 

Assez étonnant ce Cd 14 titres 
puisqu'il nousarrivecommeçasur 
un label des plus mystérieux (dont 
c'est la première référence), mais 
avec un logo qui rappelle directe¬ 
ment Clancy El lies (et ses labels 
New BeatetSoul Beat). Bref,entout 
état de cause, 14 bons rock steady 
du meilleur crû, plein à craquer de 
hitsquiformenticilapluscomplète 
approchedesGAYLADS ! Pup's/A 

KINGAPPARATUS 

"Hospital"/maxiCD 

RawEnergyRds 

Un Cd de 4 morceaux décidés à 
présenter nos canadiens ska et leur 
album "King apparatus" dont ce 
"Hosptital Wainting room" sert de 
titre phare ! Pour un ska classique, 
mais presque texan... genre les ZZ 
TOPS en ska ! Les 3 autres mor¬ 
ceaux optent pour le même 
schéma : intro (hardcore) à la gui¬ 
tare, rythme ska très pur, refrain 
accrocheur, donc en fait, un 
mélange de N-Y CITIZEN/TOAS¬ 
TERS. Pup's/A 

REVERENDHORTON HEAT 

"Theful I custom gospe lsoundsof..."/t P 
SubPop 

Cerévérend làestvraimentallumé, 
son prêchi-prêchavauttout les ser- 
mons du monde, sa musique 
s'apparenteàdurockabillyspeedé 
par instant, mais toujours intense 
de toute façon. A découvrir sous 
peine de finir ses jours au paradis, 
cequecemonsieurlànevoussou- j 
haitepas,biensûr!/P 

FISHBONE | 

"Giveamonkeyabrain..."/LP 1 

Columbia J 

Cet album 12litresesttoutsimple- 
ment merveilleux, même les mor¬ 
ceaux les plus accessibles au plus 1 
grand nombre sont géants. 
Quelques perles émergent de ce 
fatras, entre autres "Servitude" et 
surtout "The warmth of your 
breath", sorte de compromis entre 
du ska et du hardcore taré. Le reste 
est assez funk, voir légèrement i 
métallisé, la production est ' 
fameuse, à recommander à ceux j 
qui comme nous, avaient été déçu j 
parl'avant-dernieralbum./P : 
C/O FISHBON E Family Hood: PO [ 
BOX 351444, Los Angeles, 
California,90035, USA. j 

LESSEMINOLES h 

"Vertigo'/LP i 

FéroceMarquise/UncontrolledRds yj 


j CepremieralbumdesSEMINOLES 
i està notre humble avis ce qui pou- 
1 vaitarriverdemieuxaurockchanté 
jj enfrançais.Leniveauatteintsurcet 
lp entérine nos doutes sur ce style 
jj là, les mélodies de voix sont tra- 
î vaillées, les paroles assez poé- 
^ tiques et la musique produite de 
îl main de maître par Sox, le batteur, 
jj est juste comme il faut. Cet album 
t ne fait pas partie d'un phénomène 
îl demodeetc'estaussibiencomme 
)j ça (à signaler que les morceaux de 
n ceCdnesontpaslesmêmesquesur 
^ la démo, d'où l'indispensable 
i| achatsdecesdeuxsupports). 
n C/O jean-Luc Charasse, Les 
J Andrivaux,24650Chîmcelade. 

j 

COLDWATERFLAT 

î) "Listen"/LP 

j BitterSwett/PIAS 

n Trio basé dans le Massasuchets, 
i COLDWATERFLATdonnedansla 
j pop héroïque, forcement mélan- 
i colique, loin des préjugés. Je me 
j garderais bien dedécrier touteten- 
J tative pour plaire sans pour autant 
j tomberdanslecredocommercial. 
j Cet album 10 litres vaut surtout par 

I l'intensité de ces atmosphères, 
j feintes ou pas, cette démarche 
i mériterait d'être signalée, mais 
J c'est vrai que ce n'est pas ce que 
j l'onécouteencemoment ...// 3 

j C/O Pau Janovîtz, S Niantic St 
j Medfield,MA02052, USA. 

] 

n FRONTENDLOADER 

II "Allstarjam"/maxi5titres 

j] Survival/PIAS 

i Ce Cd 5 titres est du rock australien 
J se rapprochant plus de NURSERY 
>J CRIMESquedeMIDN IGHT OlLou 
| INXS. Les mélodies sont efficaces, 

! elles vont droit au but. Sinon, ces 
I morceaux sont assez différents les 
I uns par rapport aux autres. Bien 
produit, l'amalgame s'effectue 
sans réticence, cela met de bonne 
humeur,alorsn'hésitezplus!/P 

THECOSMICS 

"Morelove712" 

CosmicsRds 

B ten moi, je suis déçu par ce4 titres 
(3 morceaux + une version) des 
COSMICS H Non pas parce que I 
cette galette est infecte... Bien au 
! contraire II Ce sont de superbes 
' reggae (rock steady avec un son 
I bien roots). Mais les COSMICS on 
I les attendait dans un ska très pur 
auxracines...Avecsoiosetthèmes, 
rythmes secs et chaleureux ! Tant 
pis i A noter tout de même une 
bonne composition de John 
Shipley... rappelant les SPECIAL 
AKA! Pup VA 

THEGRIFTERS 

"Onesockmissing'VLP i 

Southern I 

Ce groupe est taré, le doute à 
l'écoute de cet album n'est plus , 
permis,ilspratiquentunemusique I 
noise déjantée fort dissonante, (j 


sansréeileantécédents.GRIFTERS 
1 prend les jambes à son cou et nous 
| assèneen2temps,3mouvements, 

I une baffe monumentale. Ces 14 
titres originaux sont uniques dans 
j leur son (excellent d'ailleurs). 

N'hésiterpasàgarnîrvotretableau 
I de chasse de ces lascars, car sinon 
j c'esteuxquivousaurontl/P 
| c/o The Grifters, Shangri-La. Inc : 
> 191 SMadison Avenue, Memphis, 
] TN38104,USA 

! CIRCUSLUPUS 

] "Solidbrass"/LP 

j Dischord 

Dischordestun label particulier, il 
(ne sort que des groupes de 
j Washington et la qualité de ces 
' combos est bien supérieur à la 
j moyenne. Pour preuve cet album 
i deCIRCUS LUPUS, qui passera 
peut-être inaperçu, ce qui serait 
[ dommage vu le talent dont ils font 
preuvetoutau longdes 12 titresde 
ceCd.Unopusproduitdemainde 
I maître par lan Mac Kaye en per¬ 
sonne, le révélateur de l'énergie 
déployée lors de cet enregistre¬ 
ment. Les compositions sonttoutes 
plus intenses les unes que les 
autres, l'ambiance décrite vaut 
j tous les discours de louanges du 
; monde.Cetalbumvautquel'onlui 
I jette plus qu'une oreille attentive, 

| ça on pensequevous l'aurez com- 
[ prisl/P 


©ri LUNCFISH 

j^D " Rai nbows from atoms"/LP 

«5 Dischord 

= Voici le deuxième album de ce 
jXPj groupemaniantlapopmusicd'une 
Üfoj façon assez malsaine, ce concept 
j-—-, se rapprocherait volontiers des 
lA*-)| vagues soulevées par des groupes 
j£jl comme HOLLY ROLLERS, GiRLS 
^ AGAINST BOYS, voir BARKMAR- 
Q—l KET... Ces 11 titres s'inscrivent 
j*T] intentionnellement dans ce 
schéma et il va sans dire que cela 
m nous enchante particulièrement, 
l'ambiance tissé patiemment nous 
==■ dévoilequelques reflets hargneux, 
rP retenus difficilement par 
J£)j moments, produit judicieusement 
par lan Mac Kaye et enregistré en 2 
g-j joursaulnnerEarStudiobiensûr!/^ 


I MERCURYREV 

J "Boces"/LP 

j BeggarsBanquet 

i Le psychédélisme naturel qui res- 
‘ sort de chaques productions de ce 
i groupesdeBaltimoreesticimagni- 
fié, admirablement produit, réin¬ 
ventant du même coup une 
I tentative"noise" royalement inter- 
I prêtée, accompagnée ici ou là 
I d'instruments à vent. MERCURY 
j REV est sans conteste l'un des 
grandsgroupesde la décennie,cet 
, album est un sommet, difficile- 
I ment approchable, tant l'origina¬ 
lité présentesemblenaturelleavec 
un soupçon d'extravagance qui 
nous charment les oreil les et cette 


professiondefoiinscritesurlelivret 
: i loveN. Y. Qui en douterezmain- 
tenant?Certainementpasnousi/P 
c/o Mercury Rev, Po Box 66462, 
BaltimoreM.D.21239,USA 

PAINTEENS 

"Destroymelover'VLP 

TranceSyndicate 
Les groupes texans sont en générai 
(dans une veine noise, bien sûr) 
assez tarés, PAINTEENS, eux, sont 
inclassables : une musique noise, 
chantée par une voix féminine 
assez mélancolique. Cetalbum 10 
titresesttrèsintéressantcar inhabi¬ 
tuel, original sans vraiment l'être ; 
un plaidoyer à posséder de toute 
façon. Les morceaux sont dans 
l'ensemble assez différents les uns 
par rapport aux autres, tout en gar¬ 
dant il est vrai, une certaine conti¬ 
nuité qui nous fait reconnaître 
PAINTEENS au milieu des réfé- 
rencesdu mêmegenre, grâcepeut- 
être aussi à cet touche 50's assez 
subtile, que l'on remarque sans 
vraiment y faire attention, ce 
groupe est novateur. A posséder 
danstoutbonnediscothèquequise 
respecte./P 

c/o Painteens, Po Box 35709, 
Houston, TX77235,USA 

SUPERS UCKERS 
"Dead Homiez"/maxi 4 titres 
SubPop 

SUPERSUCKERS est un groupe 
punk, nous n'en doutons plus 
maintenant, ces 4 morceaux sont 
excellents, baignés par instants de 
références 70's, bien représenta¬ 
tives de l'univers actuel de ce 
groupe nord-américain. Aécouler 
sansplustarder./P 


DWARVES 

$5] "Anybodyoutthere"/maxi 4 titres 
SubPop 

|5J 4 titre puissants, intenses, 

§ basiques, assez classiques (punk 
70's).Acompilersurunek7aprèsle 
p epdeSUPERSUCKERS \/P 


SHIPOFFOOLS 

^0| "Closeyoureyes"/? 

*5] DreamtimeRds 

Voilà de la techno-dance quelque 
*21 peu atmosphérique où l'armada 
des samplers n'a d'égal que le son 
de basse surpuissant, compressé. 
nfil Un groupe que l'on pourrait rap- 
jjFjj procher de GGFH ou de certains 
morceaux de KONG, encore que î 

M/p 


M FUCAZI 

"lnonthekilltaker"/LP 
^5 Dischord 

Cette dernière production du 
&) groupe leader du label Dischord, 
^ est grandiose : la symbiose entre 
r^ri morceaux lents et rapides est par- 
££ÎI faite.Cetalbumétaitattenduimpa- 
jÆ-jl tiemmentpar beaucoup de fansde 
part lemondeetFUGAZI demeure 
pour beaucoup l'ultime référence 
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Ce trio rageur a certainement une 
dent contre quelqu'un tant la rage 
qui se dégage de ces 13 titres est 
intense ou alors i I s jouentpeut-être 
cela naturellement, la tête dans le 
guidon (ah le tour de france !) sans 
se poser de questions. Doit-on en 
conclure qu'ils soient profondé¬ 
ment revendicatifs ï La violence à 
l'état pur, la puissance à l'état brut, 
voilà en fait les deux maximes 
appropriées, cet album est un 
remède utile quand on sert les 
poings au fond de ses poches 
devant l'incompréhension géné¬ 
rale./? 

c/ojanitor Joe, 2752 BryantAve.S, 

| Minneapolis,MN 55408, USA 

| GUMBALL 

i "Supertasty'VLP 

I Columbia 

i Sur leCd, vous aurez aussi droit au 
ep "Wisconsin hayride" qui 
regroupe que des covers (5) de 
groupes ou personnes assez diffé¬ 
rentes musicalement. Cela va des 
DAMNED à John Mc Laughl in, en 
passant par BLACK FLAG ou FOE¬ 
TUS. Ceci dit, intéressons nous à 
cetalbum 12 titres, produitcomme 
leep 5 ti trespar Bulch Vig. Cet Ip est 
assez pop dans l'ensemble, avec 
quelques influences 70's, cela se 
rapprocherait plus volontiers 
d'une pop urbaine, guère mélan¬ 
colique. Nous sentonsaugrédeces 
morceaux, une certaine hargne 
non dénuée d'intérêt. Ce 12 titres 
est un bon compromis entre de la 
noise music et de la pop music 
3 ricaine,cequi bien sûr, peux refré- 

!< ner certaines ardeurs, même si 

S l'ensemble des morceaux est pu is- 
sant, produitdans l'espritvou lu ./P 
■ c/o Gumball Ink, 1173 A second 

! Ave., Suit # 261, New York, N.Y. 
10021, USA 

DOUBLENELSON 

"Mange,mange, mange"/LP 
Cobalt 

Voici l'un de nos groupes français 
préférés,celrioorigînairedunord- 
ai est est toujours présent malgré le 
I lourd anonymat qu'ils ont a porté 
^ (peut-êtreest-cevoulu ?). Leur der- 

I nier album est encore un mélange 
de sons, de guitares saturées, de 
voix tantôt féminines, tantôt mas¬ 
culines, décris divers. La produc¬ 
tion de cet album est bonne et ils 
mériteraient d'être plus reconnu 
dans ce paysage noise qui com- 
Jl menceàémerger en France. Ces 15 
m morceaux sont là plupart du temps 
H chantésenfrançaisetcecisansque 
H cela puissenuireen quoi que soit à 

|l laqualitédecetalbum./AT 

^ c/o MAARC/Double Nelson, 10 
jB rue Persling, 54400Longwy 

GIANTSAND 

j&l "Centerofuniverse"/LP 

H BrakeOutRds 

a Quelnefutpasnotrejoîededécou- 
vrir ce groupe que nous connais- 
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de!'undergroundhardcore,même iS 
si leur musique est beaucoup plus jg 
variéemaintenant.Leursidéauxse Æ 
résumenttoujoursau slogan "Doit jÆ 
yourself", ils n'ont besoin de per- Çf 
sonnes, genre grosses Cie disco- 
graphiques, et on pourrait @ 
maintenantdire"Doitalone",sans ]g 
oublier bien sûr le soutien de per- w 
sonnesquipartagentleursconvic- ra 
tions. Cet album résume à lui tout 
seull'engagementprisparcequa- 2 
tuor, un mélange de hargne et de 
réflexionelpuisàl'intérieurduboî- L 
tier (Cd), cette maxime : "i will not Ë 
lie", résume à elle seule tout ce Tg 
qu'onvientdevousdire./P 3 

STRAWDOGS 5 

"Twistedwheel"/LP ^ 

ViciousCircleRds H 

Cequatuor bordel ai svientdesortir u 

là, grâce au label montaibanais fi 
Vicious Circle (division du zine A 
Abus Dangereux) leur première a 
véritableproduction,c'estàdireun J* 
Cd 5 titres (dont la reprise "Kissoff" h 
de VIOLENT FEMMES), cequintu- 
pléproduitparKidPharaonesttrès b 
pop dans l'ensemble. La voix res- fl 
semble par instants à Morrissey, la k 
musique peut être taxée de noisy- fi 
pop et d'ailleurs le morceau ]] 
"Twisted wheel" et sans aucun le J3 
leader de cette fournée, un quintu- jj 
plé convaincant, assez mélanco- ^ 
lique et quand même assez i 
classique. /P j 

COWS I 

"Sexypeestory"/LP J 

AmphetamineReptile/Semantic * 
Voici un grouped'alluméau doux c 
nom, ferdelancedulabel noisepar Jj 
excellence : Amphétamine d 
Reptile. Leur quatrième album est b 
un amalgame de son tous plus ou - 
moinsconseillés...guitaresvocifé- n 
rantes , malaxées sans appréhen- J] 
sionparcesagréablestarés.Enfait, 5 
cet album est indispensable pour \ 
comprendre ce que signifie le \ 
terme noise quand on parle de J 
musique. Il nous permetderedou- j 

teruneprestationscénique,déplus » 
il est enregistré par lan Burgessqui j 
en matière de son en connaît un t 
rayon (BIG BLACK, SLOW JAM, | 
LES THUGS....) A conseiller | 
comme thérapie aux dépressifs 
pour qu'ils puissent enfin corn- | 
mettre le geste fatal 1/P 

HAMMERHEAD 

"Ethereal ki 11 er"/L P 
AmphetamineReptile/Semantic 
Nousespéronssincèrementquece 
trio saura trouver un écho favo¬ 
rable auprès des gens concernés 
par une démarche musicale vio- , 
lente, aux ambiances malsaines, 
sans quiproquo. Ils le méritent 
amplement surtout que la sincérité 
transpirant au travers de ces mor¬ 
ceaux est réelle. A découvrir sans 
plus attendre au risquede passer à 
côtéd'untrèsbonalbum./P 


TAR EC 

"Clincher"/mini-lp7titres Rr 

Touch&Go ■! 

CedernieralbumdeTARrenferme |3| 
7 titres dont 2 live, à conseil 1er sans Sjj 
a priori. 7 morceaux tous plus ou ■ 
moins noise, exécutéset maîtrisés, H 
nousrappelantàtoutefinutilepour te 
ceux qui en douter que TAR est, et ■ 
resteral'îmaged'unlabel-Touch& 
Go,dontilssesontrécemmentrap- W 
prochés - et d'un son propre à g 
Chicago : noise, malsain, sans ra 
concession./P ■ 

c/oTar, Po Box 477315, Chicago, |j| 
Illinois, 60647, USA 

THECUNTS 1 

"Lookout"/LP/PravdaRds 
"Adecadeofun78/88"/compila- É| 
tion/DisturbingRds p 

Sorti sur deux labels différents, ces K 
deux Ip's de ce groupe de Chicago p 
sonnent assez garage-punk dans g 
l'esprit. Ils dénotent un esprit I 
basique assez envoûtant, les w 
paroles sont très funs, voire H 
quelque peu ironiques. Ils ne se S 
prennent pas au sérieux et c'est £ 
biencequiimporteleplus. ■ 

c/oDisturbingRds,3238S.Racine, 5 
Chicago, lll inois60608,USA S 

I 

THECR1VITS | 

"Pressure..."/LP S 

OldWorldRds | 

Originaire des Pays-Bas, ce qua- | 
‘ tuor reprend deux titres sur cet g 
album, l'un de JUDGE, l'autre | 
I d'UNIFORME CHOICE, d'où la j 
1 filiation straigh évidente qui pré- g 
f vauttoutaulongdes12titresorigi- 
j naux de ce groupe de Rotterdam. 

| Cela va vite, et c'est du pur hard- 
coreavec il fautbien lereconnaître 
un chant mélodique fort intéres- 
j sant, le morceau "Sometimes i 
: close myeyes" étant le sommet de 

cevinyle,valantàluiseul!'achat. | 
! Sinon "Pressure..." annonce bien I 
1 la couleur, ces 14 morceaux sont j 
| tout le temps sous pression, sans 
| perdre haleine une seuleseconde. 
i /P c/o Jeff V/D WAL, Jaffahofôl, 
j 3061K2, Rotterdam, Hol land 

) ARCWELDER 

j "PuirvLP j 

Touch&Go | 

(j 13 titres noisy-pop versant améri- j 
u cain,c'estàdireaveciecôtétaréen 
r plus, même si c'est vrai que cet 
P al bu m est assez mélanco! ique par 
3 moment, nous préférons nette- 
p ment la face A et ceci d'abords 
h parcequelesmorceauxsontmoins 

fi pop et ensuite parce que certains 
g comme "Truth" ou "it's a wonder- 
t fui lie" sont tout simplement 
r enchanteurs./? 

? ç/o Arcwelder, Po Box 2726, Loop 
ÿ Station, Minneapolis, MN55402, 
3 USA 

h JAN1TORJOE 

d "Bigmetalbirds'VLP 

S AmphetamineReptile/Semantic 
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sionsquasimentquedenom.Avec 
panache l'erreur fut réparée, et 
quelleerreur! Lesl StitresdeceCd 
sonttoussi mplement mervei I leux, 
l'amalgame noise-pop-country 
fonctionne à plein rendement, les 
choeurs et la voix principale sont 
émouvantsà souhait. Cegroupeest 
à découvrir au même titre que 
SONIC YOUTH et consorts, 
l'ambiance décrite est intense, 
sans réelles difficultés et sans vils 
artifices. Howe Gelb est un leader 
sans failles, producteur de cet 
opus, accompagné de musiciens 
rigoureux donnant leurs pleines 
mesures à cette partition ori gi nale. 

/P 

c/o Amazing Black Sand, 2509 N 
Campbell, Box 202, Tucson A2 
85719, USA 

CHRISTBAIT 

"Yeast"/LP 
DrJimRds/Media7 
Sorti il y a quelque temps sur un 
label minusculedu nom de Doctor 
Jim, ce groupe australien nous pro¬ 
pose là une découverte ma foi fort 
intéressante. 7 Titres assez courts 
dans l'ensemble, mais véritable¬ 
ment furieux, alternant une 
influence Roi I insen pl usmal saine, 
à un gr i ndcore sau t i I lant (su r 2 mo r- 
ceaux). L'Australie, apparem¬ 
ment, est et restera une terre de 
contraste avec des groupes aussi 
' différents que les HARD ONS, 
NEWCHR1STS,CELIBATERIFLES, 
MIDNJGHT OIL, BORED.... et 
maintenantCHRISTBAIT,etc./P 
c/o Dr Jim Rds, Po Box 45, Clifton 
hill,3068,Australia 

THE VACANT LOT 

"Becausetheycan'VLP 
Cargo Rds/Media 7 
Un rien pop, ce quatuor new yor- 

kais...Musicalementspeed,ces12 

titres rappellent SNUFF, les belles 
mélodies sont présentes et 
l'ambiance est guillerette. A 
conseiller aux fans de popcore, la 

vitesseesté!evée,maisl'espritreste 

pop, lorgnant plutôt du côté de 
l'Angleterre que du MONSTER 
MAGNET parexemple./P 
c/o The Vacant lot. Box 1 300, 
Cooper Station, New York, N.Y, 
10276/1300, USA 

THEFLUID 

"Purplemetalflakemusic"/LP 
Hol iywood Rds/WMD 
Considéré à juste titre comme les 
parents pauvres de l'écurie Sub 
Pop, TH E FLUID s'en est al lé sur un 
label cal iforni en : Hol Iywood Rds. 
Ils nous décrivent toujours cette 
même ambiance rock speedée, un 
peu à la manière de COSMIC PSY- 
CHO en moins brutal et certaine¬ 
ment en plus mélancolique. On 
trouve par fo i s les m orceaux u n peu 
longs, même si c'est vrai que les 
mélodies se retiennent habile¬ 
ment, un album 100 % rockn'roll 


sans aucun cl iché, efficace et 
rageur ./P 

c/o The Fluid, Po Box 13241, 
Denver.CO.80201 ,USA 

FRONTENDLOADER 

LP 

Survival 

Le mini Ip "Al I star Jam" nous avait 
déjà mis en appétit, voici la confir¬ 
mation de leur style hybride. On 
retrouveavecentrainsurcetalbum 
de 14 morceaux, une cohésion 
pop-thrash-metalquiest d'ailleurs 
très bien exécutée. Les morceaux 
sont tous complémentaires et la 
sauce prend bien. Il fautdéfinitive- 
ment mettre ses préjugés au pla¬ 
card, car le mélange d'une voix 
mélodieuse avec une musique 
assez speed peut surprendre dans 
l'interprétation. Ce groupe austra¬ 
lien estàsuivrede prés etc'estvrai 
quenousaimerionsbienlesvoirsur 
scène./P 

c/o Survival Music, Suite 6, 79 old 
south head road. Bondi Junction, | 
Sydney NSW2022, Austral i a 

YOUNCGODS 

"Liveskytour"/LP 

PIAS 

Cetalbum iivedesYOUNGGODS 
fut enregistré à Melbourne en 
Australieetcele30mai92lorsdela 
tournée promotionnelle du Ip "TV 
sky". En fait, cetl p est plus ou moi ns 
unecompilation de titres des diffé¬ 
rents albums paru et cela n'est pas 
plus mal. D'ailleurs, l'on retrouve 
avec plaisir des titres anciens tou¬ 
jours aussi violents, ainsi qu'un 
"Summereyes"de13'40mn.Uyen 
a pour tout les goûts, cela permet 
donc de découvrir les multiples 
facettes de ce trio novateur. Pour 
ceux qui ne connaîtraient pas 
YOUNG GODS, cet Ip est un bon 
début à toute connai ssance tant la 
multiplicité des différents styles 
abordés est grandiose, car bénéfi¬ 
ciant toujours de cette touche 
ultime qui nous fait aimer ces hel- 
veteslà./P 

c/o Patrick Jam mes, 283 fbg St 
Antoine, 75011 Paris 

FEARFACTORY 

"Fearisthemindkiller7maxi6 

titres 

Roadrunner 

Ce Cd 6 titres ne regroupe à une 
exception près quedes remixes de 
titreparu sur l'album"Souiofanew 
machine". Les titres sont donc la 
plupart du temps plus longs et ver¬ 
sent dans une mixture techno¬ 
dance, pasdésagréabiedu tout. Les 
grosses guitares sont heureuse¬ 
ment toujours présentes et la sur¬ 
prise vient surtout de l'agrément 
des samplers et autres beats élec¬ 
troniques. Nous vous conseillons 
tout de même l'écoute de l'album 
ne serait-ce que pour découvrir 
d'abord les morceaux originaux 
avantcettetentativefortréussie./P 


1SCREAMFEEDER 

"Fingers&Toes'Vmaxi 3 titres 
Survival 

Cet ep 3 titres est une production 
puissante, une musique pop-rock 
violente assez bien interprétée et 
diablement efficace. Les 3 titres 
sontd'assez bonne facture. A noter 
aussi la cove; d'un titre d'Elvis 
Costello (Olï s Army), et l'on 
vous aura tou- .>nfier sur ce trio 
austral ien./Pc/o icream feeder, Po 
Box 565, Paddinqton QLD 4064, 
Brisbane,Aui ia 

^ATH 

"Individu .oughtpalterns"/LP 
Re ; Ty/Roadrunner 
Ce noir de DEATH est un bon 

albun tal mixant diverses 
influencesthrash progressives. Les 
titres se tiennent bien malgré 
quelques solis inévitables pour le 
style. Cet Ip vaut une écoute atten¬ 
tive, ne serait-ce que pour le jeu 
technique de ses auteurs. Les mor¬ 
ceaux sont teintés d'un lyrismequi 
pour nous, pauvre néophytes, est 
acceptabledansl'ensemble./Pc/o 
The Death fan club, Po Box 
300.244, Fern-park, Fl 33730- 
0244, USA 

MORBIDANGEL 

"Covenant"/LP 

Earache/WMD 

On n'a pas été spécialement déçu 
par cet Ip de MORBID ANGEL, 
même si leur finesse n'est pas leur 
premier gage de quai ité. Ce death - 
métal là ne nous affole pas outre 
mesure, par contre, remerciez les 1 
gens de LAIBACH dans leur 
"thanks" est une blague d'assez | 
mauvais goût que nous tenions à , 
signaler. /P c/o covenant of death, 
Po Box 8307, Tampa, Florida * 
33674.8307, USA I 

! 

CATHEDRAL | 

"Theetherealmirror"/LP j 

Earache/WMD ] 

Voilà un album très bien produit i 
avec une jacquette somptueuse et 
qui musicalement passe plutôt j 
bien. Maisvoilà, tout n'est pasrose l 
et quelques griefs obligés doivent \ 
être cités. Le premier concerne la J 
longueur des morceaux : au bout 
d'un moment nous décrochons 
véritablementdeplussilessolisde ' 
guitares viennent s'y mêler, cela I 
devient franchement insuppor¬ 
table. Pourtant l'osmose musicale 
rock progressif-thrash et voir j 
mêmenoise,marchedeconcert,le . 
lyrisme peut aussi à la longue fati¬ 
guer les quelques néophytes de ce ] 
genre musical. En clair cet album j 
est à conseiller aux fans métallos, 1 
ceux dont les cheveux longs et la t 
vue basse enrichissent certains fi 
hurleurspatentés./P i 

THECHEVELLES i 

"Gigantic"/LP 5 

Survival ï 


j 10 chansons au format pop 60's 
évidentavec le son actuel. Voilà le 
constat établi pour ce groupe aus¬ 
tralien sympathique qui joue de 
bellespop-songs rappelantpar ins¬ 
tant HOODOO GURUS. Leurs 
morceaux sont assez enlevés, 
rapides, sans dénaturer le charme 
discret et la candeur révélée. De la 
pop fruitée, agréable à entendre... 
fP c/o The Chevelles, Po Box 346, 
Mount Hawthorn W.A. 6016, 
Australia 

SPRINKLER 

"Peer less"/maxi 4 titres 
SubPop 

Cet ep 4 titres s'inscrit dans une 
logique pop hargneuse bien en 
phase avec des groupes comme 
POND, ou même certains mor- 
ceauxcoolsdeTADouNIRVANA. 
Un ep à conseiller pour découvrir 
ce groupe prometteur, qui a 
d'ailleurs sorti un album que nous 
neconnaissonspas.../? 
c/o Sprinkler, 1267 South Cherry 
lakeoswego, OR.97034, USA 

DANDELJON 

"lthinki'mgonnabesick"/LP 

Columbia 

Voici legroupequi en Europeassu- 
rait la première partie de GUM¬ 
BALL. Ilssontuntoutpetitpeudans 
le même style que ces derniers en 
cequi concerne pour la rage, mais 
' se rapprocheraient plus de groupe 
comme SOUNDGARDEN ou 
STONE TEMPLE PILOT. Leurs 11 
morceaux sont assez violents, les 
mélod îesdevoi xvalentvraimenlle 
détour, bien sûr comme les 
groupes susnommés, une logique 
commerciale veut que ce style de 
combos soit appréciablepar lesfm 
ricaines.Cela nemedérangepassi 
l'émotion reste présente... c/o 
Mike Hardigkee, 245 East 58lh 
Street, suite9G NYC. N.Y. 10022, 
USA 

TONY 

FREDlANELLI/"Breackneck 

speed"/LP 

TOBYKNAPP/"Guitar 

Distortion"/LP 

Roadrunner 

Voici deux albums quasi instru¬ 
mentaux, fait par deux guitaristes 
ayantlemêmebatteur(RayLuzier). 
La technique et la production sont 
irréprochables. Le Ip de Toby 
Knapp est produit par Tony 
Fredianelli qui, comme un grand, 
seproduitlui-mêmesursonlp.Leur 
musique peut s'apparenter à du 
thrashcore, le tempo est en général 
assez furieux, et je vous avoue 
qu'écouter un album instrumental 
debout en bout, nemeditpasgrand 
chose. Par contre ces deux Cd's 
peuventregorgerdetitresàcompi- 
leravecd'autresgroupessurunek7 
pour les vacances, voilà une idée 
qu'elleest bonne!/? 
c/o Toby Knapp, 607 Florence, 


Sheridan WY82801 ,USA 

LES CADAVRES 
"L'artdemourir"/LP 
Bondage 

Cegroupefrançaisexistedepuisde 
nombreuses années, leur pun- 
krock chanté en français peut 
paraître à la pointe d'un mvt 
regroupant entre autres: LES RATS, 
LES SHERIFFS, CYCLOPE... En fait 
d'évolution, ils nous la joue tou¬ 
jours assez classique et on n'ose 
imaginer en France, le nombre de 
groupes du mêmecalibremusical, 
5i£5 non signés sur un label. Un Cd à 
conseiller aux inconditionnels du 
genre, à noter la reprise "Shot by 
both sides" de MAGAZIN E en 10e 
position, nostalgie quand tu nous 
tiens!/? 

INSTIGATORS 

"Newold now/Shockgun "/compii 
PeacevilleRds 

Le label anglais Peaceville a eu la 
délicieuse idée de compiler deux 
lp'ssortisen88/89surunmêfneCd 
et cela pour 30 morceaux. Punk 
dans l'esprit, ceci permettra aux 
gens ne connaissant pas le groupe 
de découvrir un quatuor myth ique 
au mêmetitrequeSUBHUMANS, 
CRASS ou RUDIMENTARY PENI. 
Ces titres sont bien représentatifs 
de la rageetdes revendicationsqui 
les habitaient alors. INSTIGA¬ 
TORS peut paraître maintenant 
dépasser, Iak76tiresprésenteavec 
le zine Vision (voirp.44)enestun 
furieux démenti. A vous de la 
découvrir et d'entendre l'évolu¬ 
tion d'un groupe qui existe depuis 
plusd'unedécennie./P 
c/o Instigators, Hudawi 
Community Centre, William 
Street, Huddersfieid, W. 
Yorkshire, HS 16 B6, UK 


SPLINTERED 

"Parapraxis"/LP 
Intel lectual Convulsion 
Originaire du Kent en Angleterre, 
ce quatuor est sans conteste une 
révélation. Leur Ip est sorti depuis 
quelques temps déjà, mais rien ne 
nous empêche d'en parler 
aujourd'hui. Leurmusi que s'appa¬ 
rente à u ne fusion punk-noise rap¬ 
pelant parfois KILL THE TRILL (le 
combo marseillais), avec ses ryth¬ 
miques saccadées et ses 
ambiances malsaines où la voix 
sertde faire val oir à la fu reur. Sur ce 
Cd, les 10 morceaux sont assez 
longs dans l'ensemble et dans les 
"thanks" SPLINTERED remercie 
HEABUTT et C1NDY TALK, ceci 
expliquant peut-être la mouvance 
de leur original ité et de leurs com- 
pos./P 

c/o Splintered, Po Box 63, Herne 
Bay, Kent, CT 6 6YU, UK 

TREPONEMPAL 

"Excess&overdrive"/LP 

Roadrunner 
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Ne changeons pas une formule 
gagnante, TREPONEM s'est 
adjoint comme support la filière %. 

suissehabituelle(F.Treischler...)et_ J 

celaleurporteratoujoursbonheur! \ A 
Cet album 11 titres est admirable- \ 
ment produ it, même si l'on ressent \_ 
parfoisunecertaineslinéaritédans -V 
lesmorceaux,maiscelaestaussila /■ 
force de ce groupe. Les rythmes f 
répétitifs sont cassés impitoyable-^ 
ment comme si l'explosion allait 
avoir lieu d'un moment à l'autre ! 7 

Leurmélanged'indus,dethrashest^^ 
toujours une recette qui fonc-^^H^ 
bonne,mêmesicelatendàdevenir tN* 
de plus en plus à la mode actuelle- /k 
ment. /P c/o Patrick jammes, 283 \ 

rue du fbg St Antoine, 75011 Paris 

TSUNAMI \À 

"Deepend"/LP QJ 

Simplemachines 7^ 

Créateurdeleurproprelabel,TSU- 
NAM1 nous dévoile ici 13 titres de A 
pur pop mélancolique avec cette 
petite pointe d'urgence qui nous A 
plaît tant. TSUNAMI, c'est un 
groupe mixte (2 garçons, 2 filles) M 
qui porte haut la bannière du rock [ 
indépendant aux US. Heureu¬ 
sement qu'il y en a qui croitencore X^ 
en ces vertus "do it your-self", car ^ 
ce groupe vaut beaucoup de corn- ? 
bosnord-américainsetanglaispis- fi 
tonnés,quieuxutilisentleprécepte /“ 
commercial comme une garantie C 
contre l'instabilité pécuniaire .../p ^ 
Simple Machine Rds, Po Box 
10290, Arlington, VA.22210- 
1290,USA ^ 

B1GCHIEF ^ 

"BrandProduct"/mini-lp6titres 

SubPop 

Ce Cd est presque essentiellement 
composé d'un titre remixé (Fresh ^ 
vines, extrait du Ip Face) dans un / ■ 
esprit crossover tendant parfois 
vers le rap, il y a aussi le morceau^^ 
"Cop Kisser"véritablebrulôthard-^J 
core. Sinon ce mini-lp est intéres- / 
sant,carnousfaisanldécouvrirquo^Oa 
BIGCHIEF n'est pas un groupe de^K 
manchot et on ne saurait que trop Ti 
vous recommander l'achat des 2 
albums précédents, puissants et 
délicieusement70's .IP \ ^ 

RANDOMKILLING 

"Welcome..."/LP 
Raw Energy Rds 'A 

Voici 21 titres du groupe punk Jp 
canadien. Des litres dans fi 
l'ensemble assez courts, avec une N 

reprisedu"Smokeonthewater"de H 

DEEP PURPLE complètement 
transformé. L'esprit est définitive¬ 
ment punk-rock, même si ils sont \à 
distribués au Canada par N 
Polygram, écrivez leur, cela leur J 
feraplaisir.../Pc/oRandomKilling, j 
65 Front St West Suite 011 6-42,/ 
Toronto, Ontario, M5J 1E6, 
Canada S. 

GGFH V 

"Disease"/LP 
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t Dreamtime/Peaceville w 

^Sorti sur la division techno-dance 
du label anglais Peaceville, cet x 

album du Global Génocide Forget . 

Heaven est une mixture techno \ J 
^quelquefois indus assez envoû- \ 
plante. Au gré des morceaux, vous 
'aurez droit au "Frozen heart mix", r- 
t puisau "Revenge mix", puis enfin r 
*au "Nightmare mix". Un duo à I 
^ l'imagerie GORE, truffé de sam-^ 
^plers dance et ce dans une» 
amb iance sombreetal éatoi re.. ./P 
J c/o GGFH, Po Box 17, DewsburyJ 
^W-Yorkshire,WF128AA,UK 

7YEARBITCH Z 

^ "Sick'em"/LP 

) C/Z Rds 

7 Comment chroniquer un Cd aussi \T 
r Dalèze, cesmorceaux sontdansun v 
| pur esprit garage punk (avec des / 
| pointes métal, à la HELMET). Les 7 
rythmes sontassez basiques, pous- - ^ 
i sésencelapardesguitaresquiarra- J 
/ chent la tête, le chant est un^ 
I.hurlement (bien maîtrisé) sans 
1 .concession et ces 4 Filles savent ce ' 
I qu'ils faut de puissance pour faire 
exploser les préjugés inévitables. 
y Leurviolencetransparaîtautravers 
^ de leur textes et sur cet Ip, elles Y 
J reprennent un morceau du groupe ^ 
^ ^anglais THATCHER ON ACID. 

Que vous dire de plus, sinon que h 
^ fi'écoute est la meilleure des solu-/’ 
/tions pour connaître, mais atten-C^ 
AiomPLAYITLOUDI/A 

C/Z Rds, 1407 E.Madison # 41, 

/ Seattle,WA98122,USA 

? DEITYGUNS 

> "Translinesappointement"/LP 

BigCat/Semantic r" 

kCe groupe lyonnais continue y 
l'aventure,aveccetalbumlà,com- \ 
^mencée avec le Ip Stroboscopy 
t (chez Black & Noir Rds), saufqu'ici < 
ni s se sont adjoint d'une bassiste [ 
y supplémentaire. La comparaison^ 
i avec SONIC YOUTH n'est plus J 
tout à fait justifié, surtout à cause 
? des mélodies de voix asse^j 
/ linéaires qui ne sont, il faut bien lev 
reconnaître, pas le point fort du ’ 
^ groupe. Par contre musicalement, 

) l'ambiance tissé est toujours aussi 
T [malsaine, la production de Lee\ 
r Ranaldo peut paraître guère puis- 
i santé vis-à-vis de leur premier Ip, ^ 
* mais en fait la vi olence est tou jours < 
présente même dan s les instantsde' 
t silence (eh oui 0 qui jonchent cer-^ 
k tains morceaux. L'intensité est 
I, réel Ie, même si on est un peu déçu 
I , par cet Ip., qui manque un peu de 
sincérité... (P c/o BigCat, Po Box 
1561 ,LondonNW64SW,UK 

[ FUDCETUNNEL 

"Creepdiets"/LP 
Earache/WMD , 

x Cetrio de Nottingham a su réaliser/ 
À\ l'assemblage punkcorethrash tout 
g.en créant des morceaux fort 
\ convaincant. Cet album recèle de 
: véritables perles, presque tous les 


i morceaux setiennentetlaviolence ^ 
r exprimée n'a d'égal que les mélo- 1 
diesdevoix fort intéressantes, bien v 

* enaccord(&Cris!)aveclamusique 
malsaine qu'ils nous exposent. \ ^ 

^ Encore un album à posséder \ 
^d'urgence! /P Y 

l NOMEANSNO / 

^ "WhydotheycallmeMr.HappyîVLP Q 
y AllernativeTentacles w 

^ Le pi us grand groupe canadien du V 
monde est aussi l'un des plus pro- 
J ductifs ! jugez donc : depuis le^ 
S dé but de ladécennie,un live, un LP’^B 
f avecjello B iafra, un album normal, U 
un LP avec les HANSON BRO- T 
*THERS, un single de reprises, 
y encore un single avec les HAN¬ 
SON... Et maintenant, en 1993, un V" 
r nouvel album (le neuvième, en \ 
| comptant le live et les HANSON Q 
\ BROS). On a toujours une petite / 
appréhension avant l'écoute d'un \ ‘ 
nouveau NOMEANSNO.Chaque J 
/ album place la barre tou jours plus m 
|,haut,etonatoujoursl'angoisseque j 
I, les papy s canadiens (largement un * 
I (Siècle à eux trois) ne surmontent j 
l'obstacle qu'ils ont eux-mêmes ( 
y ; érigé. Et puis après avoir écoulé 
^ : deux-trois fois l'album en son X 
r entier (10 morceaux, 1 heure) on ^ 
^ ; respire ; c'est toujours aussi 
BOOOOOON !!! Tantôt mélo- } 
^ idique ( Slowly Melting), violent / 

J (K/7/everyonenow),denseetsuffo- \ 

■ ! cant (The River), ou - comme tou¬ 

jours - hyper technique (sur 
y l'instrumental Happy Bridge), cet 
^ album est un chef d'oeuvre que ^ 
Y vous ne devrez manquer sous 
x absolument aucun prétexte... 

/ Nastyjay/P G 

THEHEADCOATS 

~77 "Heavenstomurgalroyd,even! 

L It'sTheeHeadcoalsKAIready)" 

* SubPop | 

LegroupedePapy(héoui,letempsw 

jk passe, regardez la têtedu monsieur^ 
( au dos de la pochette), Childish 
û chezSubPop,peut-êtreest-celà ln^ 
Eé début d'une reconnaissance en^ 
I dehors du cercle des fans de rock 
^ garagestrictosensu (Carqueserait 
\ le rock garage actuellement sans 
^[Billy Childish ? Quand on voit la ^ 
f discographie énorme du bon- 
A homme (en tantque chanteur/gui-^ 
^ tariste de THE HEADCOATS,_ 
L auteur compositeur pour les ' 
Wy autres, producteur d'au moins 1/4 ^ 
A delà production garage mondiale 

■ \ et de "label manager" d'une réfé- 
^ , rence teenage punk, 60's soûl... : 

Hangman Records, 2 May Road, 

: Rochester, Kent, UK). Oui, les afi- 
'm cionados du garage doivent tous 
E avoirun cierge devant le portrait de 
( Mr Childish, pour nous avoir 
k donné tant de bons moments. 

Com meSubPopa lèvent en poupe,/ 
\æ\ espérons que cela va donner un 
^ . nouvel élan à Billy Childish, THE 
T H EADCOATS et le rock garage en 
général. De plus, quand on saitque 


fSubPopaquasimentdémarréavec 
►MUDHONEY (du rock garage 
avec un son de guitare actuel) et 
continue avec le REVEREND 
NORTON HEAT, on seditque ces 
S 2 titres (pour seulement 30 
jninutes, ce qui montre la conci- 
'sion des titres. Concentrés. 
l Nerveux. Tendus) ne font pastache 
^lans le catalogue ! Mais parlons 
y musique : un son épuré mais puis- 
^sant, une vraie inspiration (surtout 
au niveau rythme etmélodie), font 
) que le trio ne tombe pas dans un 
^classici sme teenage-punk par trop 
entendu/attendu. Non, là, on 
prend son pied, un peu nostalgique 
' (sur les titres d'inspiration bluesy) 

) avec le frisson quand on fri se l'hys- 
7 périe psychobilly. Cet album est 
^disponible en vynile chez 
j| Hangman Records. Bébert/P 

GRAVEL 

l "Break-A-Bone"/LP 

f Estrus/LeSilencedeLaRue 

|."Tïens, prends ça, tu vas adorer !" 

I rfn'a-t-on dit d'un côté. "C'est chez 
[ lEstrus, mais c'est pas du garage !", 
m'a-t-on dit de l'autre. Et tout ça 
y :s'est révélé exact. Bien que sorti 
^ chez Estrus Rds (P.O. Box 2125, 
r Bellingham, WA 98227, U.S.A. 

k écrivez pour recevoir un catalogue 

gratuit), cet album de GRAVEL 

^ .n'est pasdu rock garage IMêmesi à 

J son écoute, on comprend pour¬ 
quoi il a atterri chez Estrus. Ce 
Break-A-Bone est plein de vibes 
/ qui vont faire battre le coeur des 
^ fansdegarage. Maispar sa produc- 
Y tion très "épaisse, dense" (signée 
s Conrad Uno, cf MUDHONEY et 
{ MONKEYWRENCH) et un rythme 
A d'ensemble très lent est pourtant 
loin du teenage-punk classique... 
v^Non, cet album est classique, un 
jk peu bluesy, vibrant et "atmosphé- 
* ri que" . Tout en retenue, pas la 
'y charge de la brigade lourde en 
» somme, mais plutôt beaucoup de 
J légèreté. En plus, lavoieveloutée, 
"û un peu com me I ggy Pop sait le faire 
1/ parfois, enrobe le tout parfaite- 
I ment. Bébert/P 

^ SUITtGALETTESAGOGOS 

^ SLANT (ç> 

k Dischord 

R Ce trio féminin nous propose 3 
À titres insouciants, au rythme sou- 

■ tenu,debienbonnescompositions 
W ,au son excellent plus rocknoise 
que "hardcore" comme les autres 
disent. 

r 67 

W "Bright/Black"/7" 

I ' Southern 

L Ce trio londonien peut s'inscrire 
^jdans une mouvance noise sans 
•yj\ complexe. Cesdeux titres sontvio- 
^ . lent sansoublier une certaine ligne 
1 mélodique nous faisant apprécier 
le tout. A recommander. 




\ 


Nouvel album après deux maxïs pour le 
groupe de Lou Barlow qui nous sert 
aujourd'hui un album de Notsy~Pop plus 
calme. De petites ballades acoustiques en 
suites dissonantes, frissons électriques et 
bruits divers garantis. 


THE BLACK SESSIONS LE 22 JUIN 93 


Ap*«s un premier single sorti sur 
Ecstatic Pcace, le label de Tharstan 
Moore et une to u rn ée avec ces 
mêmes Sonic Vouth | hamm u$iolw 
de Hernies), le groupe Weee Yorkais 
sort son alfamn "Cross The Muer" 
après le "Slo Bio" de 92. 


Après un maxi «I 9f» “• T ” 
92, suivi d'un album, o* tournée 
européenne avec Yo La Teugo, 
SEAM enregistre en 93 *■* oouvem 
ntaxl "Kernel" et mérite le phw vi#' 
























1. SPECIALS *Ghost town'/EP/Two Tane 


i|:' & SKATAUTES *Tribute to the SKATAUTÈSAP/Treasure te/e • 

3. THE FRITS *Little idiots*AP/Pork Pie 
W 4. SPECIAL àÉAT*Uve*AP/Receiv 6 r\^^S • 

51 BOB MARLEY& TÏÏE WA#ERS *Songs of freedorn'/2xCOfTrpffîV^ 

6 < SKA BONANZA "The Studio one ska years*AP/Head Beat 

7. VENTILATORS/Démo 

8 . BOBBYAITKEN *Pidy boy*/EP/Next Step 

9. Ü1CHTYMIGHTY BOSSJONESASka core ...*/MiniAP/Taang 

10 . CqSMfCSmêtno.n°2 »" 

MiFR.BD 

1. DOC FACED HERMANS *Hum of iife*.AP/Project a Bomb-Konkurrei 
X TRUMANS WATER *Spasrrisn]^hg?APAIemental 

■ -3. VOODOO MUSAK/RWA/spift ÙD/Amanita Prod. 

4. COWS "Sexy pee story*AP/Amphetamine Reptile 

5. DEITY CUNS *Trans line appointment*AP/Big cat 

6. DAWSON *How to foHow...7Gruff Wit 
%7. GOD IS MY CO-PILOT *Speed your trip*/The Making of Americans 
8 . PRAM "iron lung"/Too Pure 
9. DIABOLOGUM *Diabologum*Aithium 

10. KRACKHOUSE *Comes ali ve "/Sordide Sentimental 

OU\fi£Z Q. 

h BEASTIE BOYS "Check your head"AP/Capitol 
;•£*, 2..ÇYPRESS HILt/LP/Columbia 
:: | J; RACE ACAINST THE MÂ^INEA P/Epic 
‘ 4. FV-SCHÀIICKENS *Fu : don't takeît personal*AP/)ive 

■ • ; 5. DAS EFX *Dead seriouMÊÀastwest 7 | 

6 . HOUSE OF PAINAP£jt$rnmy Boy 

7. ROLLINS BAND *The end (Êsilence"AP/lmago 

8 . BODY COUNT/0/Warner 
^ SI FÜNKDOOBIEST *Which i$obié :UB WfEpic 
ï0, PÀBLO MOSES "Confession of a RastamanVLP/Musidisc 

■■ MBKky 

. COPSHàOTCOP 
. GIANÏSAND 
. SEBADOH 
. JESUS LIZARD ' 

. M ECCA \PJORMAL 
. NEÜROSIS : .s 
. POISGÊIDEAi 

. ME&INSW 

lit . FUÜAZiW 

iggl . PAIÙJEEÊS 

fAZm 

. SUPURATION *Thè mbe'AP/Refncarnatè/Danceteria ‘ . 

. BURN1NGHEADS/LP/Semetery/Fnac Prod l 
. GOD FORSAKEN *Dismaî Gtéàmsofdêsolation^AP/Adipocere Rds 
. ROTTING CHRIST "ThymightycontracCAP/Osmose Prod.-œgmgM 
. SÂkMAEL*EiJbàdrf(ual*AJyCènturY tdedià :. 

IMPALED NAZARENE Tfaîiotmpt horz ftorz ttorz,. AP/Ostndse Pràd£M, 

. sADÏ&Èà 

.y/. r \ 2 Wf^VMAP/DSPR^-- 
ik. . ALASTIS *iûe fusf raîd*/iP/Méad Not Found Rds 

. CATACOM "In mazeOfKaddà\h' , /Dema 93 -Tï. 



, WSTYJAV 

.■£.!* yiCUMSfmtÏY ^ïieg&m'AP/Konkurrel 

. SHOVLHEO ‘SHtfd boÿ.$erye$ d4fyqk<fflAP/Konkurrel 
• Shaolin Rds 

; 77 ; 7777 ||^ MesombrpÜ Cat 

./]■: . COWS "Cunningsîunts^AP/Amphetamipe Reptile 
. PRIMVS ’Pork sodaTLP/lnterscope 
i UNSANE "Singles 89-92'YCompilfCity Slang 
# OUYELAWN *Sophomore jinx t7LP/Cargo 
> Virus lOO/Compil/Alternawe Tentacles 
»• PAVEMENT "Westlftg... a /Compil/Big Cat 

. . wiM h 

■ïmïï ■ • PANTERA «Vulgar dispfay of power7LP/A(eo ^ 

Oô'î? BURNINC HLA OS & THOMPSON ROLLÉTS/Spllt /"AJneontrolléd Rdst : 
• V ^HAMMERHEAD^thereatkined’AP/AmpbetafmneRepÜle '2% 
V- = \ NEUROSIS v Soufszero*/LP/Aftenraiive Tentacfes 
.ZYEARBlKHtück’emnïmZRds 
>; O WP. %owest commoft dom inà(dr*A P/Roadruiwer : 

?!I7 i PEAU EÀCTORY ’Sôul of the ncw,w^Mf^%PALoadnjm^ W; 

■MTSiaNK ‘Violence/100 ton$ a /7”/Câèàllne Boosl Rdmï_ 

. DAZZÜNG KILLMEN'Dig dut théswitC.h a APAntel(ecutal Convulsion 
. COFFIN BREAK nhirteen H AP/C/Z Rds 


y jj.-:, • •. ;; m • | 

ïfl- . MEGA SONIC BOOM BLAST Troubled m>nd/jake' , /7 u 
■ . CONDENSE/Dêmo 

§ : cmSÂCAlNST BOY& ^ulteipraof cùpidfSharkmeat"f7YTouch & Go 
• • . .CIANTSAND"Centeroftbemiver$e%P/BrakeOutRds 
; i UPTOWN BONES "Naked/Sàtart coafùsing réàitri"/7"/Compulsiv Rds 
■ , JAWBOX “Dfs. 77:"/7 a /üischord Rds . 

..■ ! fRQCKET FROM THE CRYPT "Circa / 1 ÔW i%PfCargo 
! 7 NATION OF ULYSSES "Plsys pretty for babyWDischord 
: NEUROSIS "Soûls ai zero*/LP/Alternative Tentacles 
. C1RCUS L UPUS "Sûfid btass*AP/Pischùni 

uzimv 

L MANtllA ROAD "The eircus Jtâxîmùs*/Btack Dragon 
' . 2. SUGAR "Côpper bîùe*/Creaüon " ;:v. 

: WÊm&-OTYKlDS *Tbird mVCHy KtdsRds Ü 
■. 4. SHREOOEO ERM1NEK "Aldila*/Danceterîa 
•5» SLOW SLÜSHY BOYS fPrëtlÿ monster*Aarsen Rds 
60HE ÔÔGEYMEN *Yoit are ôn my;mind/Candy*/7*AFÉ : Fascination 
IgSpiiT.:. VIRUS 100/CùmpilfÀHèrnative Tentacles .| 
lllil ÏS^KEEP THE SPORE Vol l/Compil k7/Spore Prodùct 
$. MINISTRY *Psalm 69 VSire 
fQ> RAMONES *Mondo bizzaro*ÆMÏ§m 


















